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française du Nord-Ouest . 


4 ñ 
Le “Patriote” est lu chaque 
semaine par:plus de 30,000. 
‘personnes  .. . 


Yeillons sur nos éc 


! | 1. 1 . : 
Les préoccupations scolaires, chez nous, sont de tous. les instants, 
| Ceux qui ne Snrrétent QU'à Ja surface peuvent croire que Lout est prar- 
fit, du moment que la loi nous accorde un mininum satisfaisant 
pour Péude duWNrancçais et que rién no semble devoir menacer immé- 


diatement l'ordre der choses actuel; mais ecux qui sont mêlés de’près 


“Chien qu. la législation elle-même est ‘moins hhportante que l'esprit 
dns lequel on l'applique et-que ki situation par rapport à l’enscigne- 
“ment de notre langue est, À touli prendre, assez précaire, sinon grosse 
de memes, Eee danger est autant plus grave ct difficile à évar- 
der qu'il n'a pour ainsi dite pas d'apparence extéricure ct no saurait 
alrmer Le masse des nôtres, comme ne manqueraient pas de'le faire 
des attaques directes ou des mesures nettement hostiles. 
Eva pas lieu de s’atturder à des longs commentaires sur le juge- 
“ment qui vient dêtre rendu ‘dans Paffaire dé l’école Ethier. Nous 
avons déjà dévoilé les dessous de’ce procès qui‘n’cst-que l’ahoutissatif 
dune querelle de famille assez pen intéressante en soi./ La décision du 
juge Poak a été celle que Pon. attendait. ‘Il est à noter cependant 
qu'elle acquitté les comtnissuyres tout en, leur donnant tort, ce qui 
implique que la dispnte pourrait bien @re reprise sur un autre terrain. 
Le jugement n'en est pas-moins'irès important; 1 casse 'cclui du juge 
de pais de Wakaw qui, en condarnant les commissaires sur la ques- 
tion de l'enseignement du français, avait visiblement outrepassé “cs 
nouvoirs convient donc dé féliciter MM. Boutin.et Ethier qui ont 
pris sur eux d'en appeler. En àcccptant leur condamnation, Ts au- 
raieut aisé s'établir un précédent extiêmement dangereux pour nous. 
Une affaire de ce genre, à laquelle les journaux donnent la publi. 
déc toujours assurée d'un gros retentissement; elle ne devrait pas 
rdeler dans l'ombre un autre problèine scolnire de grande portée. "Fout 
récemment on à attiré Pattention du publie sur-les ééricuses diffical- 
dés que rencontre le recrutement dé nos instituteurs cl institutriees, 
ÿ par suite du refus des permis provisoires qui lour son NÉCCSSAITCS dans, 
: faueoup de cas On l'a fait justement remäsquer, —-ct 1 est bon 
. derdire -- le départenrent de Pédueation, en ceci, fait preuve moins 
demoiwvaise volonté à notre égard que d'ignorance de la situation par! 
Getlière dans laguelle nous nous trouvons: 1L nous appartient de V’é- 
dairer, et c'est avant tout le rôle des commissaires, d'école. L 
© Que veux qui ont des instituteurs qualifiée donnant satisfaction. 
sous le rapport de la langue et de la religion s’éfforcent de les garder. 
le plus longtemips possibles mais pour ceux'ayant à choisir entre un di- 
: plômé incapalile d’enscigner le français et: le catéchisme et:n noù- 
"diplôué connaissant les deux langues, qu'ils n'hésitent pas à retenir 
le semiees de ce dernier, Cest seulement en présente 
de Régina des cas précis, avec proûves de notre bonne volonté à Pap- 
pui, que nous parviendrons à obtenir justice. , . | 
Mais nos contmisenires, én général, sont des gens paisibles qui 
n'aiment pas à saltirer des histoires. 
d'enfreindre les ordres du département qu'en le faisant ils s'exposont 
à des amendes et à la suppression‘de l'octroi gouvernemental. Ce sage 
respect de la loi prouve en faveur des nôtres, mais il ne faut rien exa- 
vére Dane certains cas une sotmmission aveugle peut être'ni plus ni 
moins une abdication, : Quand on est investi d'une charge publique, 11 
faut savoir <e Lôner un pet et mettre au-dessus de tout les intérôts dont 
où a lt surde, Si les deux commissaires de Domremiy n'avaient songé 
qu'à leur propre repos, ils: auraiont payé Pamende insienifiante qui 
leur-était imposée et tout était dit: Ils.n’ont pas reculé devant de 
nouveaux chnuis, de nouvelles responsabilités, parce qu'ils ont vu plus 
Join ql'eux-mênres et plus loin que leur propre école. L 
La plupart des cominissaires Jaissés à eux-mêmes, dira-t-an, sont 
por en menre d'eutreproñdre certaines démarches auprès di départe- 
ment avec quelque chance de succès. Soit, nous avons précisément 
Une organisation qui se charge. de ve.travail délicat: c’est PAssoeition 
Interprosincinle, Plusicurs années d'expérience l'ont pleinement fa- 
Miliriée avec les problèmes scolaires’ les plus difficiles, en même 
tenps qu'elles lat ontvalu un prestige utile auprès des autorités pro-| 


tnéiales, Non conteute de donner gratuitement < 


et alle financièrement aux districts qui peuveut se trouver atteints 


& N Li , ‘ .* + L e s n : 4 
les moins du secrétaire de Association Toterprovineiale. ; 


Nous ne voudrions rien écrire ici qui puisse ressañbler à un en- 
crane ment à l'insuboïdination, mais nous connaissons des cas où 
des permis provisoires ont été obtenus dans des conditions presque dé- 
#spérées, parce que lon n'a pageu peur de recourir à des moyens énçr- 
aques et de lenir tôle à un inspecteur malvoillant.- Cela prouve nine 
lois de plus que le département de l'instruction publique a‘surtout be. 
sn étre éclairé et qu'il ne. refuse pas de se rendro.aux 
ns qui lui sont fournies.” Mais poür gagner sa eause, il faut l’ex- 
descr elirement et la défendre-avec convietion el. ténacité, | 
doit être bien entendu, que.dans la poursuite de ect objct, très 
important à l'heure actuelle, nous n'apportons aueun sentiment, dant 
Mosifé contre Je gonyernement: - Ccux dont. l'extrême. susceptibilité 
oudrait Seffaroucher de hotré Fsrdicesse à nous plaindre de notre sort 
je Monbreraiont d'ailleurs plus royalistes que le roi.’ Le cabinot de 
AR N'a corlainement: jamais compris. que les F auico-Canadiens 
ent renoncé, par discipline de parti où ‘autre, à lui faire. entendre 
le ste revendicalions'et 1 êst' toujours prêt à discuter avec: cux, 
“os L'ignorons pas qu'il.est bien. disposé. à hotre égard; mais #il 
Dent % ce que le texte de! la-loi ne demeure pas un.vain mot et que 
ous puissions vraiment faire enseigner le français dans nos, étoles, 1l 
frit nous en faciliter les moyens en noùs permettant d'y maintenir 
insiluteurs ot des. institutrices de notie:langue. 5" 7, 
Une telle demande n’est que raisonnable et.personne. ne saurait 
En ofquer, pas plus qu'on he peut trouver mauvais,.que dans ui 
District en grande partie canadich-français nous iéclamions le départ 
EU Mpecieur qui noùuë’est netoirement hostile. 27" “1, . 


RS 


‘::., Donatien 


TERRES TEE ENS NUE PARA SRT 


prendre part à Porganisation de la 
Campagne, 
“L’élection:de: M Shortreed porte 
la été & ans lo comté: à 47:le nombre: des. partisans, du 
iand D 1 dans le comté d'Hap- gduvérnement dans ‘une. Chambre 
2 Date jee Morte de 555 sur |Coniposée de.61 députési "" ::. 
On a Des candidat progressis: |. -Cette élection partielle était. né- 
Crortrec “coup :voté- partout. |écssitée par la:mort de Stephen Mo- 
l dans K ‘l'est arrivé en, ête mè- rey,.qui était Juisième. un Hibéral, 
AS les districts ruraux où ‘1és |. 7 qi 


, sanstes escomptaienf-dé”gros- |” EDMONTON. — Un” réglentent ‘de 
Gran Re -Le comité : central |holice défend la vénte-dè la gazoline 
fin Growers avait.refusé ‘dé |A: Edmonton le dimanche. | : 


û Ÿ Or 


à libéral élu dans Happyland 
RÉGINA Rp, Shortreed; libé- | 


Ed 


ü: 


a 


NU - $ 


nl 


Lien ee sn 


Mot Ci Î i' + 1, 


an fonctionnement de nos écoles, franco-cunadiennes savent ‘fort 


°. 


A.-F. AUCLAIR, OM, Directe 
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PRINCE-ALBERT,.SASK:: Mercredi le 5 juillet 1922 


SES oi de S dome 


uma et 
MERS ÈDE 
N 


Sa Grandeur 
1e 


Mér l'évêque de Prince-Albert et Saskatoon est l’ob- 


…. ville épiscopale. 


+ 


| jet d'une cordiale réception de la part des prêtres 
_et.des laiques, à l’occasion d 


e son retour dans sa 


#» 


ue de PrincesAlhert et Saskatoo 


q 


. , . 
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S. G. Mgr J.-H, Prud'homme, évé-|téressant son diocèsé avec les auto- 
+ ü a 

n,frités fédérales, : 


A Winnipôg, il à 


est arrivé dans notre ville jeudi mia- | assisté aux réunions de la “Catholic 
tin à 19 h., par le train de Régina. [Truth Society.” : À Régina, il na vi- 


Il était accompagné: de M. 


Brodeur, de la paroisse: de Notre- 


Pabhé!sité son métropolitain, S, G Mgr 


Mathicu, pt los pringipaux idembres 


Dame de Fall River, et du R, P, La-[du cabinet provincit 


coste,. OL, de Saskatoon.” 
A la gare 

Un grand nombre de pré 
Jdiocèse étaient & la garc pour lui 
Ysouhaiter la bienvenue, heureux de 
le revoir. au milieu deux en" excel- 
leñte santé, “Nous-avons remarqué, 


ALL, curé de la 
dam, Saint-Louis; R. P,. Bruck, O. 
ALL, directeur de POrphelinat; R, P. 
Jorner, OM.E, Fish Creck:; 
lotte, Wakaw:; 
Morin, Duck Lake; Perrcault, Tis- 
dale; Joly; Blaine ‘Lake; Hamel, 


Frère Labelle, Duck Lake, 


tliocèse en Pabsence de Mgr. Prud'-{une nombreuse assis 
homme; M. Fabbé S, Caron, chance- [bé Châtel : 
lier du diocèse; R, P, Panhaleux, O. Burrel 
sathédrale; R, P, A-lde diacre el sous-didere, 


Forn \ i k: MM, les celles de maître desætrémonies. On 
abbés Louison, Shell River; Ouel-lrem 
Monroe, Rosthern;|rois, vicaire 


Howell; Paquette, Bonne Madonc:;! 


Un bon nombre de laïques étaient [venue à $ 
également venus sduer Mgr Pru-|heureux. [ 
d'homme à sa descente du train, |forcée'el sa maladic’aivaient ajouté 


Sa 
dire quellé salisfaction celle avait é- 


tres du prouvée ‘en constatant partout, sur 


son paksage, combien Île Patriote é- 
tait connu ct apprécié. | 
À la Cathédrale 
+ Nu CRUE , 
Dimanche dernier, à la cathédra- 


entre autres: M. Pabbé Bourdel, cu- Île, S..G. Mgr Prud’'hémme a chanté 
ré de :Howell, administrateur dufla grand'messe pontificale devant 


fance, M, l'ab- 
, de Sinneët, el M. Pabbé 
remplissaient, les fonctions 
: M, l'abbé 
Brodceur remplissait lbs fonctions de 
prètre sssistant et M. l'abbé Caron 


arquait dans le fhoeur Mgr Ma- 
} général: du diocèse de 
tégina, CU 
Sermon de: Sa Grandeur 

Le RP, Panhaleëx, OALL, curé 
de la cathédrale, a ‘souhaité la bien- 
a Grandeuren termes Lrès 
Ha dit-qüe son absence 


iandeur a bien voulu nous 


F êtes de Willow-Bunch 


Pratiquement nos invitations par: 


lieulières sont terminées. I se peut 


que nous ayons oublié des person- 


nes dont nous serions les premiers 
à regreller l'absence, 'Nons sont 
mes méme cerlains de ee fait! c'est 
inévitable, , Qu'on veuille done tei 
nous eveuser d'abord:de ces oublis 
involontaires et ensuile recevoir, 
par da voix du journal, l'assurance 
que tous les compatrioles serout les 
bieunenus, 
Le Comilé de publication, 
Abbé LE, Duchaine, pire. 


di 


Impressions sur 


-Willow-Bunch 


Oh! que c’est beau et bon l'enten- 
le! Quels doux fraits, riches en sn- 
veurs délicates ct en précicux résul- 
lals. rapporte cette plante rare, in- 
louvable en certains coins, où elle 
ne saurail croître, faute de soinsgat- 
tentifs et de sol approprié! 

EHe demande, en effet, un terrain 
bien préparé, ct nombre de qualités 
qu'on irouve à foison ici, où on fa 
cultive avec amour: sentiment de 
solidarité, dévoucment, indulgence 


réciproque, support mutuel, ‘ete. 
cite. Autrefois on résumait d'un 
mot cel assemblage de vertus! fa 


Charité, On assure certains 
personnages, très humbles ou très 
bant:placés, ont fait des merveilles 
avec eut 

Peut-être serait-il à propos de re- 
mettre à la mode ectte vertu là où 
elle est passée d'usage, Pourquoi 
pas? Des choses désuètes redevien- 
nent souvent populaires et font fu- 
POUF pOur "Un qenps. D'ailleurs, il 
v aurait peut-être agrément ct Pro- 


que 


DUT 2 po commente ei entame Maud cote ea 2 


Le Trio Larrion a déjà accompli 

us de ln moitié de sa tournée dns 
a Saskatchewan: il ne lui reste plus 
à visiter que quelques centres at 
nord, Après avoir chanté la soma 
ne dernière à Pontcixs, Dollard, Grau: 
volbourg, Montmartre, il est arrivé 
à Vonda, où le cerele local de PAS CO, 
FC, avait préparé en son honneur 
une fête trés atffayante.  Aujour- 
d'hui c'est Duck Lake qui recoit Les 
artistes francais. Ceux-ci donne- 
ront un concert à Prinee-Albert le 
vendredi 7, à Hoov le 8, à Saint 
Brieux le fol à Marcolin be 14, 

De passage à Régina, Les membres 
du Trio ont été invités à la fable 
de SG. Mat Mathieu, qui avait en- 
voyé son secrétaire pour les roce. 
voir à fa gure GCotte attention déti- 
eate de la part de notre vénérable 
archevèque les a naturellement 1rès 
touchés, 

Tous les concerts donnés par la 
lroupe Larriou ont remporté un im- 
mense suceës el les artistes Sont ri- 
vis de laceuvil chaleureux qui leur 
est fait partout On demande déjà 
que AE Larrieu promette de revenir 
bientôt pari lnous. ‘Ceux qui, se 
basant sur es tournées d'autres 
chanteurs d'un genre Dés différent, 
avaiont era qu'il pouvaient sans trop 
de risqué rester chez eux, regret. 
lent aujourd'hui leur grave erreur, 


‘: Un an, Canada .,., 


»» 


Il chante à Duck Lake le 5 


Noté au passage: MM. A. J Roey- un nouv au-fleuron ‘à sa couronne 
nolds, J, P, Johnson, Louis Valade, [d'évèque, celui dela souffrance, ct 
licut.-col, EF. J, O’Leary, A. Renuart, [a exprimé la joie. def fidèles de Le 


Ou lira ce qu'éerit à ec propos Le ré 


fit à Pessait Le problème vaut d'è 
| dacteur de Pirondelle de Ponteir, 


ire étudié, 
De passage ici, je prolonge ma 


jvres gens} 


ton, J, À, Forlin, JE, Long, D. Fré- 


gi L 
‘Comme le cortège d'autos appro- 


Ils redoutent d'autant: plus [etsont fêté joyeusement le.retour du |di 


cur du diocèse, 

: A l'évêché | 

‘ Au diner intimeyqui a eu lieu à 
‘évêché, groupant tous. les mem- 


premier past 
l 


bres, du clergé présents autour . de 
leur évêqué, M, l'abbé Bourdel, aû- 


minislratéur, au nom de tous s 
confrères, a souhaité la bienvenue 
à 
satisfaction dé le voir si parfaite- 
ment rétabli et Passurance de leur 
entière coopération pour travailler 


aux intérêts spiritucis du: diocèse. 


Sa Grandeur s’est montrée très tou-. 


chée des sentiments de son clergé | 


à sontégard et lui a fait part des so- 
lides' espoirs qu'elle fonde sur la- 
venir de PEglise de Prinçe-Albert et. 
Saskatoon. ‘ 
oo Au Paltriole 

Dès le “jour de. 


Prud’'homine a daigné gratifier Île 


8es conseils, elle vient Patriote d'une petite visite et s'en-|qui lui fut faite Paulomne' dernier, 
; tretenir duelques instants avec le fà son arrivée à Prince-Albert, Mon- 
soit par des amendes, soi par Le & sion de Voctrot. Les risques à [PErSonnel de la rédaction. JL nous seigneur dit qu’alors il ne lui étail 

par des amendes, spit par: Rx suppression de L'OCUFOT, TSQUES la été très agréable de recucillirdesa | pas possible de montrer un visage 
tour sont done bien nrinimes dès lors quo l'on remet sa catise entre [bouche lc$ impressions de son voy-|souriant, comme il l'aurait. voulu, 
] age à travers les Etats-Unis et l'Est | parce qu'alors Ja maladie Pavait dé- 
Tout en prenant le re-|jà atteint, mais qu'aujourd'hui il est 
ui Jui était nécessaire, Mgr [tout à la joie, il trouve tout beau et 
ud’honmme n'a cessé de travailler lil aime tout le monde, 


personnel de 


du Canada, 
pos 
Pr 
dans l'intérêt de son’ diocèse, Dans 


maintes circonstances où il a adres-|[uñ appel à Fentente, à l'harmonie, 
sé la parole, ilen a profité pour fai- [4 la confiance mutuelle, disant que 


re connaitre les avantages du nord 
de Ja Saskatchewan cet il 


gion. . | 
Après un séjour de.deux mois en 
Floride, dans la petite île de Passe- 
à-Grille, où il se trouvait en. com- 
agnie de M. l'abbé Caron et de M. 
’ahbé Brodeur, Mgr Prud’homme 
assisté à la consécration de Mgr 
Barry à Saint-Augustin; à cette oc- 
casion til s’est’ rericontré avec Mgr 
Curléy,. archevêque. de. Baltimore, 
en même :temps qu'avec un grand 
nombre d'évèques et d’archèvèques 
des Etats-Unis. A New-York, il a 
prêché dans la grande église cana- 
dienne-française de Saint-Jéan-Bap- 
tiste, A Washington, il a rendu.vi- 
site à Mgr Shehan, recteur de l'Uni- 
versité Catholique, un ancien con- 
disciple de son père, et an Délégué 
apostolique, Mgr Bonano, qui était 
recteur de l'Université de la Propa- 
gande à Rome lorsque lui-même y 
poursuivait ses études théologiqües. 
Pendant deux semaines, Mgr Pru- 
d’'honime a dônnèé des conférences à 
Fall River, Mancliester,;Woonsocket 
et autres villes, fnisant ressortir les 
avantages du nord dela :Saskaätehé- 
wan au-point de: vue de Ia colônisa- 
tion, HA sn Ne 
." À Moniréal, il a parlé'äu Séminaï- 
re ‘dè Philosophie en français; en 
anglais, en ‘allentand et'en italien, 
insistant sur le besoii'de prêtres: 
dans le diocèse dé Princc-Albért, 
À Qtuwre Mgr BE 
une chtrevue avéC | 
tolique, Mgr Pietro ‘di: Maria; “il 


‘aussi discuté certaines questions in- une, brève al 
D s Foto e Le n LS 1 . es Fa 


ne, 


JL. Mulligan, John Collins, Len Lis-|voinde retour. pertiioux:s 


mont, C Renaud, G@ Marce, 4 D, mu quand il s’est levé sur son trô- 
Brown, de Rosthern, M. et Mme J.fne pour prendre ia parole, a remer- 
M, P,. MeLcod, de St-Louis; Mmesleié le R, P, Panhaleux des bons sen- 
6, Folév, M, Lacroix, J. E. Morrier, itiments exprimés au nom de tous. 
ant aux autorités [Flynn; Melles Helen Foley el Man-|Sculs ceux ‘qui ont souffert, at-il 


ehait de Pévèché, les cloches de la fa don ICI CS 
sathédrale se sont mises en branle }obligé de s'éloigner sitôt de son 


68 |é'attuchât 


» Dr ) ni! cDrim: QTIU n ñ wa 
Mgr Prudhonmnie, exprimant Jour affection sans souffrance, 


sou arrivée, Mgr {pour mes ouailles. 


espère! jours disposé à faire:touten son 
honnes-rui- {bien qi'un fort courant d’immigra-} pouvoir, de concert avec eux, pour 
lion: va. prochainement s'établir délla-cause du Christ, 
l'Est des Etats-Unis vers notre ré- [la Patrice, ‘ 


AGE 


Prud'hommie :a ‘eu du “R taire ëGlubi À: LÆ 
Je Délégué. äpos- [M Foley, résenté en ès 
-a faimables.: Monscignéur à prononcé 


. Mgr Prud'homme, visiblement &- 


dit, savent. combien if cest doutou- 
reux de quitter ecux qu'on aime. H 
donc souffert cruellement d'être 


océse auquel il s'était donné corps 
et mie le jour de sa consécration, 
Sa maladie n'a pas été contprise de | 
tous, il le sait; mais le Maitre Ji- 
mème n’a pas été compris sur Ja 
ierre el si Dieu a permis qu'il fût 
ainsi couché sur la croix. au début 
de son épiscapat, c'était. pour qu'il 
davantage à ses diocé- 
sains, car il n°v à pas de véritable 
Dans sa 
relraite, Mgr Prud'hotme a prié 
pour eùx; il n'ignore pas qu'à Prin- 
ce-Albert on a beaucoup prié pour 
lui et’ rappelle. les neuvaines et les 
sacrifices offerts pour sa guérison, 
Je’ reviens au ntilieu de vous, 
poursuit loraleur, avec -une santé 
plus forte, aveë un coeur-non plus 
ardent, mais”meilleur, plus surna- 
turel, parce qu'il à été purifié par 
la souffrance, el prêt à me dévouer 


Rappelant la réception princière 


En terminant, Sa Grandeur fait 
prêtres et laïques le trouveront tou- 


de PEglise et de 


Le Saint-Esprit dans:PEglise 

Dans la partie anglaise de son al- 
locution, $. Ga parlé dela présence 
vivifiante du Saint-Esprit dans l'E- 
dlise, disant qu'il en-'est l'âme et 
que son action constitue l'élément 
divin mêlé à lélément humain re- 
présenté par les dignitaires ecclé- 
siastiques, Le Saint-Esprit tient In 
place du Christ dans .soh Eglise; il 
y.remplit sa ctriple fonction de 
grand-prêtre, de docteur et de roi, 
ÏL y préserve donc Penseignement 
du Christ, en dépit des schismes ct 
des hérésies; il.y distribue les grâ- 
ces et les mérites de la passion.et de 
la‘mort du Christ, surtout par Île 
saint sacrifice de la messe. Le Saint- 
Esprit gouverne PEglise et la-con- 
düit à la.fin pour laquelle elle a été 
établie: le salut des hoinmes,.en dé- 
pit des persécutions cf de là malice 
humaine, 1. Pur - 
. Le choeur .de chant, sous la di- 
rection de Mme £. E, Moïrier, a exc- 
cuté. la”mésse de Sainte Cétile de 
Gounod, Mme.G. Carrier jouait de 


l'orgue et M, Langlois accompagnait 
au. violon, © © + à, 
Sa Grandeur à également officié 


le Soit: au salut du "TS, Sacrement, 
Au. Rolary Club. + 
Lundi midi, SG, Mgr:Prud'hom- 
me’ était l’hôte d'honneur: au diner 
Aube À président, 
‘a présenté en ternies trés 


locution, disant .sa' joie 
Li te Vo 


3 


Chacun v va de sa part, suivant 
son caractére, 


promenade au-delé des liuites d'a 
bord déterminées pour jouir plus 
longtemps dun speelacle consolant 
et rare: une paroisse parfaitement 
unie, colle de Willow-Bunch, tra- 
vaillant de concert, avee un enseni- 
ble digne des plus grands éloges, à 
préparer les fêtes dun Cinquante- 
naire qui sera le triomphe éclatant 
de la bonne entente, 


ses aptitudes, son 
tempérament: celui-ci avee calme et 
méfhode, celui avec entrain et 
boûne humeur; Pur avec une téna- 
cité à toute épreuve, l'autre avec une 
fièvroeuse activité qui stimule; tons 
enfin, et chacun à sa nianière, font 
du beau et bon travail, 
WiHow-Bunch, 

Étant quelque peu psychologue, 
cette analvse de la mentalité d'une 
belle paroisse franenise de POuest 
me captive et me retient, Je Pa. 
voue en toute franchise, je suis aus- 
si intéressé que charme! 

Un passant, 


Honneur à 


LE FEU AU COUVENT DE 
SAINT-LOUIS 


.$2,000 de dommages 


Un ivcehdie qui a causé pour 
82,000 de dommages s’est déclaré 
lundi malin, vers 10 h. 30, an se- 
cond tage du couvent de Saint- 
Louis. : On pense qu’il aura été pro- 
voqué par une étincelle tombée sur 
les parquets bien-cirés., La nouvel- 
le en « été portée à Princo-Albert 
par le R, P, Adam, qui a loué haute- 
ment l'assistance donnée par la po- 
pulation, parmi laquelle se’ trou- 
vaient un grand nombre’de visileim’s 
demeurés là après le stampede de 
samedi, L'eau était en abondanre 
et le feu a:êté rapidement maîtrisé, 
mais non sans avoir causé beaucoup 
de dégâts aux murs et-aux plan- 
chers. La chapelle à particulière. 
ment-souffert. Les pertés sont cou- 
vertes par Passurance, - 

Mgr Prud'homme, évêque, de Prin- 
ce-Albert, est allé rendre visite aux 
rcligicuses ‘hier et a constaté l’éten- 
due des dégâts. 


L'Alberta a de la pluie 


CALGARY — La pluie a été gé- 
hérale dans lAlberta meétcreii et 
jeudi. Cest Ja’ chüte de pliie la 
plus forte qu'il y ait euc dans l'an- 
née, surtout dañs le sùd, . H n’apas 
plu autant dans le nord, mais dinis 
beaucoup d'endroits la pluie a duré 
peñdant sept heures consécutives, 
On avait pas ‘vu de pluie pareille 
depuis 1915. - 1 à 


‘o: . 
SASKATOON :—. Deux cents ins- 
tituteurs et institutrices de l'Ouest 
sont partis.le 4ér, juillet, par train 
spécial, pour Seattle, Ils visiteront 
sur Jeur passage Waiñnwright, Ed- 
monton, le parc Jasper, le ont 
Robson,. Prince: George, Prince Ru- 
pert, Vancouver et Victoria. 
DE ET ET ONE MEME PE PRE RE ERSTRES 


de se trouver: a milieu des: hiom- 
ines d’affaires de Prinice-Albeït et 
son: ardeñt désir de travailler en 
coopération avéc eux pour l’avante- 
ent de læ ville ét de la! province, 
Il a accepté de faire prochainement 
devant ‘le ‘Rotaty Club une .confé- 
rence sur la Floride, 


ë 


À Dollard 


La paroisse de Dollard a ei l'in 
signe honneur de hr visite du Trio 
Larriou, le mercredi 28 juin. Cont- 
me partout ailleurs, la grande re- 
nommée des brillants artistes a Fail 
accourir une foule nombreuse ol 
enthousiaste, La salle Gagnon, bien 
décorée pour la circonstanec était 
littéralement remplie, 

M. le eurè préseuta, en levmes 
choisis, les artistes français à l'an- 
ditoire, M Larrion est vraiment 
un compositeur subtil, délicat, jro- 
nique parfois, qui ‘sail trouver ln 
teinte approprice dans sa peinture 
des coutumes et des mocurs, M, et 


Mme Duprat savent aussi interpré- 


ler merveilleusement les oeuvres de 
M. Larrieu, Peur veillée bretonne 
est des plus charmante, A entendre 
les artistes, on se prend d’idimira- 
lion pour ce pays de nos aneètres et 
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——…— 


on aime ee peuple obstiné, toujours 
resté fidèle à ses traditions et à sa 
foi, L'auditoire à aussi npplaudi, 
avec frénésie, les artistes dans Jours 
chansons canadiennes, Mme Dir 
pra, dont I mimique est. merveil 
luuse, a chanté les “Eplughettes" a- 
vec us brio quidlui a valu ane ova- 
tion, “La Bénédiction," parfaite 
ment rendue par M, Duprat, a attiré 
à ce dernier les applaudissements 
chaleureux de Fassistance, Sonime 
toute, soirée charmante, délicieuse, 
iustructive el succès complet, Notts 
vemercious sincérement. M. J, E, 
Morrier, Porganisatour de la tour- 
née Larrieu, de nous avoir ninené 
d'aussi agréables et brillants artis- 
tes. 


Ca vaut une retraite 


Voici le billet enthousiaste que 
vous adresstit M, l'abhé Rioux, eu- 
vé de Dotlard, au lendemain du con- 
ecrt donné par Je ‘Frio Larricu 
dans sa paroisse: ; ‘ 

Dollard 28 juin 19 

Obt qu'il est malheureux qu'un 
homme de la trempe d'Albert Lar- 
rieu vieillise et disparnissel Son 
souvenir vivra longomps partout 
où ira passé, Cest mon intime 
conviction. Ga vaut une excellente 
retraite de huit jours pour mes pau- 
Le couple Duprat esl 
praiment inbniable el insurpussi- 
es, 


29 


ET 


| 4 0, Rioux, ptre-curé, 


A Montmartre 


MONTMARTRE — Nous avons ot 
la visile du Trio Larrieu le ler juil- 
Lel et cette soirée a grandement dé- 
passé l'idée que nous nous en étions 
faite. Les artistes ont exécuté un 
progeunme de chant vraiment très 
atravant tout à l'honneur de Br lan- 
gue française, “L'hnpressario,? qui 
Lermiua In séance, à été exécuté à 
la perfection, H fait bon de goûter 
ect net si français, auquel une e- 
con morte se trouve si délicale- 
ment ajoutée. Nous félicitons sin- 
cérement M. Larrieu, ainsi que M. 
et Mme Duprat, et nous leur souhui- 
ons les plus grands succès. L'assis- 
lance était assez nombreuse, malgré 
une tempête de tonnerre et de pluie 
qui sévissuit à Pheure de fa soirée, 
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La Campagne Nécessaire 


A PROPOS 


DE 


L’Indicateur du Téléphone 


ms remontent 


On écorche les noms français—Il ne faut pas se lais 


ser faire—Ceux qui écrivent leur 


nom à l’anglaisé 


Gardons intacte la physionomie de nos noms 


français. 


La langue française n'est pas trai- 
liée comme elle devrait l'être sur Ca 
nada et nous ce avons chaque jour 
imaints exemples sous les youx.} 
Quelques-uns sont'si fréquents que 
tout le monde Les acceple pour #insi 
dire comme uve régle et ne songe 
plus à s'étonner, encore moins à 
protester, Ainsi notis voyons quoli- 
diennement, dans les journaux ct 
ailleurs, les noms français régulié- 
rement écorchés: Du moment qu'un 
noni n'a pas la physionomie anglai- 
se, il semble qu’il soit permis de lé- 
ecrire m'importe comment ct de Île 
défigurer à plaisir, C'est là une 
mentalité qu'il nous qst difficile de 
modifier chez les autres, sans dou- 
te: mais nous ne devrions pas en 
prendre aussi facilement notre par- 
ti, et dans certains cas il n'est pas 
impossible ‘obtenir que Fortho- 
graphe de nos noms soil respec- 
tée. | oo Ù 

L'indicateur du Téléphone 

Prenons, par exemple, l'Indica- 
teur du Téléphone: I ne s'agit pas 
là d'une publication sans” impor- 
lance, mais d'un livie sépandu dauiis 
tous lés.centrés à dès centaines de 
wille exemplaires ‘et consulté par 
tous à chaque instant, Un nom mal 
écrit y demeure fel jisqu'à la nou- 
velle édition — cel peut, durer six 
mois, un an, pürfois ‘davantage, Si 
l'intéressé né bouge pas — comme 
c’est trop souvent Le cas — cela peut 
durer à perpétuité.‘ : : ' 
. Al'y a’ quelque temps, notre cor- 
réspondant du Lac Pelletier faisait 
justement: remarquer avec 


noms français de sa localité” dâns 
l'indicateur en.question, ‘Hélas! les 
autres: “centres : franco-canadièens 


n’ont pas été plus épañghés, ‘I nous 
SR eur _7.0ù 


" 


eme k quelle, 
désinvolture: on avait massacré. les 


suffil de jeter un rapide coup d'oeil 
à Lravers te livre officiel du gonver- 
nement pour y relever des échañ- 
tillons typiques de négligence et d'i- 
u#norance inexeusables, Voici quel- 
ques exemples pris au hasard er 
Domremy — Reaodis pour Beau- 
dais; DerMers pour. Demers; De 
Puis pour Dupuis; Georgett pour 
Geotget; Guilett pour Guillet; Le- 
clere pour Lectere. 
Hoey -—- LaBoulte pour 
Pettit pour Petit, ot 
-Howell — Bandet pour Baudet; 
Desilels pour Desilets; ‘Lafrimere 
pour Lefrenière; Painchand pour 
*ainchaud. 7 7: - 4 
Marcelin — Anetil pour Anctil; 
Beaugenult et Bourgrault pour Bour- 
geoult; Paquaite pour Paquette. 
FU. Wakaw -- Baribean ct Barribau 
pour Baribeau; Dutertè pour Duter- 
tres St, Hillaire pour St-Hilaire; 
Tromblay pour Tremblay. D 
Rosthern — Como Omar pour: 
Coieau Omer; Douceit pour Dou- 
ect; LaPlane School pour La Plaine 
School. r Æ 
, St-Brieux — Barber pour Bar-. 
bicr; Lefcbore pour Lefebvre; De- 
Gecsbriand pour de Goesbriand. 
" St-Louis — Adams pour Adiun; 
Barcaubeau pour Baribeau; Bellihe- 
mere pour Belhumeur:; Cochett pour 
Cochet; Ouillette.. pour Ouellette; 
Viszinga pour Vézinas: °° : 
Mais à quoi bon poursuivre la no- 
menclatu te? Nous voilà suffisain- 
ment éditlés, et:si' nous: passions 
dans le sud de 11 province, cé serait 
exacterient ki même chose, : ‘:: 


Nous sommes les clients du 
No ri. téléphone : ui met nu 
-! En présence d’un tel état de cho- 
ses presque général, uné simplé pro- 
= (A suivre en page 2). 


Labonté; 


è 


“qu'un bon nombre 


=== 
F1 


in 


La Chambre approuve la réduction des taux de 
ports sur les grains et la farine--La 


-_ Sion en janvier seulemen 
le parlement. 


: Après un débat de cinq ‘hèures, 
la Chambre approuvait lundi le rap- 
port du comité d'enquête des taux 
de transport, Après la présenta- 
tion du rapport par M. À. K. Muc- 
Lean, M. Drayton s’amène aussitôt 
âvec un améndement proposant tout 
simplement de rejeter le rapport et 
de considérer comme solution défi- 
gitive la décision de la commission 
des. chemins de fer, Il y eut plu- 
sieurs discours: intéressants, mais 
l'amendement ne réussit pas même 
à rallier le suffrage’de tous les con- 
servateurs; deux d’entre eux, MM. 
Church et W. F, MacLean, ont voté 
“avec les libéraux.et les progressis- 
tes, Par contre W. M. Germain 
(Welland) a voté pour l'amende- 
ment, + 
: Le rapport devient loi 
‘ Le bill présenté par le premier 
ministre pour donner au rapport 
force de loi, a subi rondement sa 
première leéture sans incident, Aa 
deuxième lecture M. Meighen s’est 
lancé franchement à l'attaque, cher- 
chant à persuader &la Chambre que 
ge rapport était à l’eucontre des in- 
térêts du pays, Mais le chef de 
l'opposition n'a pas réchuné le vote 
et finalement le bill subit paisible- 
memt sa troisiéme JIecture, M. 
Church avait bien proposé l’xjour- 
nement à six mois, mais il n'eut mé- 
me pas l’avantage de trouver un seul 
député pour seconder sa motion, 
oici un résumé de ce que re- 
commande le rapport: 

a) Suspension de l'accord du Nid 
de Corbeau, excepté pour les grains 
et la farine, pendant A période d’un 
an à partir du G juillet 1922 Lé 
cabinet aura le pouvoir de suspen- 
dre cet accord pour une autre an- 
née par arrélé-en-conseil si les con- 
ditions réclament une telle mesure. 

b) Les nouveaux taux pour les 
grains et la farine viendront en for- 
ce le 6 juillet, date où expirait la 
suspension de l’aceord du Nid de 
Corbeau. 


© e 
paisible 


trans- 
rochaine ses- 
t--Sir Louis Davies proroge 


c) Les directeurs de chemins de 
fer devront faire tous leurs efforts 
pour opérer une réduction générale 
dans les taux de transport. 


Lu gegt » 
ER 


& $ 
{Lettres au, | comes . 
d'Epargne Conseile Pratiques - 
66 6 99 en 
| P atr 1o(e Comptes d'affaires | L 
Credits detoute . . Economiser c'est prévoir 
ie  N vez pas un imprévo ant DE 
Réponse au Petit Gaspard Cotections | e soyez pas un imprévoyant. 


Mon tout petit, Ù 


Oui, la farce monumentale est 
lus que’ drôle ct plus que vraie! 
maginez que la “St. John's day,” 


Dies SSP . {mauvais produit d'une cervelle ca- 
. dJ U devra-y avoir étroite re nadienne de nom seulement ct mal | 
ation entre Ja direction des diffé- | SGuilibrée, a été mise au rancart | 
t 


vents chemins de fer et leurs em- 
ployés duns le but de féduire le 
coût d’opération, . 

La prochaine session en janvier 

M. E, J, (Garland (Bow River) 
s'est informé mardi s'il ÿ aurait une 
session cet automne". Le premicr 
ministre a répondu dans la négu- 
tive, Il a consulté les chefs de file 
des trois partis cl il fut décidé que 
le parlement ne se réunirait qu'en 
janvier seulement, Cette déclari- 
tion de M, King fut accueillie par 
les applaudissements de tous les dé- 
putéès, 

À une question de M. Shaw (Cal- 
garv) si la redistribution des dis- 
tricts électoraux: aurait Lieu avant 
les prochaines élections générales, 
le premier ministre à affirmé caté- 
goriquement qu'il n'y aurait pas d’é- 
lections avant la prochaine session, 
et que dès l'ouverture de cette ses- 
sion la chambre s'occuperait sans 
tarder de cette question de redistri- 
bution. | 

La prorogalion du parlement 

Mercredi matin, à { h. 30, gvaït 
lieu la prorogation, Comine lefgou- 
verneur-général est absent, ce fut 
Sir Louis Davies qui donna aux bills 
la sanction royale, Selon l'usage 
antique et solennel, il passa en re- 
vue Île travail abattu durant la ses- 
sion: réajustement du tarif, mesu- 
res favorisant le développement de 
Findustrie, justice faite ‘aux récla- 
mations des véléräins, progrès ne- 
complis dans les négociations avec 
les provinces de lPOuest pour l'oc- 
troi de leurs ressources naturelles, 
ete, ete. Et ainsi expire, après 
une paisible agonie, la première ses- 
sion du quatorzième parlement ca: 
inadion, 


. À propos de 
l’Indicatenr du téléphone 


(Suite de la Icre pagé) 


testation plalonique ne saurait suf- 
fire; il faut agir. 


Peul-élre auclques-uns de nos 
coipatriotes  n’éprouvent-ils  au- 
cun déplaisir à voir ainsi Jours 


noms défigurés, mais nous Croyons 
que Île nombre de ces derniers re- 
résente une quantité négligeuble, 


es autres en sont humiliés ou toul : 


au moins agacés. Dans Ja plupart 
des cas, cependant, lhumilialion où 
l'agacement n'ont pus 616 nssez 
forts pour provoquer le gesle né- 
cessaire, ° 


-° Hne faudrait pas oublier que pur plèvars ; : , ‘ C 
NM ne f: art on ne velévera les noms def fordiet du iurv sûns la moindre € Jets 
s si *s clients lé 1 Y sans moindre é- s, Ch: récits SI 
nous souunes les clients du télé- Leloux, LaRose, DuMesnil Des-| notion, J AS a _£ ments, chansons. de récitation ‘La 
Pr opt A RTE Ee. € Mme Champs, ete, écrits à l'anglaise, L'enquête durait depuis deux se- gontée Comme l'on peut le cons- 
a * " HU > à + ce . PA è eue er . 4 S- 
en optentr un SPVICe UE MONTE. Ceite majuscule dans le corps maines. Toutes les dépositions des |fater les deux grands devoirs prin- 


clients, nous avons droit à ce que 
notre nom figure dans l'indicateur 
— notre nom tel qu'il s'écrit ct non 
pas sa caricature. Si le vôtre s'est 
trouvé mal inscrit une premivre 
fois, ne vous attendez pas à ce que 
la reclification se fasse toute seule. 
U faut la réclamer par écrit, 
cour qu'il n'v ail pas de chance 
d'ereur ou d'oubli —- à l'agent de 


votre jocaïilé, qui ne saurail vous, 


refuser cette juste requête. Si l'er- 
reur n'elait pas corrigée dans l'édi- 


ton. suivante, il x aurait Lou alors: 
de s'adresser au minisire respanca-: 


ble. 

La où l'agent est une personne de 
langue francaise, pourquoi ne se 
Chargerait-elle pas de fire rétablir 
d'elle-même l'orthographe défeclu- 
euse des noms de ses compatriotes? 

Tout centre franco-canadien di- 


gne de.ce nom devrait tenir à hon-| 


neur de voir à ce détail qui n'est 
pas sans importance, 


calité les erreurs .commises, 


présenter la liste à qui de droit et! 
Loisins de race anglo-saxonne qui, liés des 
sans songer à mal, déformeraient [provinee, 
volontiers leurs noms au point de fchewan dépendra surtout des rela-|condoléauces.. 
les rendre iout à fait méconnaissa- [tions qui existeront entre les diffé- 
‘bles, sous 3 
iiniler avec plus d'aisance. 


d'exiger que les corrections soien 
es: mais encore faut-il que quel- 
fun s'en occype. : 
Les noms propres français 
La . ‘6 * , LE 
écrits ‘‘à l'anglaise 
Un certain nombre des erreurs; 
relevées plus haut ne sont que des 
coquilles dues à la négligence du: 
correcteur d'imprimerie; mais on 


notera que la plupart des autres 
sont systématiques et relèvent de; 


certaines règles adruises pur l'en- 
semble de nos amis les Anglais. 
Ceux-ci ont, en effet, leur manière 
à eux d'écrire certains noms pr'o-| 
pres français. {ls prennent là une) 
liberté tout à fait inadmissible, Mais; 
ce qui est le cémble, ce qui dépas- 
se foule vraisemblance, c’est 
loin dé protester, nous somimes en 
train d'adopter leur méthode et 
de nos plus 
beaux noms français s’écrivent cou- | 
ramiment partout “à lPanglaise,”? 
Geci est probablement ne révéla- 
tion pour plusieurs qui vont peut- 
être nous accuser de dénicher de! 
l'anglicismé là où il:ne saurait y en 
avoir, Voyons done ce qu'il en est, 
Chaque fois qu’un nom propre 
commence par Le, La, Du, De, Des, 
on le trouve fréquemment écrit de 
deux manières également fautives: 
soit en deux mots .(le. Roux, La 
Coursière, Du Moulin, De Célles, Des 
Chambault); soit en un seul mot, à- 
vec, une -letire imajuseule après Le, 


a, Du, De, Des (LeBel, LaPointe, | 


*DuPerreault, Dé Mers, DesRosiers). 
Admettons que la première ima- 
hière ne soil pas rigoureusement 


seen 


C'est une ba-! Canadiens des Etats qui 


que | 


FA noter cependant que les particu- 
les du, dé, de la, des, devant un nom 
propre, ne prennent généralement 
pas de majuseules. Libre aux inté- 
ressés de couper leurs noms en 
deux et même en trois, s'ils espé- 
rent en retirer quelque avantage, 
mais qu'ils observent Îes lois gram- 
maticales. Ï est à propos de leur 
faire observer aussi que cette fa- 
con d'écrire, est tellement passée 
dans l'habitude des -Añiglais qu’il 
in'est pas exagéré d'y voir une sor- 
ie d'anglicisme, : ' 


} a + . . . 
“niète, aueune hésilation n'est possi- 
ble: elle constitue un anglicisme de 
la plus belle eau, On peüi consul- 


Mer ous les Livres et tous les jour-|qes autorités. 


Maux français qu'on voudra, nulle 


Î 
d'u | , 
se qu'on puisse imaginer, 


der, el pour cause: ils ont 'dans 


Jeur propre fangue unê riche col- [Quant à l'accusé, il 
Jection de “Mae” — McDonald, Mc- | pour un’ détraqué 
‘Sweeney, MeKenzie. cte,, ete, — oùt | mal, 


Ja rajuseule est évidemment à su 
‘place; mais pour nous, nous n'en 
avons que faire, 


1 ‘ . 
Gardons intacte la physiono- 
mie de nos noms 


| 


dans l'orthographe de nos 
propres seruil profondément 


in'est pas inutile de | 
:néanmoins, car elle constitue u 


. 


trainer loin, 


atriotes de POuest ne sont pas: 


Lu 


rétexte. de se les” assi- 


duira-t-11? 

Je connais un authentique ‘Boi- 
district de Princé-Albert qui,. par 
ce jeu de la condescendance due au! 
prochain de langue anglaise, est de- 
vent un “Burlow.” Quand on lui 
demande comment s’est opérée ret- 
te métamorphose, il répond: ‘Les 
Anglais m’appelaient tous Burlow, 
j'étais gèné pour les reprendre, à 
lors le nom de Burlow m'est resté,” 
Les vrais “Burlow” sont rares 
parmi nous, Dieu merci, mali H y 
a un certain nombre de petits “Ber- 
low” de second ordre qui sont ‘’yé- 
nés” devant messieurs les Anglais 
pour écrire leur om à ta françai- 
se et totérent qu'on y fasse. queique 
relouche,  Pfenons-y garde, ‘nos 
noins de famille ont teur phvsiuno- 
mie à eux, Nous devons, coûte que 
coûte, la préserver intacte, : 

y aurait davantage à div& en! 
core: au sujet des noms de büpté- 
me. Nous y viendrons quelque 
jour. ‘ 


.:  Donatien Frémont. 


M à 


: DOLLARD, Sask, 


slétait plus que bébête de patauger [paroissiale, 


Pour ce qui est de la seconde ma- | éarder Delorme avec soin, en atten- 


n mot est la chose la plus cocas- [témoins ont prouvé que dans la fa- 
Les An-}mille Delorme, du 
sglais seuls pouvent s'en accontmo- {comme du côté paternel, on souffre 


Quand on x réflechit, cette fa-|ciation des journaux de la prôvin- 
con d'adopter une mode anglaise |ce par l’Université de la Saskatche-|. 
noms van, Le premier ministre a répon-lla mort de Mme Joë, Provost, le 1er 
! it profc ! ridi- ! du à la santé de la province, Après juillet, aprés une longue ét doulou- 
‘eule, si elle 'était inconsciente. avoir rappelé l'influence de la pres-|reuse maladie subie avec-une frési- 

la -dénoncer {se hebdomadaire, M. Dunning a une !gnation toute chrétienne, Son cou- 
{ t n vé- [fois de plus renouvelé sa convic-|rage et sa résignation ne l'ont pas 
rilable abus qui pourrait nonS en-[tion que la Saskatchewan n’attein-|abandonnée jusqu’au: dernier mo- 
On a ridiculisé ces {dra son l 
tradui- {par l'esprit de tolérance entre les ci-|reçu dés secours de là religion, ‘as- 


gatelle de relever pour chaque lo-'saient leurs noms en anglais. -Nos |tovens de nationalités différentes. 


d'en, Compalri ,Uue , 
{exposés à des abdications de ce gen- {citoyens de demain, dit en substan- 
e; muis ils sont entourés de bons [ce M, Dunning, 


| E Si l'on vince a une grande mission à rem-! décédé le 1er à l’âge de 81 àns. II 
admet en principe qu'il est permis [plir en encourageant partout l'en-|était originaire d'Allemagne et rési- 
de leur faire quelque concession sur ftente mutuelle et l'esprit de coopéra- | dait rl 
ce terrain, jusqu'où cela nous con- [tion entre les individus de natioña- |temps, 


leau,” non des Etats mais bien du [Mmonde. 


nuellement couchée; son corps pa-Igea entre les Side4View et les St- 


‘KStung-Treng est la doyenne  des{généreux concours, -en interprétant 


| LA BAN QUE, 


Succursale de Prince Albert, 


jusqu'à la vie éternelle et pourquoi? 
Parce que nos Canadiens se sont 
raidis sous l’insulte qu'on leur a 
lancée à la figure et qu'il n’y sont 
(pas allés par quatre chemins avec 
leurs très justes protestations, Les 
autres ont reculé commè des pol- 
trons et avec raison, jetant la faute 
sur celui-ci ou celui-Ià, voulant se 
débarrasser de cette responsabilité 
écrasante et dangereuse pour leur 
sécurité personnelle, 

Etant incapables de répondre À , 
eux-mêmes et d’une manière sensée [le service de Mme Mary Schays, dé- 
ct française, ils ont acheté les ser-|cédée"le 9 à Edmonton, âgée de 48 
vices d'une arriviste, marchandise [ans. , 
à vendre ct facilement achetable, !: Le 26, sépulture , d'Adalbert 
vendue et grassement payée, et ils !{Bernard, enfant de Henri Bernard, 
Jui ont fait pondre le trop gros ocuf [décédé la veille à l’âge d'un an, 

— pour ses capacités — d'une ré-| —,Le 29, au milieu d’un concours 
ponse à une farce. … considérable de parents et d'amis, 

est vraiment triste ét écocurant M. le Curé chantait le service :dg 
à tout point de vue! Leur inteili- [Phil 


ippe Hébert, décédé à l'hôpital 
gence plus que bornée aurait pour-là Edmonton. Le défunt avait: 24 
tant dû comprendre, , (si 


elle était fans,’ il laisse une femme, née Octa- 
susceptible‘ de compréhension) que [vie Caouette ct deux petits enfants, 
leur première bêtise étant faite, ] Vendredi après-midi, à Ja salle 
on faisait la distribution 
de nouveau dans Paffectionné jar- {solennelle des prix aux enfants de 
din de leur reniement catholique et [l’école publique. Distribution des 
national. prix! Vacances! Voilà qui fait des 

Ils se disent, éomme les phari- |heureux, , | 
siens, les zélés observateurs de la! Nous avons remarqué avec plai- 
Toi du bon Dicu, lorsqu'ils jouent le[sir que les volumes décernés en 
poker el boivent le délicieux “home- |prix étaient pour la plupart des ou- 
brew” pendant }a messe du diman-|vrages canadiens, des ouvrages de 
che, font des Pâques de renard ou [réelle valeur scientifique où histori- 
n'en font pas du tout, ete. etc. Ils |que, de nature à profiter nou seule- 
sont toujours et veulent rester les {ment aux enfants, mais aussi aux 
admirateurs épatés et épatants de parents. ‘ | 
Panglicisation et de la belle menta- La pluie assez abondante qui 
lité protestante, | est tombée a fail un bien immense. 

Voilà, mon petit, pour toi à qui il|aux grains, ci a relevé en même 
reste énormément à apprendre, ‘Tu [temps les espérances des cultiva- 
aurais pourtant bien dû te rappeler |teurs. # 
qu'avant que d'écrire if fallais ap- 
prendre à penser, 


MORINVILLE, Alta, 


a ——— 


Sépultures -— Le'12 juin eut lieu 


————;0! 


©. ST-ALBERT, Alta. 


Jean-Baptiste. 
0: 
Le jury décide à l’unanimité 
que Delorme est fou 
se. 


MONTREAL — Après dix minu-| Je tiens à féliciter par la voix du 
les de délibération, le jury qui a-en-| journal le Patriote, la Rde, Socur 
tendu les témoignages au sujet de | Supérieure du Couvent Youville qui 
l'état mental d'Adélard Delorme, ac-|a bien voulu donner plusieurs prix 
cusé du meurtre de son demi-frère, | pour le français. Les heureuses ga- 
a porté un verdict unanime de folie. | gnantes furent Melles Georgette Hé- 

Le juge Monct, qui présidait, a /bert, Anna Hébert, Cécile Vennis, 
ordonné aux officiers de la cour de letc, ‘ 

À | . Notre bon curé a aussi donné de 
dant que le département de la jus- ruagnifiques statues du Sacré-Cocur 
tice d'Ottawa décide dans quel asile {pour prix d'instruction religieuse. 
il sera détenu durant le bon plaisir |Ces prix furent gagnés par Alphon- 

{se Ringuette et Dolphise Cunning- 
ture du |haun, 11 y.eut de jolis petits compli- 


Dimanche 24 juin a eu lieu la dis- 
tribution des prix pour les enfants 
de l’école publiauc de cette parois- 


. Delorme a entendu la lec 


cipaux ont été bien récompensés, 

-—, Nous regrettons beaucoup de 
on souf [voir partir sous peu ÎŸ principale 
héréditaire. | de notre école. Les enfants perdent 
a toujours passé beaucoup dans la personne de Soeur 
et un être anor-}Ste-Clotilde, mais comme le disait 
dans une adresse d'adieu une des é- 
lèves, Melle Léonore, vos -enfänts 
vous suivront par la pensée et par 
[leurs prières, 


côtéi maternel 


d’afiénation - mentale 


:0: 
L'hon, C. À. Dunning et la 
mission de le presse 


‘oi- 


MONTMARTRE, Sack. 


Vendredi dernier avait lieu à Sas- 
katoon le banquet offert à l'asso- 


. Nous regrettons d'apprendre 


lein développement que|ment. Elle s’est éteinte après avoir 


Sistée des prières de M, l'abbé Tur- 
&eon, de son: époux et de plusieur 
, di amis. Les funérailles eurent lieu; 
les meilleures quali-|le 3 juillet au milieu d’une foule 
races qui composent notre /considérable. . Nous offrons à son 
L'avenir de la S 


Nous devons conserver pour les 


À . — Le 3 juillet avaient aussi licu 
rentes races. La presse de cette pro-|les funérailles de M. John Hiffener,, 


Montmartre depuis ‘long- 
lon cuire L l A son épouse et à ses fils, 
lités différentes qui accomplissent | Antony, Joseph et Ned nous offrons 
leurs destinées dans cette partié du |nos sincères condoléances, 

_— M. Désiré de Trémaudan est 
en promenade chez ses parents, M. 
A. D. de Trémaudan, » 


:0: 
k ST. LINA, Alta. _. 
On a beaucoup parlé, il y.a quel- 


que temps, d'un:vieux Turc de 146! Le 18 juin avait lieu en cette pa- 
ans, qui serait l’homme le plus |roisse une fête religieuse et patrio- 
vieux du monde; mais qui est la tique au profit dernotre église, . Fa- 
femme la plus vicille” vôrisés d'une températüre asséz- 
Si lon en croit des nouvelles de lbelle pour La saison nous avons su- 
Saïgon, c’est une Laotienne qui vit|iet de nous féliciter du suceës de 
à Stung-Treng, Selon les uns, elle |cette fête. A Dieu d’abord-en re- 
aurait Plus de 120 hivers: si l’on en|vient reconnaissänce, puis ensuite 
roit sa propre petite-fille, elle au-[aux dames qui se sont dévouées 
Fait inême- dépassé son troisième |pour préparer un’ bon souper. . 
cinquantenaire, Toutefois, les ar-| Après là mess eut lieu Ja proces- 
chives de l'état civil du Paos. sont}sion du T-S, Sacfement jusqu'au re- 
tellement Sommaires qu'il est bien |posoir chez M, À. Laplante. Dans 
difficile de connaître la vérité, ’après-midi l’on S’amusa à divers 
Mais il est évident que cette fem-{jeux et vers les 8 R. ‘une partie in- 
me est très vieille; elle reste conti-|téressante de bhlle-au-camp s’enga- 


à 


:0:- 


La plus vieille femme du mon- 


de 


fait être de cire avec des milliers |Linä, et la victoire resta à ces der-; 
de rides. Elle parle encore quand {nièrs. . " d= Fo. 
elle s'éveillé, mais elle dort presque] A 10 h. commença Te concert or- 
toujours, ‘{ganisé par nos amateurs, auxquels 


Croÿons donc que la femme del|les gens de St-Vincent prêtèrent un 


Saskat-!époux, l'expression de nos sincères | 


10 à ce qu'on les écrive en deux. ’classes, os 
h 0 . A ’ 


. une faute, Dans la plupart des cas, _ .- 
il est vrai, il ne serait pts hécexsui- | Mesdemioiselles Alice et Marie- 
re de‘remonter bien loïit dans T'as- [Louise Latour, institutrices dé notre 
cendance des porteurs de ces noms village, nous ont quittés pour North 
pour constater que deurs ancêtres [Battleford, où elles passeront les va- 
les écrivaient en un seul mot; muis{cances, Nous espérons 
ile, génie de notre langue ne s'oppu-|nous reviendront à l'ouverture. des 


dé 


. 4 
LU * 


4 ce = : is . 
: ‘ , , c 


[qu’une mort anticipée, 


ble de le contrôler, 


vants.. 
plus siinplement, 


doyennes, puisqu'il n’est pas possi-"avec succès ‘la- pièce intitulée le 
Cela, au fond, ;"Poignard”, 
m'a d'importance que pôur les sa- Facteurs sont le Dr, Desrosiers et 
Ca pour nous, qui jugeons instituteur Hébert dont les rôles 
appellerons-nous [furent réellement hien rendus, 

qu'elles [vie l'existence que mène cette an-|. Deux petites saynètes furent exé- 
cètre toujours endormie? Ce n'est |cutées, l'une par Melles Laplante, 


Les. deux principaux 


Anna Mageau et Laura Mageau; Pau- 


\ 


RE 


re 


* 04179 


4 


[o) 


D'HÔCHELAGA 


. Autres Succursales à St-Brieux, Hoey. 


tre par Lionel Mageau et Arthur Ma- 
geau (cousins). Et une récitation 
par Melle Anna Mageau, Deux chan- 
sons furent données, l’une par M. 
Léveillé, l’autre par Melle Wright 
qui chanta en anglais puis en fran- 
çais, - | 5. ‘ 

‘De jeunes athlètes de $t-Vincent, 
sous lhabile direction du Dr. Des- 
rôsicrs, exécutérent divers mouve- 
ments à la perfection avec des quil- 
es. 
4 « 

Pour les circohstances le résul- 
tat financier est satisfaisant, Merci 
à tous, en particulier aux dames 
qui ont préparé un borl,souper sous 


la direction de la présidente, Mme 
Chapdelaine. Il serait -trop long 


‘de'mentionnñer tous céux qui ont 
{pris part à cette fête. Merci encore 
une fois et surtout aux gens de St- 
Vincent pour leur généreux dévoue- 
ment. Nous comptons le leur ren- 
dre un peu le:2 juillet. 

Baptémes — Le 6 juin, Albert- 
Louis-Marie, enfant de Pierre Ma- 
hé et de Joséphine Tastard, Par- 


Drome 


Es 


Soumissions pour 


“réparation de 


4 


S 
D 
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goute , 
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Conformément aux exigences de 


la Loi des Routes du Canada, des 
soumissions cachetéés marquées 
“Soumissions pour Terrassement, 
Projet 5, Section “F”, sous-section 
“B”, seront reçues jusqu'à midi le 
mercredi, 12 jui, 1922, pour four- 
nir tout le matériel et a main-d'oeu- 
vre nécessaire à la construction 
d'une route de terre à partir de 
Watson nord jusqu’à St:Gregor. 

Environ 18,000 verges cubes de 
terre sont à transporter; de plus, 
il y ajenviron 7 milles de route 
clôturée à construire et 2,000 pieds 
Hinéaires de tuyaux d'écoulement à 
installer, 

Des copies des plans, profils et 
devis peuvent ètre vues au bureau 
du soussigné et aux bureaux des 
personnes suivantes: 

W. M. Grant, 810, Canada Buil- 
ding, Saskatoon. : 


Current, 

W. T, Smart, sec.-trés, R, M, 
368, Watson, Sask. 

F, G Kissack, Dominion 
Co., North Battleford, 

Un chèque accepté sur une ban- 
que enfegistrée pour la somme de 
$890.00, payable au sous-ministre 
des Routes ou ure obligation d’une 
compagnie de garantie doit accom- 
pagner. chaque. soùmission. Les 
chèques ou lés garanties des esou- 
missionnaires non acceptés seront 
retournés lorsque le contrat aura 
été accordé, * = 

Le droit de rejeter une soumis- 
sion ou toutes les sounlissions, ou 
d'écarter de celle:ci tout défaut ‘ou 
irrégularité, est à la discrétion du 
Ministre des Rôutes. Les sonmis- 
sions seront ouvertes ‘en public, 
dans le bureau du sous-ministrés à 
4 h. p.m.,, Mercredi, le 12 \juillet, 
1922, . ‘ : 

Linsertion non autorisée de cel- 
te annonce ne sera pas payée. 

} 


H, S. CARPENTER," 
Ù Sous-Ministre des Routes, 


Département des Routes, 
Régina, Sask.. . 
3 juillet 1922, 


TES 


"Né. 


‘Grain 


CR 


EN 


PUIS—-rendez-vous compte de la façon dont 


votre voiture se comporte. 


querez' pas de vous apercevoir aussitôt que vo- : 
tre moteur a plus de forte; qu'il monte les cô- 
tes plus aisément; qu'il fonctionne plus régu- 
‘‘ lièrement et plus doucement, et que les pa- : 
nes et les ennuis sont moins fréquents. 


IMPERIAL OL 


\ 2 : 
Fabricants ct Distributeurs des Hnilea à Moteur “Imperial 


\ Polarine,” et Distributeurs, au Cannda, des ‘ ; 
Huiles “Gargoyle Mobiloil. 
: ' a RMS 
Aer 
. NS s ‘ 
, L° : 
H y en y cinq sortes, pour ln lubrification convenable F9 
Ÿs toutes les ‘marques d'automobiles, des camions el: 9 - 
P = CT « _tracieurss en. L 
k _. à 
4 - : et 


(TNA MALTE MEET UE SEEAERLMMTER DANCE 2e TENTE LUtLrE 


J, R. Reid, Court House, Swift. 


L'E, 
Faites vider et nettoyer votre carter comme il 


faut, et remplissez-le de la marque à Moteur 
“Imperial Polarine’”. qui est recommandée: 


rain et'marraine, Alphonse Brisson 
et Marie Bilodeau, son épouse, 

Le même jour, Marie-Jeannette. 
Mathilda, fille de Georges Magnan 
et de Marie des Neiges Labbé.’ Par- 
rain et marraine, Armand Magnan 
et Elise Magnan son épouse. , 

— M. Daoust et M. Ernest Magnan | que non seulement 
ont ouvert leur boucherie dernière- laussi au point de vue Patriot 

a û ° ‘ jati « atrioti ,} 
ment dans le village | national, Nous y reve po iqUe a !à 


— Là où 
que du. bois, une é 
village ont surgi, 
sont que des 


S. 
ms 
LG 


que l'on saura en mé 
4 ‘ae . La 
trer à lextérieur 
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RÉCEVÉZ:VOUS LES PLUS HAUTS PRIx OUR 


VOS OEUFS ET VOTRE CREME 


Expédicz-nous vos oeufs et votre crème et VOUS sgrer É 
satisfaits souo ce rapport, nr 


Pesées exactes, grades el épreuves garentis. 


The SASKATGREWAN GO-OPERATIV E 
Greameries, Limiiel : 


.., - CREMERIES A:' 


Birch Hills, Cudworth, Canora Fiske, Henribourg, _Ivermay 
KelMher, Kerrobert, Lagenburg, Lanigan, Lloydminster Melo : 
Melville, Moosomin, North, Battleford, xbow, Précccyile à 
Regina, Radville, Saskatoon, Shellbrook, Tantallon, Tisdal 6 
Unity, Wawota, Wadena, Weyburn and Yorkton, es 


ü 


Es É ; 
se  . 1 ns een | 


AVANT DE:VOUS ACHETER UN AUTO NEyr 
NE MANQUEZ PAS D'EXAMINER LE 


DE CCE SE ETUCE EEE 9 5 LT CEE STE TES 7 CSD PUTEETEOEPE ES LEP DET PTE SSH ASSIS END ASSIS TICRS TSI ER NON HSM ENST EAI ISSN AT NTTTS IS PESINNCSTRT ESSAI LEE LTRRLS ER SSSTSTIT EU RETENUE SCTI TITI SIENS TE ANT EESTIT PETER EHESS ER EEIS AS LISE 


ù 


LA 


New Superior. 


EV! 


490 REGULIER 
. 490 SPECIAL  , ; 
-BABY GRAND REGULIER ET SPECIAL 


2 


et le | 


AURA ACL PA 


Û 


MASTER SIX SPECIAL 
MASTER FOUR SPECIAL 
MASTER FOUR REGULIER / 


At 


“ 


ù 


/ 


ECRIVEZ-NOUS OU TELEPHONEZ-NOUS 
“ET NOUS VOUS: FOURNIRONS TOUS 
LES RENSEIGNEMENTS ET, SI. POSS- 
BLE, NOUS, VOUS DONNERONS UNE : 
| = DEMONSTRATION  . 


Nous tenons pièces de rechange à Prince-Albert. 


P. A. Motor Sales Go, Ltd. 
10e RUE — AVENUE B. 
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et 


DISTRIBUTEURS POUR LE TERRITOIRE DE 
PRINCE-ALBERT 


ÿ 
É 


RH 


sosie 
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Pourquoi risquer ‘de fuire détériorer vos habits par 

- des nettoyeurs et presseurs inéxpétimentés ? 

. Nous ne nettoyons pas seulement vos habits, 

‘nous les. réparons ét nous les pressons selon la bonne 

manière, tt 

. Si vous voulez fire teindre vos habits, venez nous 
voir, vous serez plus que satisfaits. . 


|: SERVICE DE LIVRAISON : 
Fred Andrews 


| D Tailleur : 
. 133 20ème rue Ouest : 


mais 


MA: 


4 


Phone 2259 


Vous ne man- 


LIMITER: | à 


D té 


oo 


ne toujours d'excellents résultats. 


Polurine 
Pelarine 
Polarine 
Polarine 
Polarine 


étre faite, l'Imperial Oùl, Limitée, 
l'aurait certainement. : : $ 


mn. 


Boîte Postale 138  , ? 
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ue 


peaux habits pou hommes faits de “homespun” puïe laine, ms- 


: u‘urn jeune homme doit avoir, . $2 Q 
gee 2 DO nn Tarn DD UD 
Dorcrsensseeettee ss. e. N 


ouvelle Hgne complète de merceria aux plus bas prix. 
‘ sieurs, venéz, vous habiller des pieds à la tête chez 


JE CADIEUX 


Mes nières élections fédérales, d’une co- 


alition entre deux des trois groupes 
Politiques du pays. Les négocia- 
tions entamées entre libéraux et 
——* |Progressistes au lendemain du 6 dé- 
-|cembre n'aboutirent pas, mais li. 
dée d'une coalition subsiste tou- 
Hours, elle‘est discutée ouvertement 
ans les jeurnaux. 


ATLAS 


r : \ 
A. D, ROCHON, Agent 


COUR AFROIS 


: L'opinion de la “Gazette” 
népuone 52  ? \ Tu 
rétép Le Lo, | { La Gazette de Montrtal, faisait js 
u NL commentaires suivants au lende- 
Vous ponvez mainteñbnt construire ‘un tiers meilleur marché [main du discours de, sir Lomer 
qu'en 1920. u : ri. , ouie sur Je hudget: “De la confu- 
“ nn oo ot sion dés parti î 
venez voir nos plans gratis et profitez de ‘ces avantages, Fest une Qu at ORPOUTTA 


sortir. C'est une question vitale qui 
: ., + implique le groupement d’une part, 
, i L b .. Ç + . [ide ceux qui appuient la protection 
4 « "1 , " + s . 
Atlas umoer ompany tarifaire et la proprièté privée des 
SR s oo. services publies sous la réglemen- 
- D tation du gouvernement, et d'autre 
part. de ceux qui approuvent la po- 
tique progressiste des droits de 
douane peu élevés et de I proprié- 
té natiogale des chemins de fer, La 
réorganisation nouvelle, prendra 
peut-êttæ quelque temps à se pro- 
duire; mats'il y a peu de faisons de 
se douter qu’elle se produise... 
Notis ne préveyons ni la défaite du 
gouvernement sur le budget, ni une 
élection prochaine; mais si les 
hommes s’en tiennent aux principes 
qu'ils affichent, et si le pays doit 
être sauvé de l'application des con- 
ceptions rudiméhtaires des progres- 
. sistes, nous pouvons encore revenir 
es à deux partis de principes et si bien 
définis que les opportunistes ne 
pourront se loger dans l'un ou dans 
l'autre,” , 
Le sénateur David va plus loin 
Le sénateur L. O. David va plus 
loin. Aprés avoir énuméré les 
principaux articles d’une politique 
de coalition, telle que la veut la 


Nous sommes maintenant seuls agents de Gravelbourg pour les 


Hodake et accessoires photographiques Eastraan. Nous atons en ma- 


gain sn assortiment complet. Venez nous voir. , 


PHARMACIE, GRAVEL & CADIEUX 


HUILAGE . PARFAIT 
5 GRADES ee 


La bonne huile bien employée don- ou AT. 
. Hit, 


HUILAGE PARFAIT 


Imperial” (razette et après avoir déclaré que 
“Medium” foute entente est impossible avec 
«car les progressistes, il écrit dans Ja 
“&pecial” Presse: “C’est dans ces vieilles pro- 
“Extra Henvy” * vinces, flil-on, que se trouvent les 
RUE éléments les plus-propres à s’enten- 


si une meilleure gazoline pouvait dre avec les libéraux de Québec 


pour. faire adopter la politique que 
réclament Les intérêts et les. desti- 
nées du Canada, Mais on.ajoute que 
l'entente 6 
chefs les plus éminents du parti 
consèrvateur serait difficile à faire 
faccepter, et'pourtant qu’il serait im- 
possible de mettre de côté un hom- 
me de la valeur de M. Meighen. On 
répond à éela qu'il y eut nn temps 
où on naurait jamais pu croire 
qu'une alliance entre le patriôte Mo- 
rin et le bouillant,sir Allan MacNab 
füt possible et pourtant elle eut lieu 
ct fut acceptée par les libéraux de 
la province de Québre, Et qui au- 
rait pu croîre que Cartier et ses a- 
mis formeraient jamais ‘une ‘allian- 
ce avec John-A.' MacDonald et sur 
tout George Brown? S'il est denx 
hommes avec qui une alliance de- 
vait être redoutée, ce sont bfèn'sir 
Allan MacNab et Georgé “Brown: 
No, ainsi que Laurier le disait sou- 
vent: “En politique il faut beaucoup 
oublier et pardonner, et il: faui 
moins se demander ce que certains 
hommes ont êté que ce qu'ils sont et 
seront.” D'ailleurs, il est des hom- 
mes assez désintéressés pour s'ef- 
facer au besoin, lorsque l’intérèt 


SPECIALITE 
Huile à machine à battre — Hluile à plancher “Standard floor 
dressing” — Huile, “Loco.” ‘ L L 
La meilleure gazoline fournit toujours-le plus grand rendement, 


IMPERIAL OIL, LAIMITED . 
Ces produits sont vendus par Alphonse Dorais, à Gravelbourg, Sask. 


t 


- e ‘ - . , 
Habits pour, Garçons 
: : . ra - 
Nous venons justement d'en recevoir une grande . 
quantité dont nous pouvons disposer à de très bas prix, 


À ceux qui achèteront dañs notre département de 
mercerie, et qui paleront comptant, noûs allouerons un 


escompté de 10 p.c. 


Quartiers généraux pour la farine 
FIVE ROSES ct 
WM. ST. 


7 


: : u 3 


NOTRE RESTAURANT TOUT A FAIT MODERNE 
WATTEND QUE VOTRE VISITE 


— 


Une visite est sollicitée 


SERMAIN 


À Casier Postal 65° 
ê 


Appartements pmvés pour dames. Bureau dans l’immenble Lisée 


Vous trouverez liqueurs, bonbons, tabacs, chocolats, ainsi qu'un 
choix très complet de fruits.’ : ° % 


{ œ—mmamrn 


. GEORGES HEBERT 


Avocat - - - Notaire 
GRAVEUBOURG, SASK, 


Rafraîchissements les plus divers. 


4 : - L à L 
Notre font4ine À soda est des plus modernes, | 
Venez nous voir et vous serez satisfaits. 


-MME LOUIS HUËL, Prop. | 


t 


Madame Gagné | 
MODISTE  : 


| Téléphone 140 
Glace au contrat, au morceau: 
ou:a la tonñe . 


L’expérienge. est ma garantie, 
 Je*ne compte que des clients 
| . satisfaits. 


Gravelbourg ainsi que déménagements de ‘pianos etc. 


Camionnage, de toutes sortes et à tous les points aux environs de Un esai vous convainera. 


Conditions: au comptant ou à la: piéce. | ee - - 


2: V LÉCUYER 


GRAVELBOURG Sask._ 


Entrepreneur | dun Collège | 
ef Gu Fresbytère 


o ‘4 ‘ : … h 
La main d'oeuvre et les matériaux étant baissés de prix, juin est ‘ 


À 
Atelier de cordonnerie , : 
| ‘Guay. 
L 


A 
sd 7. | 
Chaussures faites $ur'comman- | 
‘de et réparations. : 


- F 


le mois pour penser à, vos constyuctions. 


Estimés fournis gratuitement et plans sur demande, . t PROMET SERVICE ETS ATIS- ’ 
Gros comme petits contrats, : + ‘ ‘ | FACTION GARANTIE. : 
CANADIENS DE LA PROVINCE, Adrensez-vous à  :. ‘.  . -.. 
. +, | 
J.. L. GUAY, : Gravelbourg ARTHUR GUA Y 
Loris. . ”. È . ‘ 4 * ‘ . : « N À 
EL 3 ‘ LT ds Los RE A - È : 


ü 


FERBLANTIER = PÉOMBIER 
: ASSORTIMENT. COMPLET DE POMPES 


: - Barbier + Coiffeur : 
Spécialité: Couvertures et réparations, dé toutes sortes. To ——. 


, 


E. ue OH LE, Spécialité: Massages à, Vélec- 
$sayez notre ouvrage et vous.en ‘serez satisfaits, tricité et Shampooing 


2 J0S LANDRY à 
Bême Avenue ... ...: Ciavelboure, 


EN l'ancienne pharmacie du... 
|  Dominion) ‘. 
:.{ GRAVÉLBOURG, SAS: | 


On à beaucoup parlé, lors des der- suprême du pays lexige, pour 


‘avec quelques-uns es |. 


AE mem mt Lampe me mm mn en names Lo, 


[|| THE INTERNATIONAL 


ELIE BEAULIEU || 


| NOUVE AU. ‘|, Coalition libérale-conservatrice … 


Ua, 
On le discute ouvertement dans les journaux de l'Est — L’o. 
pinion du Sénateur L..O, David — MM: Meighen et 
Mackenzie King devraient s’effacer pour faire place à 
‘ . . Sir Lomer Gouin — La peur des progrecsistes. 


La 
€ du 
moins laisser les premières places 
à d'autres personnages plus accep- 
tables, Lorsque Cartier crut que 
pour assurer le succès du projet de 
Confédération, il devait céder la 
lace de premier ministre à un 
omme plus acceptable aux ‘gens 
d'Ontario, il la donna à sir Etienne- 
Pascal Taché... ” 
, “Le mal n’est peutètre pas assez 
grand encore, le danger assez pres. 
sant et les animosités sont, dit-on, 
encore trop vivaces Pour permettre 
les rapprochements et les ententes 
nécessaires au succès d'une.politi. 
que.de conciliation, Mais tons ceux 
qui ont à coeur les intérêts maté. 
riels, sociaux et politiques du Cana: 
da seront bien forcés tôt ou tard 
d'accepter cette politique.” | 

Ce qu'on va faire de Meighen 

L'Aultorilé, d'autre part, assure 
que M. Meighen serait déjir casé. 

“On fait grand étal, dans les mi- 
lieux politiques, écrit-elle, d'une en- 
tre vue que sir Lomer aurait eue à 
Montréal, ces jours-ci, avec M. Mei- 
#hen. Sir Lomer, partisan d'une 
Coalition libérale-conservatrice pro- 
tectioniste, aurait offert à M, Mei- 
ghen le posté envié d'avocat en chef 
hi Pacifique, s'il concentait à s’ef. 
facer, Je posais, la semaine der. 
nière, cettè question, dans l'Antori. 
té: “M, Meighen -voudra-t-il servir 
sous sir fLomer ou sir Lomer sous 
M, Meiglien?” La question se trou- 
verait reholue par la disparition de 
M. Meighen de l'arène fédérale,-onù 


il n'est pas aimé même par les, 
. FA 


bleus. 

Dans cette coalition lihérale-con- 
servatrice, on se demande ce que 
deviendraient MM, Mackenzie King 
et Fielding, Hs/prendraient sans 
doute'la voie du Séñat et sir Lomer. 
serait notre prochain “premier,” 
avec M. Baxter, dès Provinces Mari. 
times. comme chef de file conser- 
vaieur. ro 

Les conservateurs ontariens sour- 
£gilleraient peut-être de voir un Ca- 
dien français à In lle du pars, 
Cepetdant ils ont encore plus pour 
des progressistes. 

La peur. des progressistes 
“Les progressistes, voilà l’enne. 
mi commun, l'ennemi qui fera tom- 
ber dans les bras les uns des autres 
Québecois et Onfariens, ces rivaux 
d'antän, L'Est estime que Le pro- 
gramme progressiste -— nalionalisa- 
tion des chemins de fer et libre-6- 
change — conduira le pays à la rui- 
ue. . 

“ Les progressistes, qui comn- 
taient sur la vicille’rivalilé entre li- 
béraux et conservateurs pour se po- 
ser en arbitres et gouverner, se trou- 
veraient donc devant un bloc so. 


ide, beaucoup: plus: fort qu'eux, et 


M. Crerur, de gr$ ou de force ‘eclie 
fois, devrait assumer les fonctions 
de chef dé l'opposition. Ainsi 
l'Ouest, pour avoir été trop ogoiste, 
pour avoir voulu tirer toute la cou- 
verture à lui, se verrait à la fin à 
peu prés nu. ‘ 


“Un politicien d'uné vaste expé- 


rience offrait 825,000 ‘à qui lui in-. lement, l'offre est en ce 


diquerait. la différence entre un li- 


unes 


GRAVELBOURG 


"7 Lé correspondant de Gravelbonrg, 
à cause d'occupations exceptionnel 
les, n'a pu nous envorer de éhroni- 
que cetle semaine.. Il nous prie de 
l'excuser auprés de ses lecteurs. 


nrsrers poninvanmiorenan ma ct 22e ave cor 1 mue 


tuelle surtout, n'est-ce: pas blanc 

bonnet et bonnet blanc?” 

Pas de coalition libérale-conserva- 
trice 

"MONTREAL — Le Canada écrit, 
au sujet des rumeurs de coalition 
des libéraux avec les conservateurs 
ou les fermiers, % 

“On ne devrait vrêter aucune at- 
tention aux rumeurs, disséminées à 
dessein par certains journaux, que 
les libéraux à Ottawa songent à ef- 
fectuer une coalition. Le gonver- 
nement libéral, ayant cherché en 
tout à ‘administrer conformément 
aux intérêts généraux du pays et 
non à cenx d'une classe, a rencon- 
tré tour à tour l'adhésion et l'oppo- 
sition des deux autres partis, L'idée 
d'une coalition est aussi superflue 
qu'elle est incorrecte. Le parti li- 
béral est assez fort pour triompher 
soit aux Communes, soit devant le 
peuple, s'il est nécessaire, Le, ru- 
meurs d'une coalition sont sans fon- 


Fdement et rien ne les justifie.” 


10: 
Les Indiens du Canada s’crga- 
nisent ‘ 


A 
EDMDONTON -— Les Indien: de 
toutes les parties du Canada étaient 
représentés à une convention qui «à 
eu lieu à la réserve Hobbema, En- 
viron 1,500 Indiens étaient I, de 
toutes les tribys. On v a fondé Ia 

Ligue des Indiens du Canada. 


Le président de cette ligue est le 
chef Loft, un Mohawk de l'Ontario: 
le vice-président est le KR, P, Beau- 
dry, OI, d'Edson, Alta,; le Rév. 
Robert B. Steinhauer, ‘de S:uldle 
Lake, est l'interprète en chef. 


L'objet de la ligue est l'éducalion 
et le relèvement général des Indiens 
du Canada, Elle est non coufes- 
Sionnelle et non politique: Des dé- 
léguéës étaient venus jusque du petit 
lac des Esclaves an nord, de }4 vé- 
serve McLeod dans le sud de l'A 
berta et de Ta réserve Mistownsis 
près de Prince-Allbert, 

‘0: 
Aux porteurs de titres autri- 


chiens et hongrois : 


Les Français propriétaires. de ti- 
tres d'avant-gucrre de la dette au- 
trichienne el, de la dette hongroise 
doivent s'adresser au Consulat Gé- 
néral au Canada, Montréal, Qué. 
daus le plus bref délai pour 
la réception de cetie lettre, pour 
aire csiamwmpiller leurs litres, Les 
titres autrichiens doivent avoir été 
détenus à la date du 16 juillet 1920 
en dehors des territoires des Etats 
Spceessours de l'Aulricheret es ti. 
res hongrois à la date du 26 juillet 
1921 en. dehors des terriloires des 
Etats successeurs de la Hongrie. 

S. M, Jean, 


Î Agent Consulaire de France, 
Régina. 
‘ ————— 10: ne 
REGINA — Au bureau de place- 


ment des instituteurs, établi au Par. 
7 of $ moment 
ten supérieure à la demande; 255 


béral ei un consèrvateur dans notre linstituteurs et institutrices sont ins- 


Days, et l'offre n'a pas encore été 


relevée, En”sonmé, à l'heure ne- 


,: TAILLEUR 
Pressage, nettoyage et 
réparations 


ALBERT VIENS 
Ouvrage de première classe et 
. garanti, 


CULTIVATOR 


Ligne complète de machi- 
neries et de réparations, 


- Agents, <" 
: LEMYRE & BELISLE 
ER - ‘ _ 


è £ 


n 


NOUS ENTDREPRENONS TOUS 
LES ‘TRAVAUX DE. CA- 
MIONNAGE,  DRAY, 

ETC, '* 


|". FOIN PRESSE À VENDRE 4. 
DES PRIX: RAISONNABLES. 
ISONN: 


- : L'ECURIE ROUGE 
— CHS. CARON, Prop. . 
‘ GRAVELBOURG -7: SASR. 


Messieurs Karcigse Morin ot 
- René Raymond sont les repré- 
- sentants du ‘“Patridte” à Gra- 
.-Velbourg, ; D 
- -{-Pour toute question de rédac- 
tion,- d'annonces, d'impressions 
: ou ‘abonnements, i veuillez, - s’il 
| vous pfait, comrhuniquer à leurs 
‘ adresses: ta 


‘.' NARCISSE MORIN, 
Casier postal 218, 
. RENE RAYMOND, 
. Casier postal 262 
4 Téléphone 66< _ 


crils sur les registres comme solli- 
citant une posilion, s 


ner eau à > tn 4 4 nee.) 


Boîte 282 Edifice Machfillen 


A. ONEIL MacMILLEN 


Avocat - Notaire 


Gravelbourg 


- Venez voir notre assortiment 
complet de bijouterie, 


Horloger -‘ Bijoutier 


Objets pour cadeaux de 
noces, etc, 


FRECHETTE & CO, 


. GRAVELBOURG, Sa5h 


ee mms ee 


BOUCHER. 


. Vous serez bien servis. 
———— 


Nous avons toujours des 
viandes de choix. 
# 


.- Venez chez 


 BELAND 


J'ai plaisir d'annoncer 
que j'ai ouvert une bouti-, 
que de sellerie à côté de 
l'édifice MacMillen. 


R‘BOUVIER. 


. Téléphone 139 . 


._ ALBE 


LL 


LES ACCESSOIRES DE LA FERME “COCKSHUTT”? 
Venez nous voir. Nous avons tout ce 
qui est nécessaire aux fermiers relativement 
aux machineries, 


A. BOUCHER, Agent 


ELEVATEUR 


TA PACIFIC 


Semen 
CHARBON “GALT'” ET “IMPERIAL” 
| EMILE DORAIS, Agént 


Bon Service 


A. LEBLANC 


Vétéran Cordonnier | “Pendant que vous entendez” 
* : LISTES DE PRIX : 


Protccteurs pour semelles,.,.,,,,,..,,, . 


crues sors. F2.50 
Somelles pour hommes (À clous) ,...,.., ...$160 avec talons $2,00 
Semelles pour hommes (pianées}),..,...,,,, #17 avec talons 92,95 
Semelles pour garçons 1 à 3% (à clous).,,.,..,:,.,750 ayco talons 904 


Semelles pote garçons 3 à 5 (à clous)... 
Semelles pour fennnes (& clous) .,,,,,..,, 


.$CO00 avec tulons S1.2% 
»$1.00 avoc talons $1.25 


Semelles pour femmes (piaudes) .,.,...,..,$1,25 avec talons 51.59 
Talons de caoutchouc ... .., 4. 4. ss. 1 boc. Talons plein: 0.75 
mme mens | 
ss a , 


BRAZZIEL & COMPAGNIE -— COURS À BOIS 


Cette populnire Compagnie, au rotour de Ja saison de construction, 
offre À sa nombreuse clientèle canadienno-françniso’dos Hynen 
* complètement ot puriattement aémortioega dns lea 


Bois de charpente et à finir, portes, chassis 
« Venez chez 


j BRAZZIE 


\ 


Téléphone 50. Gravelbourg 


et 


“Ford Service Station” 


8715.35 
$497.50 


Char Touriste Ford 


Tracteur Fordson 


Lames 
GRAISSR LUBRIFIANTE, 
HUILE et GAZOLINE 
EN GROS ET EN DETAIL 
UNE LIGNE SPECIALE DE FICELLE D'ENGERBAGT. 
DISTRIBUTEURS POUR LE SUD DE LA SASKATOHEWAN. 
ASSURANCE DE GRELE ET DE FEU. 


mr 
nas eo nomme 


CE 


\ 
Téléphone 70 +). À. Forcier, Prop. 


Contracteur et Entrepreneur 


&i vous désirez un travail do.construction bien accompli veriez 
me consulter, 
PLANS FOURNTS SUI DEMANDI 
Vous serez servis à souhait si vous confiez vos travaux à ? 


- 


1 nee, 


C: E. FUETTE 


CLASSE 


Retournage de cylindres 


Spécialité: Soudage à l’acétylène, / 


ss E messmemesenme | 
A à 


Distributeurs du RUMELY OIL PULL 
2. EXAUEL & FILS 


_ Restaurateur 


Bonbons - Chocolats -  Tabacs 
, Variété de fruits — 
Pâtisseries de Moose Jaw trois fois par semaine, 
— PAIN =— 
DANIEL LAMOTHE 


(en face de la Banque d'Hochelaga) 


——— 


# 


Centres Canadiens-francçais, donnez vos contrats de 


. nS Mage mad errors 
peinture à un hon peinte Canatirirançnit 


OVILA LAPLANTE 


‘Peintre - “Décorateur - Lettreur - Tapissier : 


GRAVELBOURG : 


: Hautement recommandé. 7” ) 


em metals tan nl 


| 


eme 


msn nee nat en 


: ATELIER DE RÉPARATIONS DE PREMIERE 


co apnamees nl 


:., béraux ets .coûserx wrLeur 8, 


cr) 
CS] 


LE TRER 2 naar ardt 2 24 D 


Prince Albert 


Le Concert L Larriou vendredi 


soir ‘ 


C' est vendredi soir qu'a lieu, dan: 
la:salle paroissiale du ShcréGocur 


le ‘grand’ concert donné par le Trio 


Larrieu sous les auspices de l'AC, 
FC Ge concert. quisora Fun des 
derniers de Ia tournée des artiste 


dans la Saskatchewan, pronct d'ê. 


tre très brillant, 


S, G, Mgr Prud'homme présider At 
la séance dt le comité cxécutif de 
prolitera de l’occasion 


A. C, FF, 
pour lui Dre" ses hommages c 
ses voeux au nont'de Lous Îes Tran 


“ço-Cauudiens" du diocè êse et de la 


- province. 


. L'assistance sera” nombreuse e 


l'on l'era bien de ne pas attendre au 


dernier moment pour se procurer Dar 
des billets. [Is sant en vente au Pa: | Directeur, 
ériole de lPOuest el à la Banque re 0: À 
THochelaa Un discours de M. de Broque- 


ee OL — 


La fête du Dominion 


‘On a fèté avec, “entrain. Je Domi: 


pion Day à Prinec-Mhert, Le pro 
graiume d'amusenients préparé par 
les Hoïinmes d'affaires de’ In 


gricullure-a remporté .un bon 
cès. Par Suite es conditions 
mospliériques contraires, ET. 
n'a pu malheureusement 
ner. L' événement capital «de. 
présanidi fut sans contredit 
courses. 
aussi grandement intéressé 
1,500 spectäleurs et plus qui s'é- 
lent rendus sur le terrain. 
fare dela ville s'est fait entendre 


les 


entre les différents articles du pro- 


granrne, 

La tempét ralure, 
din,.s'est franchement remise an 
beau.dans le courant de l'après- -mi- 
di, nous avons ou cepeñiuit 40 lé- 
gétes ondées “prés. diner, 


a M Tabbé Brodeur, de Fall li- 
ver, Mauss, qui a aecompa- 
gné Mgr. Prud'honune des Ftats-Unis 
à Priuce- Albert, na  FPintention de 
faire un séjour, d' environ denx tois 
parmi nous. Nous sotnines pres- 
que assuré qu'aprés avoir fais con- 
naissauce avec notre région il ne 
vondra plus la quitter. 

— Mer Z-H Marois, vicaire géné- 
ral du diocèse de Héginu, a fait un 

bref séjour. à Prince- Albert samedi 
et dümanche, 1 s'est rendu samedi 
À Saint-Louis, avec S, &. Mgr Pru- 


d'homine, en visite chez le R, P. A. 
dam, Aprés avoir assisté dimanche 


à la messe pontificale, est reparti 
pour Régina par le train de midi, 

— Les RR, PP, Sabiflon cl Fabre, 
OM, sont à Edmonton pour leur 
retrailt annuelle. 


— MH EE, Lalorce, agent de co- 
lose lon pour le chemin de fer 
Canadivr Nation, à Boston, .en 


tournée d'inspertion dans Ja Sas- 
katchewan, nous à Fait Je plaisir 
dune: visile à nos bureaux. 1 se 
propose de diriger un bon nombre 
de colons vers le nord de putre pro- 


vince dont il a pu apprécier es n- 
vantagcs, M. Laforce est allé saine 
di à Saint- Louis et à Hocv, Lundi 


ia pariéà Prince-Albert devant le 
Botarv Club, 

M, Jean-f, Daouslt, entrepre- 
neur de Saint-Boniface, qui à cons- 
troit luut récemment Fi cathédrale 
de Le Pas ot qui vient d'obieuir le 
contral pour hi construction de Fé- 
glise de Marcelin, était ces jours-ci 
4 Prince-Albhert IT est le cousin 
de notre conéiloven J. PF, Daousl. 
Aline’. Jarest est partie pour 
un vovauce dans PESt, où clle passe. 

ra que Tque ternps dans sa famille, 

| Le-surinmtendant FF, 4 A; De- 
mers, de Maclood, Aa cest venu 
prendre fe commandement de la di- 
vision de la Police montée de notre 
ville, en remplacement. du ‘ major 

West qui va prochainement prendre 
st relraite, Mme Demers accompa- 

#ne iso. anari, 

Melles : Maric-Jeunne Lalonde 

el Loretta .Wüliek, instituirices à 
l'école séparée de Pince Mbert, 
santparties hier pour retourner 
daus leurs familles à Marcellin. 
Rose Baribeau, autre  insthtutrice 
“quitte Prince-Atbert-t ve matin, 


PO en ne 


Passeports pour la France 


Les Bulges et les Luxembourgeois 
peuvent entrer en France, en RURTO 


rieot colonics'francaises, ct en SOP- 


fir sur simple produce Uon d'une piè-f$ 


ëe d'identité. fes ressortissants du 
Rovaume-Uni, de Australie, (à l'ex: 
ceplion des autres Doninions, Bro- 
lectorals, colonies britanniques), 
de Colombie, ‘di Costa Rica, de Cn- 
Ba, de li République Dominicaine, 
du Praguux. des Pavs-Unis, Pavs- 
Bas, dé fn Suisse, de l'Equateur, ‘du 
Honduras, du Nicaragua, du Salva- 
dor, du Siain, de PUÜrusgnav entrent 
en France sans visa francais, sur 
“produetiou de leur passeporl  na- 
lional, 

Cvtte dernière HIPSUPE 4 été aprli- 
qué aux Canadiens à partir du fer 
juin 1922; elle Fesl'aus Espagnols 
à parie du 15 juin 1900, 

S. M, Jean, 
Agent Consuluire de. Fr ance, 
Régine 
QD Lam mt, 


Les mémoires de V’ex-Kaïser 

BERLIN -— L'ouvrage, Ê dont le 
premier chapitre s'occupe du fen- 
voi de Rismark, sera phblié à partir 
du {er septembre, et par tranches, 
dans 60 journaux américahisse Le 
droit dédileur pour fe monde en- 
Uer, à l'exception de l'Afleraghe et 
de l'Autriche, qui reste la propriété 
der éditeur ide Béipzig, appartient à 
une: maison : Medion de New-York, 


“MONTREAL — Les  Fermierss 
Uüis du Québee “ont: décidé dé pré- 
sentér.des ts indidats-aux- dSrochaines 
élections provineiules contre Jes.li- 


É 
Ë 


P ARIS - — {in fête de Set in-Bap-|° 
tisle a été célébrée le 24 juin à Pa- 
vis. : Une messe futcélébrée à Hi. 
"chapelle ‘des ‘Armes et le soir fr Y 
“eut-concert ct-bal 41 salôn . de Ja 
- ‘galerie des, Champs Elysées. La. plu! 
| part: des. Canadiens & Paris étaient 
présents. Me . 


vite 
pour venir en aide à fa Société d'A: 
SUC- 

at- 


‘fonetion- 
Ja 


La partie de ootbart a 
es 


La fan- 


incer taie le mit 


Mflelrie, fondée à Marseille par Mbrede 


| Pélcrinage diocésain annuel de” 
N.-D. de Lourdes à 


Saint-Laurent 


4 


“Le pélerinage | diocésain annuel 
à ND, de Lourdes, de SL-Laurent, 
prés de Duck Lake, aura lieu le di- 
munche 16 juillet, D'après un’ in- 


\ 
jo spéeial accordé en 1920, une 
1 


+ 


indulgence plénière est accordée à 
out, fidèle qui recevra la Sainte 
(x anmunion ce jour-là à la Grotte, 
5, CG. Mgr Prud” homme présidera 
aux cérémonies du pèlerinage et y 
prononcera Îe sermon de circons- 
tance. 

Fous les prètres du diocèse sont 
autorisés ut inème invités À recom- 
mrder à Tours lidèles de faire par- 
tie du pèlerinage et d'y apporter 
beaucoup de dévotion et de recueil 


l levient, : 
H, Delmas, plre,, OMI, 


S 


{ 


ville sur les erreurs du 
traité de Versailles 


4 BRUXELLES La Fédération 
des Associations ef Ccereles catholi- 
ques «le, Belgique vient de tenir, à 
Namur, sa 49tme session annuelle, 
AU banquet de clôture, M. de Bro- 
queville, qui fut, où s'en. souvient, 
premier ininistre pendant la guerre 
lorsque le gouvernement belge élait 
réfugié ‘au “Havre, ù prononcé un 
discours dép: tant de beaucoup la 
portée de ce Congr ès, Aprés avoir 
fait l'éloge du Cabinet TFheunis, i #4 
continué ainsi: 

Le traité de Versailles, dans sa 
partie politique, à réalisé, on peut 
bien le dire, l'émiettement des for- 
ces dont l'union est particulière 
ment utile à la stabilité de Péquili- 
bre européen, Fa, par contre, 
maintenu STOUDés des peuples qui, 
dans l'intérêt de lt paix mondiale, 
auraient dû échapper à [a domina- 
Lion conquérante de Berlin, C'est 


dans les flanes mêmes de Pocuvre 
de Versailles que la logique impi- 


- découvre Rapallo, avec ses 


tov 
militaires cl po- 


reudt stables suites 
Hliques, 

Dès avril 4915, la Belgique avail 
affirmé Putilité européenne d'un so- 
lide Etattampon rattaché à s& sphée 
re d'action économique et destiné * 
parer désormais au péril militaire 
de la Prusse. Au lendenrain de l'ar- 
mistice, dans les régions que je vis, 
tout le monde eût accepté cette solu- 
tion comme un véritable bicnfait, 
La voix de la Belgique n'a pas été 
évoutée. et e "est ainsi que, moins de 
quatre ans après l'ouragan de fer ct 
de feu, les gouvernements qui scrti- 
Itent peltement le fond des choses 
en soni réduils à avoir le regard 
fixé sur les horribles visions de | Ja 
guerre de, demain, 

Ce discours a produit sur jassent- 
Blée, très nombreuse, une sensation 
éRorme, 


QE ————— 


Une religieuse, Mère Marie- 


‘ Rose 


L'Oeuvre des Tracts vient de pu- 
Blier Pesquisse biographique dune 
de nos plus belles congsrégations de 
femmes, velle des Saints-Noms de 
Jésus el de Marie, 

Eufalie  Durocher, petite Cana- 
dienne de Saint-Antoine-sur-Riche- 
Heu. aurait voulu se consacrer à 
Divu, comme sa soeur, comme: ses 
lrois frères; %a fréle santé la con- 
lraignit rois fôis de quitter le cou- 
vent. ‘Dieu la réservail pour: une 
ocuvre plus importante. 

Dans la pratique des plus belles 
vertus elle se dévouait au service de 
Sôn frère, le curé'de Bcloeil, quand, 
en 1842, elle fut découverte, peut- 
on dire, par le P, Telmont, OM. T., 
récemment arrivé de France à la de- 
mande de Mgr Bourget, 
besoin d'instruction qui se faisait 
alors sentir dans nos Campagnes. 
Eulalie cherehail un moven d’v por- 
ter remède, le P, Tehmont lui pro- 
posa de se joindre à à la congrégation 
des Saints-Noms de Jésus ét de Mi- 


Mazenod, el qu’on ferait venir en 
Canada. La proposition fut agréée; 
mais la communauté française nefu: 
sant une fondation si lointaine: 
Fhumble jeune lille devint clle-mé- 
me fondatrice de congrégalion, EH 
Je adopta le’nom et les constitulions 
des soeurs de Marseille et commen 
ca -son -novieiat avec deux compa- 
goes à Longueuil, sous la direction 
‘les RR, PP, Oblats. Le 8 décembre 
1844, Eulalic Durocher fit sa pro- 
lession roHgiouse, recul le nom de 
Marie-Rose el fat nommée par Myr 
Bourgel supérieure de nouvelle 
communaulé, ‘ 

L'ucuvre de Mère Marie-Rose de- 
vail'se développer avec une extra- 
ordinaire rapidité Elle compte au- 
jour hui plus de cent-cinquänte é- 
tublissements et près de deux mile 
r clisieuses. 

La brochure ne se vend .que 10 
sous l'unité, '$6.04 franco, le. cent; 
S50.00 le mille, port en plus, à l A6: 
tion Paroissi: ile, 1300 rue Bordenux; 
Montréal 


men Ÿ (Lu 


QT faut que tout honinie: tro ouve 
pour lui-même une possibilité nv 
liculière de vie supérieure: Ére 
humble &t‘inévituble réalité quotf: 
t ienne, » LE Maelerlinck: F 


…— 


SE 


Pensionnat de ND. de 
“Sion, Saskätoon 


Ge. Couvent. auquel une mouvelié 
gois{ruelion vient d'être ajoutée à 
l'antiente, peryiet ed'agcepler, lès 
cèvis jésqu'éu Gis acte VIII inciusi: 
vement, Le cours d’études est (US 
lui adoptée par la Province de Sas 
Katchewhn.® Le frs ahgais 
selgné.(dans toutes les chissés, 
levéns partieuliès res:de Piano: Peit- 
turb, ouvrage à aiguille et” 41 fran- | 
‘çais v-sont égalehient dotinées, 
Be -Besisionnat est sitié dans üñ 
des Dhis jolis quaitiers de Ja ville, 
et entouré. d'un vaste terrain desti- 
né aux récréations des élèves, - 
“Pour: plus” ainples: renseigné. 
mens, adressez-vous à la . Rde,, M;:t 
Supérieure, 830 Ave: À “North, Sas" 
katoon, Sask it : AE $- ° 


CRE 


a 


Frappée du !E 


M 


r 


L 


mt 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi le 5 juillet 1922 


BE eme mme ee 


RE) Loue cer euriempenn ne eee Te mue 


| Ù "y u L \ 
JON. 50 1-4: fourrage extra No. FERME AME LIOREE À VE ENDRE de 
. Les Ma rchés 1, EN or. age No. |, îs: fourrage |. suite, pour cuûse dé santé, dans 
No. 2, 45 4-1: rejetés 4: voie, 53, ‘Albert tu,Central, près Rivière Ba. 
‘ Orge — No. 3 € W., 5 1-4; No, A! Haïlle, distr ivt de Castor; 320 4 
. Marché aux grains dEÉd- GW: 64 1-4: rejeté, Gt: fourrage) cres, dont 215 enssés,, lorrain ex- | 
60 1:43; voie, Ga 1-4 | eclient tout cassable, hois,: bounel 
monto Bin No. f NC, 242 3-83 No. |. eau, bonnes hâtisses et clôtures. À 
ni 2 GW. 2,37 3-8; No, 3 EN, 2,92 |, Excellents résultats èn blé en eul: 
Blé — pur No. 1, 137 3. 8; Nord !3.8:. voie, 2.40 3-8. | ture mixte, récolte tous les aix. 
No. 1, 1,37 1-8: Nord- 0 2, 1, 33 3-85 Lin — No. 2 2 CNW, 87 1 Prix ct conditions raisonnables à 
Nord'No. 3, 1.20 ? À, No, 4, 1,10 5-8: ‘ acheteur sérieux. Vendeur ne 
No, Ps (37 -8; 5 No, 6. 94 J- 8{ Four- men pe =) peut considérer échange, “voulant 
rage, ; voie, Gil -8. rentrer en France.’ Pour pris,: 
Avoine —, No..2 O.W. 62 5-8: No, PETITES ANNONCES . renseignements el références, s7n- 


ae aamaai. 


ON DEMANDE UNE INSTITUTRI- 
CE BILINGUE qualifiée en Sas- 


No, Î; 
7-8: r 


47 
té, 


3 C.W., 49 58; fourramge 
3-8; fourrage No. ‘2, 47 
13 1-8; voie, 52 1-8, . 


dresser 
Alta, : Lu 


19-p. 


cJe 


lé, 2,20 1-4; voies 2.38 14. 


‘Scigle — No. Ÿ > CW., 86° - 8. Bériault, sec., Alida, Sask.  19-p. | - , — 
‘0: nor RANCH A LOUER immédiatement, 

Le y INSTITUTEU R OÙ INS" FETUTRICE. 400 ncres d {bo Lure, con 
Marché aux. animaux  d'Ed- demandé pour le district scoliiire DÉCHARE VELE, iégrne, Die, RU. 
monton No. 2119, village de SEHippolyte. le, ete. out. près de” J'é 

‘ Professeur devra connaitre les ‘Cole ef de fa gare, Conditions: 


‘deux langues et avoir de Pexpé- 
ricnce, ‘Ouverture de la classe au 
commencement d'uoûl S'adres- 
ser À M, le curé Jullion, sec, St- 
Hippolyte: 8-21 


tiers de la récolte, S'udresser à 
E, Gidon, Bondiuy Falls, BC, 
19-p. 


mn ! 4 
Bouvillons de choix $6 à 86.50, 
Bouvillons ordinaires, #3 à Sd, 
Faures le. choix, 55 à. 5.50. 
Vaches de boucherie de choix, #4 

à sh, 

Veaux de choix, S4 à #5, 
Pores de choix, #12.75, 
Prebis de choix, $9 à Sf0, 


+ 


À VENDRE dans une excellente Jo- 
calité, 480 acres ainsi que che. 
vaux, bôles à cornes et machines 
agricoles, On vendra aussi Er FC- 


" OUTILS PE FORGE À VENDRE — 
Bonne oceasion pour acheter des 


Moutons de choix, #6 à $7,00. oulils très peu usagés; marlenu- eolte. Pour plus amples informe: 
Marché ras d one irba tu il quatre Ces No Lions s'adresser à I, P, Pelletier, 
arché aux animaux de sin Fairbanks de qualre chevaux | 1 Oo 
Wir . VAPEUr, ! S'iulresser À A, Nédalta ' Goderr 5 Sask, 19 D 
, innipeg . St-Brieux, Sask. 19-p. —— 

Bouvillons de Roucherie de chois;t A VENDRE — Une démi- scétion 
Res oem appt entiere s , 
$5,75 à #7, dont 10Ù acres en culture, GÙ 


LL 
Faures de choix, 84,75 à 86 - .acres en Dlé ct Le reste en avoine. 
Vaches de boucherie de choix, ! Aussi instréments aruloires, "50 
$3 à 85. " tètes de bélail, 5 chovanx, un éta- 


Jon percheron pur sang, ‘Terre 
à quatre milles de la gare de, Pig 
River. Prix: $&004 , Pour plus 
“amples iñformalions: s'adresser à 


Veaux de chois, $5 à #7. 
Brebis de choix, &8 à #10. 
Mouton de choix, 83 4 86, 
Parcs de choix, $13,25., 


Gone BEnron 


AVENUE CENTRALE 


a  . . Louis Godin, boulanger, Le Pas, 
Marché aux grains de Winni. tous Man. 20-p: 
eg Nous avons lüssortiment de - - = 

Blé = No. 1 dur, 1.39 5.8: Nord fruits et, de légnimes Ie plus À VENDRE OU A LOUER Le Eeurie 


de Jouage pour 40 chevaux avec 
garage pour deux autos, hangar 
pour voiturcés ot pour bois, coupé, 


No, Î, A 3-8: Nord No, 2, 1.36 3-8: 
Nord No, 4, 1,22 7-8; No, d, 1,12 5-8: 


No, 5, 105 7-8; No. 6, 96 7-8; four- 


considérable et le moilleur dans 


la ville. 


rage, 96 5-8; voie, 1,38 3-8, a" 4 à ‘ _ Boune maison d'habilation. Bien 
: CRE ‘ Sulon de crème a glace 

Avoine — No, 2 CW., 53 1-4; No, ll, Plon de créme à la glace située dans petite ville de GA ha 

: " Hiqueurs sur la glace — Un. conditions faciles pour acheteur. 

ÿ mn TT . Pour plus anples informations 

‘ grand ehGix de confiseries, ’ 6 N : ' 

A. E. PHILION : adresser au bureau du te 
l Mix spéchUE x pe ' 3 

| un + l pur achnts on 
AVOCA'T, PROCUREUR ct quantité, com nndes de pique- 


NOTAIRE 


nique, 


à Dicrre Gilbert, Castor, 


Orge — No. « a. 4 SUV : Rent | 
CRE 3- 8; TES … g- s'fourrae katchewan pour lévcole du dis- [DACTYLOGRAPHE Remington, ans- 
ge, 60 3-8: voic, 65 3-8. -trict dè cart: No, 1939, À cont- | ‘éj bon qu'un neuf, dernier nibdé- 
) Fin — No. 1 N.W.C., 2. 40 1 4; ; No.| mencer le | 5 juillet, salaire STD ‘le, à vendre 'à moitié prik: Mer- 

GW, 2.35 1-4; No, 3 GW. ct reie- He oc ions adresser à R chants Hoiel, Prince-Albert, Sask, |. 


mo 


MAIS PR OR TS 


| 


4 


| 
l 
| 


À VENDRE _—— Gutils de forge prés- CES th 
que neufs, bonnes re anditious. Mar. |. CONnaissant les 4 lis, É | 
ten pilon, machine à perrer avee [2 HNC Pour enscigner du AALETT É 
‘courroie, engiir lait Dank, force 417 à trois ct l'autre qu ra pt nu 
à a ; d (à sont demandées à SE LA an de 
ep, Ve Si Saiiresset à: Nedella, SLT. désire ‘deux per Son lux Of 
Brieux, Sask 18-p.° dront bien aider "et ne $ uni vou Ë 
ou T À aux hiarilests re part {À 
UN BOUCER 2R désire louer ou ache- | : laïques en ap religion ME 
ter uné Boucherie dans un centre} tion des ‘enfants, pue l'étteg. L 
canadien-français où il y'a une … fa le 14 août, role le our [4 
population de 1,000 1,500. ° Sälaire offert en Village, (à 
voudrait en même temps Socou. jours, Padrersel il M par AE 
per du commerce d'animaux où-il |. St-Bricux, fLLOUS Demas 
y à pas d’ opposition. S'adres- |: 15.5 [4 
ser immédiatement à Boite. 50, INSTIÉUTRICE Canadi À 
‘ ae OCH He fran 


Weldon, Sask, 


ON DEMANDE A LOUER un quart 
ou une demie section de terrain 
(culture et pâturage) avec” ni 


ole normale 
. Son, ct dépendances .convenables, [ Québec: seconde real 
eau potable, proxiinité de’ Pécote .Siünnelle, Mañiloba, 


et do! 
nadien- francais. 
dre possession de la ferme le plus sn 
ft possible, 
POnSeS 


prépar de et bien oufillée, 
pis amples informations é'adres- | 
ser à CL. OGisen Ce, Leone! Sask, 


« . « 


Le 


DE SEE AR PET 


RIRES 


… 


eos Dre 


ee en en 


13ème Rue Est 


-HNous ré Parons tontes les: inarqnés: d' automobiles, de tracteur, de 
rhnitrurs 
gnetos, ete, 
eniis avec +otre auto sur Hi route. ti$phénez au No. 101 et nos 
tomobiles seront à voire service suns délai . 

, Nous feponx un assorfiment complet de pièocs de rechange 
Ford. 


Autos. lavés et’ astiqués Lereurt| fee Deroese... 82.00 
-Rern: sage, par mois Lee H 


TT 


DEUX JNSTITUTRIC 


-"Gaise, personne 
leñce cenantle. e 
nadienne-françaisé pré 
‘Veis: école modéle, érée Bre. 
angläis de Péc 


e "âge 0 


{des PAPE. à 
mploi, école ca. À 


gner aussi télégr: 
instrumentale. ce 
à laiguille « 


dans un centre ca 
Désirer ait pren 


église, 


Adresser foules ré. 
au Patriote de Ouest: 


20h, One 8. 
masse mqu ee means mme ms met © ——— © 
ÉMAGASIN GENERAL à échanger n 
contre demi section de terre Hion ‘TERRE À VENDRE _ 


Pour| .cellentes conditions. 
dresser à ‘Jas. Pozer, 


_ Lake, Sask. 


18-20 / 


s 


CENTRAL GA ARAGE 


ALF RED D'AHLBERG, Prop. 


« 
\ 


C2 CEE e _ 


Prince-Albort | 
(Deux blocs à l’est du bureau de poste) 
: Téléphone : 3101 | ! 


F 


Vous epore ons les, cslindres, rechareceons 
Nous garantissons noire GUVTUEC, 


fitus, les min. 


Si vous mes dun 


EUR 


tour 


ec csévives, Huiles et #azoline “Red Star. ” 


55.00 


jp ———n 0 
; es 


CHAMBRE 1, 7 pr 
BATISSE BANQUE D'HOCHELAGA Téléphon: T547 
Phone No. — 2805 OUVERT LE SOIR 
PRINOE ALBERT »- - SASK. . à 


PAR FRANK KISBEY 


_ VENTE A L’ENCAN 


Ferme, bestiaux, taureaux pur-sang, chevaux, porcs, 
volaille, 


Moteur à gazoline et scie, instruments agricoles, ete. 


Vendredi, 14 juillet 


ONE. 1-9 51-51-26 O. 2), Cette Ferme est située à 18 milles au nord 
de Prince-\ibert 
gt à 10 M. 80 num, —— 
Jai recu des instructions de AT, PA Cold qui : ‘abandonne a 


‘cukure, de vendre Sa Lerme ot son routanL, 
PHRME 
Le Se, 1-4 39-51-26 Q. 45 acres en avoina: a ferme est toute 
clôturée. es conditions seront annencées au moment de la 
vente. Was | 
BESFIAUX “ot 
‘46 vaches laitières de première elasse, de 3 à 6 aus, 
2 tanres de 2 ans. 10 sénisses d'un an, 
# bouvillons de 1 et 2 ans: 4 veanx. 
Faure Holstein pur-sang, enregistrée, 1 an 


‘ 


a 
#3 


n 


Taureau Holstoin puisang, envogistré, 2 aus 
Taureun lolsteln pur-sangs, enregistré, 5 abs. 7 


J'attire particulièrement Pattention sut ce sbléndide tronpeau de | 
bextiaux, ‘On me dit que c'est r ‘un des plus betuix daniais niis en verte 
dans ce district. 


CHEVAUX E )4 À AUTRE ANEM Aux: 
Paire de chevaux, Sct 9 ans, à peu près 1,500! aivres, 
4 juments, 6 à 9 ans, à pou près 1,300: { poukaiin, | 1 
2 truies ef jeunes pores; une vinat aine de potttés … 
HARNAIS, MACHINE RIRES, EC, L ù : 
3 complets de harnais simples: joug pour Loeuti" ‘engin. à guz soline 
© LFLC, 6 ch, vi et serie, Je tout sur sleighs; 2 roulenux:. meule Daisy, 
8 pouces; hache lourrage à miain; hache-fourrame à “moteur; CWABOU; 
slcighs doubles; bugevi horse à levier; her SC À disqués: charr ue à cas 
ker, 20 pouces; charrne à cusmer, 14 Pouces : charvie à 7 défrièhor, 14 
pouces : charrue sulk"; fuuchouse et rftouu Deering: poipe à résor- 
voir; couveuse, canistres, ete, ete. Tente, aaichine&'eondre, cite... 
LUNCH TH MIDI “M : . 
, CONDITIONS: Toute somme de. 425 et moins, ‘at <oumplant; au- 
delà de ce: montant la nioitié du prix comptant, la balince au ler 
décembre 1922, sur présentation de ‘hiller recommandé: intérêt 8 nc. 
pur année, Ke’souvenir que les billets doivent être ‘andosses. Uu es- 
compte de à pe. pour tout montant à délni qui SEAL, payé immédiate. 
‘ment, . 


&- 


a 


ï 


CF RANK KISBEY, Enéanteur 


n 


de bas, de gants. Le 


QE ETUI cr 


Parlons de Poisson 


on peut: différer .d' ébinion. dnant. êt Ja qualilé. des arret oftes. Va 
ricté de poissons, mais un point où nous nous aveordéns. toùs, t'est que 
le -poisson le “plus frais es. le aetlicur, A st aussi éonvenu. due le” 
poisson: biqgne est lune des iheilleures- variétés, “luitès ‘donc entrer 
° le. poisson “blante frais däns votré menb régulier, ro est ätiment d'été 
par. Bxcejlence. . het, Me. : ue 


t 


! 


Faïence et. por rcelaine 


1 


 Atträpés dant Ven, cayk | trôtdes ét -Profohdes - 
| pdiséons EXTE “sortir ‘des filets, : sont umballés sur la glace ; et dxnéiiés le 
attire ‘suivant à volre Moucher on Fournisseur de: esp : «1 Donnez | 


ee 


mie RIVER CONSOLIDATEN F iSH 


un 


= 


-vous OFFRE DES WaiEu SE 
| Chemises de travail pour L'hontimes 
 Salopèttes Lite 

Nous (voulons + véndre vite et nos prix ont été baisse cn a conséquence. Ù 


Non : avons aussi un: choix considéra ble de chaussures 6 de travail pour hommes, 


4 


No re _. | voicr MAINTENANT NOTRE SPÉCIALITÉ 


: Vêtements * de Rnines 


en pratiquant l'économie 


d’' hommes; une grande variété de modèles, 
\ faits. 
C est à une aubaine avantageuse qui nous vient de l'une 
des manufactures 


Ja grandeur que vous désirez pour : cprane ee 


dan 


[arx: 


Votre choix dans notre assortiment de complels 


très hien 


‘ 


. Nous garantissons chacun de’ ces compleis, 


de l Est. 


Choisi sissez le modèle et 


La Maison de la Qua! ité 
915 Avenue Centrale 


RC LCEP FIONNELL Es: 


Fi ‘ U 


«° ' 


3 À 


4 


| Vétéents d'homme 
De Chaussures 


P einture. " 


: No ouveautés 


l 


€ 


Bic le regardait sans répondre; NE ° FAISAIT 


tit élevée, formidable ct rapide 
conne ii arrive sur ces rives. Le 
éger csquif, emporté dans un vèri- 
table tourbillon, avait été poussé 
vers Sainte-Maxine et était vetur.se 
briser sur Les rochers, La négresso 
avait été sauvée, mais Jolicite, qui 


SI FAIBLE QU'ELLE 


| PRESQUE RIEN 


ostmmanmerne, 


Vaque maintenant à ses océu- 


pations, grâce au Composé 


CT - ’ e. 8 À P, Ps 5. TR 
0. e Ds Pa es 3 la D a cs 0 Ps Ps Ds Ps cs 3 €? , : 
D ea en 603 en 2h ef eff ab ee LP RP AP AP AP PAP D EP UP ER É æ RE EH n'y avait pas, dans sou aceent, 
WU ) : : ’ & |la conii un eût haitée, ut 
o. ue «. . ; C7 si - la conriance qui eût souhaitée, v 
G Fonitieton du ‘Patriote de l'Ouest.‘ 4 à très respectueusement ik insista: 
(id ” . ‘ . N TUUU : , 3 seile 
CE _— È —  Sincercment, Mademoiselle, 
k T … À: | 8 ; e AVUZ-VOUS quelque raisonsde vous]: 
5 Le wecret qe Joliette "nu sans 
£. : 
cé ; # Poe 4e LD Test Fun & a, « de , “ut, 
; OT iT n Do so nt ou rte puis, résolue et timide à la tois, cle 
e] -+ p - M. -< _ 
& Par AL, DOURLIAC ‘ Mio + dit suupiements _ ’ 
Ce) :. Fe . 4 — in bien! oui, Monsieur; ct 
re : ; . vous exXcuserez na taiblesse puisque À 
[Re] " : - . ! Q à 
de LLSS «Se No.10 FA : Be Ge fe Be Be Ge de VOUS-RIGNE AVICZ DU juger du don e- 
+6° ‘0 Loos Te . . 7 ne. Jirauge de ma enèrc- pelile socur, 
pit, Je major SC tourna vers | courager un fol espoir, il lui fit part | Vous vous rappelez ie uëssin denon- 
pl nt ii espérait avoir plus [des circonstances qui, à ses" yeux, Cant votre duel avec Andre? il n'a 


Bas on do 
pueitemert 


Le nt, Quand il dut compris cc 
qui voulait, 1 se fâcha tout 
QT voulut boxer Je “sale En- 
MS out ordonna de le mere aux 
ein Siren prit La,défense de son 
qu k résultat” de fout cela 


malelots #l 


int liste d'échange, comme il en 

Doi, le jeune officier, s1- 

Me nmmme particulièrement ;dan- 

ls il embarqué pour lAngle- 

Dre, à DU DPÈS 

que au il. chevalier 
fa Franec, 


de 


apettt pour 3 : . . F 
pe Van se dirigeait vers Tria- 
net nait incarcéré à laFour, 


L'autre © 
de Londres, Lt 
CHAPITRE KT: . 
La voyante 7 | 
\aloré son humeur légère et son 
mous du plaisir, M, de Lévis avait 
du coeur, EE Si Famitié natteignait 
pr ROZ jui ba hauteur que on at 
jibue un de ses parents, dans ses 
surrntre, Cela cependant Je sen 
tient de plus profond dé. son ême 
frrvoir. . in 
que ce doublait d’un ecrlain res 
mod à Fégurd de Suifren, ct, non 
content de Pavoir bien défendu," il 
voulut encore fe SCTVIr,S QU Je.ven- 


2 


“ il nait pas Gé sans remarquér 
& trautde de Melle Bigot, à cette. 
tune de voyauie, lancéë d’abord 
par amaiee ot bravace, mais à Ja- 
qu lle 1 ne donnait pas d'autre, jm- 
portier H avait médité là-dessus 
pendu la Jongue lraversée…. Pour: 
quoi pas, apl'es taut? On a vu «des 
chotes plus singulières. el il n'en 
vouterut rien d'essayer. Si Ka vin- 
dicauve Dinuh, dont la ruse ct Ja 
fuceiie ne faisaiônt pour ii aty- 
eur duute, avait irempe dans quet- 
que Hoi compHot et livré ‘SON ami 
aux Anglais, aux Peaüx-Ronuges ou 
à des assassins, se croyant bien us 
que de l'impunité, du Fautre "eûté 
de Fovéan ne seruitil pas: Merveil- 
eus de In dérmasquer, grâce à une 
pansre petite sourde-muctte? . 

1 se déleetait d'avance à cette i- 
dée, aussi ne s'athirda-t-il qu'un 
toup, raisonnable à Versailles, et 
aprés avoir éte saluer son'pére, re- 
lenu pur Ja goutte à son château 
d'Ajae, H fut rendre ses devoirs à 
Monscigneur de Sisteron pour ‘filer 
entité vers Saint-Tropez 

L'évéque l'attendait avec: impa- 
tivnee, î et 

Frappé une sceonde fois dans s65 
plis chères espérances, il: 'sincit- 
nail, sans murmuter, uvec la rési- 
nation sercine du chrétien et la. 
fierté de Fhonime de race, . 


…— Hier faitrbien. ce:qu'it- failli 


Peut-être nous a-Lil épargné" des 
larmes plus amères? Ceux * qi'il 
end duns la fleur de Pâge, 'avéc 
eurs illusiuns, leur ignorance dù 
mal, leur confianct dans le bien, 
sont-ils, des plus à plaindre?e Pour 
les parents mêmes, d'estil pas moins 
pénible de garder, au fond du coeur, 
une image très pure que les. tristes 
huis de  Pexislence risquaierit 
peuétre de ternir? tt, " 
Ce qu'il regrettait surlout, poyr- 
son neveu, c'était Ie Lrépas gloriéux 
en pleine bataille, en pleine lumière, 
qui suréole tant de jeunes fronts. 
lo mort inagnilfique qui fauche. Les 
pis d'un géste largossans le cortège: 
grhnacant de Tax maladie, des dro- 
gues. de la déchéguce physique 
Et quand on meurl.dans les eom- 
bats, as ot 

On ne tombe pas; on s'envole! -" 
fl déplorait celte fin’obscure sur 
Jaquelle pouvait planer une suspi- 
cion, un donte injurieux pour “sa 
maison, et il souhaitait ardemment 
ponoir la dégager de.Pombre avée 
Paide de M. de Lévis qu’il ‘interro-- 
goait el pressait de questions, “ "7 
Malheureusement, Ie jéune-offi- 
cie ne Hti apportait-aucune:elarté: 


nonvofle el n'osäit lut. faire-parë de | 


soipeons vraiment bien. aventurés 
que rien, jusque-Jh, n’étal:venu, con- 
firmer, 1 ai laissa entendre cepen” 
dant que le dernier mot n'était nas 
dit sur colle affaire, ot que, &’il.re- 
eucillait de nouveaux” indices, il 
Sempresserait de lui en faire part. 
Mais ne lui en dit pas/plus long, 
quant aux voies et Moyens, peut-être 
Das rés licites, qu'il” $e réservait 
d'emploser Je 
Fu arrivant à Saint-Tropez, il é- 
tit plein de ‘confiance: et ne dou: 
tail pus du succès, . 02" à, 
Une morne tristesse régnait dans 
la vicille maison de Jü rue de la 
Miséricorde, dont il se rappelait li 
conliale hospitalitét ŒEn-le “voyant. 
le bon bailli ne put retenir ses lar- 


mes. Toute son énergie Faväit a- 
bandonué, puisque lenfant pour 


lanour duquel il ayait votiu ‘être 
brave ne reviendrait plus. Dans. 
sa désolation, it s'adressait Les plis 
cruels reproches! IL avait péché par 
excès l'orgue; il,avait d'êvé, pour. 
“ON pupille, de trop: haûtes: desti: 
AesT Que ne se contentait-fl d'en 
faire ue simple honnête homme, nn 
Midisirat intègre, ‘un: prêtres: dé 
VOU6, Comme on le lui conseillait 
Sagument PE En 
. AMOUr-propre. d'autcur. 
rétliser dans son fil£’ou: d 
re eë qu'ibn'a pur 
viv! 0 
Êt André était mort 
— Vous voilà bien’ 
vos idées es u 
a doutirièr 
té 


qui vent. 
LSou: dans son'1i- 
pu’ réaliser ‘dans sa: 


Mais vous v 
faille, 
avec vos 
Elil courbait ] 
= Mo 
Petit! ré 


u lieu d'ètre.porté sur La pro- 


rès vers Ja mêmeé po 
évis s'ent-: 


des  Peaux-Rouges, 
porté'sur les listes « 


Et'c’estici que espère obt 
ques.éclaireissements à ce sujet, 
Comment cela?” Fe 
. —. Par le moyen de cet étonnant 
privilège qu'a Mademoiselle 
Fille" el. dont, elle nous avuit donné 
une preuve inoubliable, à notre pre- 
mière rencontre, 
je Hélast 
“—-" Melle Joliette a bien toujours 

son don’ de $sveonde vuc? 

: Les larmes du pauvre père recom- 
menécrent À couler, et, d’une voix 6- 
toutfée,  murimura:sourdement: 

— Joliette est morte, :. 
. Elle-hoh plus ne voulait pas croi- 
re à la mort de son cousin, el sa foi 
persistante ,remontait les courages. 
Obstinément,. elle écrivait sur son. 
ardoise: ces À 

—"{lreviendral ‘ 
, Et ses trañts reparaissaient cons- 
Eommgnt dans &es dessins. Le der- 
niet représentait même. une prison, 
Et, bicñ”que ce fût idéc puétile, 
peut-être, on se racerochail à eet'es- 
poirisi 2 -. FT ï 

Une ‘semaine auparavant, elle a- 
vait encore répété la mème chose et 
dautres encore. affirmant sa. con- 
viction, . ": ', 

“Le dimanche, quelle passait en 
famille avec Melle de Scillans, elles 


+ 


Ellé était un peu nerveuse,'et; à la 
sortie, elle avait eù un mouvement 
de frayour À Hi vue d'une négresse 
parmi les pauvresses ‘qui atten- 
daient À Ja porte, Elle ne lui en 
avait pas moins fait la charité come 


lsissaient'encore planer une incer- 
titudé sur le-sort du jeune officier: 

— André na pu: tomber dans une 
embuscade: anglaise ou aùx mains 
 H'n'était pas 
D listes de prisonniers à 

échanger, ce qui éloigne la premit! 
te hypothèse mais non li seconde, 
ehir quel- 


voire 


étaient allées:ensemble à la Messe. |: 


uolre p'iivre cousin, 
ment encore... Tenez,.je vais vous 
des montrer, - Î. : 

Elle passa dans:sa chambre et re- 
vint: bientôt” avec quelques e ébuu- 
ches, 


lant: au-des 
portraits, 
-— Joliette m'e 


sus. Les: autres, deux 


affirmé qu'André 


mandé la cause, elle a esquissé ces 
ire, Monsieur, 
 Abasourdi,, 
mains: il n'y avait pas à le nier ct 
la ressoniblance était parfaites mais, 
à peine eut-if jelé les veux sur le 
second qu'il poussa une exclama- 
Aion de stupeur: C'était Melle Bigot! 

. Maintenant, toute Ja famille réu- 
nic autour. de Jui, il Jeur racontait, 
dans tous ses détails, les événement 
auxquels André avait été involontai- 
rement inèic, les odieuses manoeu- 
vres de fa fille de PFintendant pour 
arriver à brouilier les deux, amis 
et les soupçons que: venait si bien 
confirmer E double vüe. dela. pau- 
vre Jolictte, : 

— Sans doute je ne suis pas é- 
tranger aux malheurs de man cher 
nenlor; mais vous voyez que c’est 
mon corps défendant et je ne suis 
ici que pour tenter de les réparer, 

- [line leur céla pas non plus sa 
rencontre sur le batenu cet le rôle 
que peut-être a négrosse avait pu 
jouer dans ‘Ta disparition également 
inystériouse de Joliette. 

Mes propos üuprudents ont- 
ils inquiété sa mailresse sur une ré- 
vélation. possible?  A-t-celle envoyé 
sur mes pas cette -émissaire -dé- 
voude, qui fui était attachée depuis. 
l'enfance? Tout est. possible-et ‘il 
no faut négliger aucun indiec, * En 


pas été Le seul où vous paraissiez 
jouer un rôle, toujours nétaste pour | 
Et, dernière- 


L'une représehtait une. tour 
massive avec le-drapeau anglais flot- F 


était lie El, quand je lui eu ai de- À 


‘deux-portraits.. dont l’unest Le vô- | 


PR 
il le‘ dui prit des} 
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Végétalde Lydie E. Pinkham 


Meaford, Ontario.—‘“J'ätais si fai. 
le que je ne faisais presque rien et 
flo: pire était mon 
dos. Je résolus d’es- 
Sayer le Composé 
Végétal de Lydia 
Se, Piokham apree., 

fout cc que j'en 
favais vu dans Îes 
Jourrauk, Je cons- 
tate que les effets 
Sont bons, car ic 
fais maintenant 
apinon {travail et suis 

SItrès forte. J'ai ro- 
Ÿ Composé Végétul à 


Fès 


À 


Végé- 


a s 


ment Cl 
ee SP 


de trouver en Franee auprè& ste Jo- 
lictte la certitude qui lui nranquail, 
Mais comment? 

À Québec, ellé eût vite trouvé uu 
moven: de. shpprimer l'obstacle, 
mais à Saint“lropez! ‘ 

I lui ‘aurait fallu un home dé. 
voué ct capable "de. tout à envoyer 
bas, faire Ja besogue, Elle n'en 
‘connaissait ‘pas ‘et elle hésitait à 
s'ouvrir à" son père, peul-ôtre pas 
plus scrupuleux Anais plus cruintif. 
: Dans le morne.sentinient de son 
Hapuissatice, "élle ne songenit vréme 


me aux autres. . Mais, toul.le jour, . c 3 
elle avait paru soucieuse, préocén-[il ne peut rien arriver de pire cl 
pée. Elle se plaignait d'un peu de c’est toujours une chance à tenter, 
fatigue ct resla seule à la-maison! Son assurance avail relevé les 
pendant-les Vêpres.” Au retour, elle |Courages; au morne abattement suc- 
n'y était plus. On la chercha vaine: [cédait une aclivité fébrile; on s’é- 
ment, el, le lendemain, un matelot [tait énquis de fa négresse inconnue, 
du ‘port rapporta son voile blaneJdisparue sans laisser de traces; et a 
qu'il avait repêché au Milieu’ des |Mmaréchaussée était en campagne; 
rochers. FL ‘fau couvent de In ‘Miséricorde, on 

Ce récit entrecoupé de sanglots [faisait heuvaine sur neuvaine et 
avait. bouleversé Le jeune home, |Monseigneur. de Sisteron, avisé de 
Vraiment le sort était trop cruel de [tes ‘ouloureux incidents, avait en- 
frapper ainsi cet excellent homme, | sagé sa pupille à faire un pèlerinage 
et il oubliait sa propre déception [à Sainte-Maxime, réputée dans Ja ré- 


pour'ne songer qu'à cetté douleur |810n. 


plus'à rudoyer ses esclaves ct de 
Mourait enfoncèc dans un faute, 
môrdant  ragoisement ses ongles 
bicuâtres, "7 
: Sa nourrice tournait autour d'elle, 
inquiète, apourée, cgninte un ehion 
fiairant le malheur. ° 
Elle avait pour.sa jeune maitresse 
un culte jaloux, une tendresse pus. | 
sicnnée ot aveugles .Pour lui épar- | 
gner un déplaisir, elle cûl donné 
sa vie ot sacrifié. son propre enfant, 
Son dévouement n'eût reculé devant | 
rien, pas même un érine, 
Et Dinak réfléchissait à tout ce- 
a Le | 


avait subi une immersion profon- 
géc, était dans un étal d'insensibili 
qui ne laissait guère d'espoir, 
malgré les soins ducbrave pècheut- 
thez qui on l'avait transportée, 

Laissant sous borne ge la mi. 
sérnble nourrice, après lui avoir are 
raché par lunbenux cette confos- 
sion, Lévis et Gravieuse st rendi- 
rent bien vite auprès de Sa mathieu. 
reuse victime, Elendue sur un Hi 
de varveh, elle 6tait loufouts dans 
le coms et son front bandé lui don- 
nait l'apparence d'üûne panvie pelite 
figure, 

— Elle a dû se heurter de crâne 
contre une des “aiguilles dulrus”, 
dit la vicille pécheuse ‘qui la vetl- 


lait, ut sa blessure shighuit, saignnit: À 


mais ele ne semlinil pas te sentir, 
el depuis qu'elle cost et nots he l'as 
vons pas eutetdue se plaindre! 
élast na pauvre lemme, gi 
hi était impossible! Elle est sourde: 
nuctte, ct la misérable qui & voulu 
la'luer se crovait bien assurée de 
l'impunité, ‘ 
Bien, qu'elle parût n'avoir plus 
que le souffle, on se hâla delta transe 
porter dans une barqtic, pour la pa- 
Moher à Saint-Tropez, ot quand le 
bon bail vit le triste cortège qui 
d'arrétail devant sa niaison, Î erul 
Qu'il avait un nouvenu malheur à 
déplorer, 


(à suivre). 


+ 


mené maine à ne ae ed 


Sa femme souffrait . 
Mr. Joe B, Jerabek, de Hopkins, 
Minn,, écrits Mn tenime avait sour- 
fert pendagt trois" sethaines, mais 
fut vite guêrie par l'usnge du Novo. 
ro du Pr, Pierre," 11 semble que 
ee remède fait du bien pour n'im- 
porte quel mal, C6 vieux remède 
herbeux fait du bien à tous los or 
ganes du cofps. C'est tn construc- 


teur de corps, ‘H ne pout être trou- 


vé chez les droguistes, mais est four 
ui par Dr. Poler Fahñrnéy & Sons 
Co., 2501 -Washington Bd, Chien. 
80, He 

Livrés 


exempt de droits au Cann- 
da, 


LUULETES UNE LINE I UTLI EE TITETTTTE PTE HET TT EH € TT 


ë Ë 
La capole de votre nitomo- Hi 

bile demande antant d'atten- à 
lon quo le reste de votre Ë 
char. Ë 

E 


Nous faisons une  spé- 
cialité de réparer leg ca- 
polos d'auto, ainsi que les 
coussins du quelque genre 
qu'ils soient. . 

Nous faisons n'importe 


“da presqué malgré lui: DE 


[connaître la nourrice de Melle Bi- 


ptternelle sir poignante s'ajoutant 
encore à Lautre, Son pupille, 
file! Je pauvre baïllf voyait tout 
s'effondrer autour de lui, et il niur< 
murait.avec une douloureuse amcer- 
tume: L L 


'ULT 


Mon ‘horoscope nr'erigagenit. 
bien # me défier de Ia mer; mais 
ce métait.pas pour mof que j'aurais 
dû 4 redouter, et elle m'a pris plus 
que: la vie en me prenant mes en- 
fantst " Le L 
ne douiuit pas que fa perte de’ 
Joliette ne fût Ha cohséquence d’un 
accident banal: aventurée trop loin 
dans les rochers, ou elle avait glis- 
sé dans quelque-trou, où elle avait 
èté surprise phr la nuit, et son.infir- 
inité ne lui permettant pas d'appe- 
ler, nul n'avait pu aller à son se- 
Cours, ! . ‘ 
‘François Pécouläit tout songeur. 
H'$emblait héôsitor à formuler sa’ 
pensée; ‘et cette contrainte devait. 
certainement lui.peser, : Il deman-. 


—— Elda négresse?, 
— Quelle -négrésse? | 
= Celle qui l'avait cffrayée, dites- 
vous? " nr 
Le, père cut un gesie vague et le 
jeutie homrie n'osa insister, Le bon 
bailli voulait absolument.le retenir, 
mais le deuil de cctie.maison le gla- 
çait et.il -préféra s'en ‘retourner à 
son hôtel, promettant dé revenir le: 
lendeniain, qui était un dimanche, 
pour saluer Melle de Seillans. 
‘Pot en régagnant le port, il.mâ- 
chonnait entre ses' dents: - °° 
— Décidément, c’est une hàantise!' 
je vois,cette main. de femme par- 
tout; et pourtant, cette négresse sur 
lé pônt. .……"cctie négresse à l’église. 
Pendant son voyage, un soir qu’il 
s'était attardé à rèver aux étoiles ct 
avait. dépassé" la dunette, ‘il s'était 
trouvé ‘nez à nez Avec une figure 
noire dans laquelle.il avait. cru re“ 


got, . Mais-elle avait fait si rapide- 
ent le plongeon dans Pentrepont 
qüil.n'avait-pu s’én- assurer et il ne 
Pavait plus reñcontrée-deitoute Ia 
traversée,. La chose n’avait du reste. 
pas-daütre importance à sés yeux, 
ot'unc face, noire ressemble toujours, 
à une. face. noire! Mais à cette heu- 
re, s'il en, eût été plus sûr, .il aurait 
trouvé à singulière coïncidence, 

- Toùt-èn-bagucnaudänt “par . les 
vues, il sè: demandait coment en 
avoir le cocur,nct, ct son sommeil 
fut peuplé de songes peu agréables, 
Melle’ dé Scilläns lui parut fort 
changée. ‘et’ encore :embellie, hais’ 
ellé Jé‘reçut issez froidement; mal- 
gré sa:fatuité ordinairé, il ne fut pas 
Sans. s'en apercevoir: ‘Aussi, profi- 
tant d'un. moment’. où ils se _trou- 
vaient seuls, ik lui dit avec beaucoup 
de courtoisie: + acrri ec 
‘/— Jhésitais un. peu à ie repré-: 
'senter devant:les’ parents de notre 
pauvre ‘André, craignant que la vue 
d& son compagnon. ne leur fût: trop: 
pénible; l'accueil si paternel de. M: 
lesbailli n'avait rassulé à cet égard 
JE me démande:si je n'ai pas eu tort. 
-— Non, Monsiceur£ il y:a des âmes 


si belles “que-.la:.douleur :les rélève 


Tape ail ct 


sa [oppose 


.Jsé par son ami. 


‘en avant: 


bon baïlli aurait bien voulu s'x 
réa mer lui causait maintc- 
nant de mortelles appréhensions: et 
il, indista pour que M. de Lévis ac- 
enimpagnât In jeune fille, escortée 


Le 


{seulement d'une chawmbrière, Mnre 


baillive n'avant pas consenti à relc- 
ver‘son fils de sa promesse 

= ] ne me reste plus que vous, 
avait-elle déclaré avec Le naïf. égoïs- 
me des vicillards; que'deviendrais- 
je si vous ‘arrivait aussi malheur? 

La traversée fui charmante, Bien 
que le souvenir de son premicr dé- 
parl'avec Suffren mit une ombre de 
mélancolie sur  FPembarquement, 
Ærancois était d'humeur trop frivo- 
le-pour s’y arrêter longtemps, et le 
voisinage d'une belle jeune fille 
comblait agréablement 1e vide lais- 


. 
° 


‘On glissait doucement: une brise 
légère ridait à peine la surface de 
Ponde et Pon eût pu se croire sur la 
pièce d'eau des Suisses, 


"té 


Le mal dé mer ne le priÿant pas 


de ses moyens, M. de Lévis se mon- 


trait aimable causeur, et malgré ses 
nréventions un peu chimériques, 
Gracieuse s'appliquait à faire hon- 
neur à son.nom, Au reste, Com- 
ment waurait-clle pas: été touchée 
par le dévouement fraternel déployé 
en faveur de Pabsent? Aussi $’ap- 


plaudissait-il de la tronver. moins | 


inhuümaine,' et en posant le pied sur 
le-rivage de lPhumble hameau,-oûr'les 
ruinés du sanctuaireïde sainte Ma- 
xime appelaient les seuls pèlerins, 


Javaitil à peu près oublié’ce.qui les 


y amenait . es er, 

Quelques pêcheurs, en train de 
raccoïmmoder leurs filets, les'regar- 
dèrent passer ävec "curiosité; quel- 
ques marmoôts déguenillés les sui- 
virent jusqu’à la chapelle, 


derot, comme il était alors ‘du. bel 
air, le chevalier y était entré avec 
Metle. de ‘Seiïllans -et ‘affectait une 
componction ‘qui eût: fort édifié 
Mme de Mäintenon, au: siècle pré- 
cédent, Mais'il est des atmosphères 
qui dessèchènt et d'autres qui font 
refleurir Jes. bons sentiments. La: 
vue de la jéune fille en prière eût 
fouthé un-imécréant! Dieu pourrait- 


il Jui refuser un miraëlé.... et la 
conversion des pécheurs?  -. 
Respectueusément, celle fit un 


mouvement en arrière.êt lui un saut 
. — La négresser -. . DU 
Et Von vit une face noire, deve- 
nue grise par la terreur, se tordre 
grinaçante-sous la main vigoureuse. 
qui Favait happée au-collet, : ; 
‘+. CHAPITRE XIE." 
y... Haine: de femme : ne 
“Lévis ne s'était pas trompé. ,Cé- 
tait bien unc main de-fentme qui, 


Dr 


[à travers Océan, savait atteint: Ia 


pauvre ‘Joliette. orne 
* Une: conscicrnicé” bourrelée est 
niauvaisé coùseillère, ellé montre le 
danger’ dans-'un .verre -grossissant, 
et:Dinah -avait vu, däns-lés propos. 
diéchevaliers uné menace ;dont il 
Jui fallait ‘à tout prix . sé pardèr. 
C'était difficile /à-distarice, ct'ellé die 
pouvait se:flatter'd'avoir, à Vérsail: 


aiguitlant les recherches de ce côté 


‘Bien que: frotté de Voltaire ct Di- |} 


encore et'sefond en-douceur ‘pour.|les, l’inflienec: incontestablé exer- 


eeux qui les entourent. Jamiais mon |eée à"la colonie. > Au ‘contraire, 


bon oncle rie im’a témoigné plus dé |François.y-Serait dañs son élénrent, 
bonté, malgré. son double deuif.- .: let. l'appui ‘de’son oncle, ‘a protcc- 
er Cest que seule.vous pouvez l'&{tion: de M.: de Maurepas lui ; aSsu 
doucii, Mademoiselle,” Mais, si: joe lraient  unc‘.cntière "créance. Qu'il 
‘sais vous adresser une prière, -peut:lobtint-la moindre confirmation du 


sai Lie Se 
ètre s'y élisserait-il. encore une, es: |soupgon.‘germé' dans son esprit, ét 
“pérange, :, 7 tt. .îtiss ia, “Jil n'hésitérait:pas.à se pôser en âc- 
"+ Une espérance? “’cusateur," Il fatläit donc l'empêcher 


quel travail concoruant ln 
réparation des coussins, Len- 
tes. cie, 


Pourquoi pas, après tout? Il a! 
des feunnes qui valent, des hommes 
et les dépassent en astuce, sinon en 
résolution. Puis; naturellement, on 
se défie moins d'elles, 

Le résultat de cesAñéditations ftit 
que la hourricc"Bien cb duinent 
stylée, fut embarquée secrètement 
sur le mûme voilier que Lévis êt dé- 
barqua derrière ut à Marseille, 

Pendant qu'il se dirigeait sur Ver- 
sailles, elle se rendait à Saint-Fro- 
pez, .el,:sôus un déguisement de 
mendiante, parvenait à se rensei- 
gner sur la famille et Tes habitudes 
du baïlli, A la porte de église, vile 
s'était fait désigner Les doux .amies, 
el le même jour, profitant de la soli- 
tude de Joliette, elle: s'était intro- 
duite dans le jardin, s'était présen- 
tée hardiment devant elle, Rri avait F 
mis sous Îles veux le billet que Dinah 
lui avait confié à cet éffel et qui, en 
termes volontairement obscurs, Ia 
prévenait d'un grand. péril pour 
ML de Suffren, évadé de sa prison cl 
réclamant son prompl secours. 

Bouleversée, la jeune fille n'avait 
pas hésité à suivre la-négresse, (En 
seconde vue, hélas! ne Jui .sorvait 
pas pour cile-mêèmel) Une barque 
es attendait dans une crique, ci la | 
nourbice, encore vigoureuse, avait 
pris «elle-même les rames pour ga- REGINA 
gner lelarge. Sans'doute comptait- .… 
elle se débarrasser de Ia jeune fille 3. MCOARTHY, Prop. 
ct-renirer paisiblement au port: . ï 
mais brusquement une tempête sé 
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Bentley Auto Top Co. 
77e Qu Lin tivière,: 
Prince-Alhert 
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The Paris Hotel 


CHAMBRES A LOUER 


Un hôtel où l'on se trouve , 


chez soi, Prix modérés 


The Paris Hotel 
Rue Broa d 


|: Aux Chevaliers Agricoles 
| REDOUBLEZ VOS RECOLTES 


Fred Diehl — Se servir d’un ‘bon cultivateur dès: 
maintenant détruit toutes mauvaises herbes et converve 
l'humidité de la terre, assurant ainsi une bonne récolte. 
Les cultivateurs les plus améliorés sont vendus par 


J. B. Dorais 
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de Marcelin, Sask. 


- Vrai agent des Fefmiers 


:. Nous recevons une nouvelle importa- 
Vo ue tion 
HUILE DE 8 JOURS “NICE” 
Fa 7 Prix! 82,65 le gallon, bidon compris, } 
__ Nous serons heureux de remplir la 
d.- commande que vous voudrez bien nous 
4 confier. oo . 
-DESMARAIS & ; ROBITAILLE, Ltée 
!MARONANDS D'ORNEMENTS D'EGLISE. 
:31 et 33. Rue Notre-Dame Ouest, 
mie à Montréal. "ou 
Us pou Je. un ta ‘ 


in a+ 


+ 


# 


L'anémie peut. quelquefois ressembler 
à la consomption, 


peu. Je me suis sentie bien- 
tôt heureuse de ne plus’ souf- 
frir et: d'avoir bonne santé. 
à) [Mme Edmond Lafond, 356, 
M {rue Chambord, Montréal, 


Les Pilules Rouges -pour 
les Femmes .Pâles et Faibles 
{sont le ‘véritable spécifique 
des maladies de la femme et 
toutes. les’ femimes devraient 
le: prendre tant sont grandes 
leurs vertus curatives, Elles 
soulagent rapidement toutes 
les souffrances qui affligent la 
femine durant le cours de sa 
vie. FO 


AK 
J'étais tellement souffrante 
de douleurs dans les épaules 
et à la poitrine que je me croy- 
ais atteinte de consomption. 
J'étais sujette à des hémorra- 
gies quim'affaiblissaienténor- 
mément, Parfois tout mouve- 
ment m'était pénible tant j'é- 
tais aflüissée, La vie n'était 
plus pour moi'bien gaie et 
c'était aussi désolant pour ma 
famille, En prenant les Pilu- 
les Rouges durant quelques 
mois il s'est fait un grand 
changement. Les forces me 
sont d'abord revenues peu à 


RS Pan are Am Be mue era ann 20 


Nos médecins donnent des 
consultations tous les jouts, 
dimanche excepté, de 9 heu- 
res du matin 4'8 heures du 
soir, Vous pouvez ou leur 
écrire ou venir les voir si vous 
désirez des conseils.. Leurs 
consultations sont grâtüites. 

Les Pilules Rouges sont en ventechez 
tous les marchands de remèdes, Nous 
les envoyons aussi par la ponte, au Ca. 


nada et aux Etuts-Unis, sur récoption du 
prix, 50 sous la boîte, ' 


Adresse : COMPAGNIE CHIMIQUE 
FRANCO-AMERICAINE, initée, 274, rue 


t-Denis, Montréal. 
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| LB Prix du Bois de Contruetion Aujourd'hui È 


“ 


a 


EST DE 20 à 30 P.C. 


Plus bas qu'il n'était il y à un an 


QU'EST-CE QUE CETTE DIFTERENCE SIGNIFIE 
POUR VOUS? | 
Aujourd'hui vous pouvez acheter le bois à plancher pour 
$35.00 le mille pieds tandis que, l'an dernier, vous deviez 
payer $50.00. À 
Rappelez-vous que notre garantie “ Satisfaction ou ar- 
gent remis,” vaut pour tout ce que vous achetez. 


The Sturgeon Lake Lumber Co Ltd 


JACK SIBBALD, Gérant | 
Téléphone — 2270. Le soir — 2032, 
Cours à Prince-Atbert, Shellbrook, Macdowall et Red Déer Hill 


TS Een _ 


«M 3 NE 


VOTRE PATRONAGE EST SOLLICITE ET SERA 
GRANDEMENT APPRECIE PAR NOUS. 


Les plus hauts prix payés comptants pour tous lex produdts do Be 


Hifertitiitiitit 


ferme, 
Peux, 'oureuves, Infne, racines Sencon, nous acceptonx tont, quetle 


que soit Hi quantité, 


_: D. L KATZ 


Commerenuts d'anhnaus — Boucher ot épiclor nu détail ot en.gros. 4 
Proince-Albert, 


… " 


133 Dôme Ave, Ouest 
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Courtiers en grains 

A. Préfontaine, Président. E. |. Dufresne, Séc.-Trés. 
RAYMOND DENIS 

Représentant générel pour la Saskatchewan 


] 2 amet mm 
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La seule Compagnie française ayant un siège au 
.  Graïn Exchange os 
Expédiez-nous vos grains par chars. Nous 
‘Û -. veillons. soigneusement au grade et au 


dockage. Nous vous obtiendrons ‘les meil- 
leurs prix dù marché, ‘5 ‘ser fee es. 
Si vous chargez par l’élévateur, adressez-nous vos billets 4 
d'enimagasinage (storage tickets), et nous. nous 'arrange- 43 
rons directement avec la Cie de l’Elévateur. : | 
Nous Vous avancerons 76 per cent. dela valeur de votre | 
grain sur reçu du “ bill of londing ” ou des “storage tickets?” ‘15 
en attendant de faire la vente. | || 
IL est très important pour les fermiers d’être réprésantés |} 
à Winnipeg par une maison compétente et honnête, à causes |} 
‘des variations du marché. 
POUR OBTENIR LES MEILLEURS PRIX, UON- 
! -SIGNEZ-NOUS TOUS VOS GRAINS. . ” 
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MINT ERnE 
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300 Grain Exchange, : \WINNIPEG, Men.à 
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le plus Malade si on Emploio 
à temps lo 


& EN £ 5) 2) U 


v us M Qué 
DU DR, PIERRE E 


Auéin cas n'a C6 acsez grave, aueuno maladie oi décespérée gaur que 
lo vicur remède herbeux éprouvé par le temps, ot qui est honnêtement 
fabricué d’hœbc9 ot de racines pures et salutaires, n’ait pu faire du bien, 
Rlhumatiemices, Maladies du Foie et des Roine, Indigection, Conse 
&ipation ct autros maux, dioparaissont vito par son ormaploi. 
N'est pa un semèdo lo pharmacie. Des agents spéciaux le fournissent, Ecrivez au 


e DR. PETER FAHRNEY & SONS CO. 
2601-37 Wachington Blvd, rem CHICAGO, ÎLE, 
€Délivr6 libro 6e tous drcite au Carada) . 
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| PRIX SPECIAUX POUR NETTOYAGE À SEC 
| © DURANT LES MOIS D'ETE. 


| Complets d'hommes; nettoyés À sec. rer lee. .$1.50 
Costumes de dames, nettoyés à sec . . uses. 1.50 
Jupes unies, nettoyées à sec .,4....,,.,..,,....75C 
1 Complets pressés .............:,.1..........78c 


— Nous nous spécialisons dans les-teintures — 


| Les Nettoyeurs et Teinturiers” 
—— Belges 


1324, 1ère Ave. O. 


7 7 7 Tél. 2821 


Ea seule Assurance-Vie 
Canadienne-Française 


Bureau chef: Montréal sr 
. RAYMOND DENSS, gérant provincial pour la 
Saskatchewan. | \ 

\ 


Agents demandés pour toute la province. : 
Vous ‘devez garder vos assurances en temps de crise, . 
C’est la dernière chose que vons devez abandonner .parce 
qu'en cas toujours possible ‘de disparition, ce sera la sauve: : 
garde de vos failles Une police d'assurance est utile aux 
riches, elle est indispensable aux pauvres. 


Cest non seulement nne protection nécessaire À vos 
familles, mais c'est encore un soutien pour vos vicux jours, 


C’est. de Fargent que vous déposez à la hanque, de l'ar. 
gent qui n'est pas forcément immobilisé puisque vous avez 
un droit d'emprunt de 95 p.e. sur la valeur de vos polices. 

… Cest aussi de l'argent qui est bien placé, Lisez ce que nous 
É éerit M, Arthur Shuard, l’un des hommes d'affaires bien 
connu de Montréal : 


J'ai vecu en son temps votre venise de K1235.18 en 
règlement de ma police-dotation à 15 ans sur ma vie pour la 
somme de $1000. — Permetttz-moi de vous exprimer toute. 
ma salisfaction et de vous féliciter des résulitls oblenus. Les 
profits qui m'ont été payés dépassent de beaucoup veux que 
j'espérais et sont la preuve de la bonne administration fran- 
caise de la (Compagnie. 


; Voilà done un homme qui connaît les affaires ct qui 
déclare publiquement que pour une assurance-dotation à 15 
ane, il a recu $1.235, @’est-.dire certainement plus qu’il n’a 
versé ‘il a joui d’une protection qui ne lui a rien coûté. 

C'est le meilleur argument que l’on puisse donner en 
faveur de l'assurance, Écrivez-nous done pour plus amples 
fnformalions, ou voyez nos agents. 


LA SAUVEGARDE 


Assurance Canadienne 
Plus de 10 millions d'assurance en force. 


er 
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 ENCOURAGEZ LES ANNONCEURS È 
DU “PATRIOTE.” + 


me doit pas vous faire oublier que la production de la crème est | 


une assurance coûtre lu perte totale de revenu au cas où votre ré. 
colte serait dévastéc par quelque fléau, 


| Le sud de la Saskatchewan ne doit plus songer à l’idée d'une 
N \récolte unique, mais produire de plus en plus de crème. 

| %  Kecrivez-nous pour obtenir tout rensaignement concernant l'ex+ 
pédition de votre crème on l'industrie laitière en général. | 


. THE SASKATCHEWAN CREAMERY CO. 

:.. - of. Moose Jaw, Limited. 

Succursales ‘à: ‘’| MOOSE JAW, 

, “'SWIFP CURRENT,- 

è ASSINIBOIA, 

EMPRESS, CARLYLE, 
WOLSELEY, 


# 
WEYBURN, 
SHAUNAVON, 
MAPLE CREEK, 
CARNDUFE, 
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Ponteix, Sask, 7” No. 26. 


Saint Ephrem — Père de l'église 
syriaque, né à Nisibis, en Mésopota- 
mie vers 320, fut instruit dans le 
christianisme par Saint Jacques, é- 
vêque de sa ville natale. I se reti- 
ra dans la solitude et refusa l'épis- 
copat qu'on lui offrait. On a de lui 
de nombreux ouvrages et .contnen- 
taires sur l'Ecrilure, des homélies, 
des hymnes funèbres, Il mourut en 
378, à Fdesse.  . 

Sainte Véronique Giuliania — Née 
à Mercatello, donna pendant sa vic 
l'exemple de toutes les vertus chré- 
tiennes et mourut le 9 juillet 1727. 
Béatifiée par le pape Pie VIL en 
104, elle fut canonisce par Grégoire 
XVI en 139. © 

Confirmation — Noici le pro- 
gramme de la journée qui sera sou- 
mis à l'approbation de Sa Grandeur, 
Le matin à 7 h. 30, messe de com- 
jaunions célébrée par Monseigneur. 
À 10 h., grand’messe, communion 
solennelle, rénovation des promes- 
ses Ju baptême. 

À 2 h, répétition de la pièce 
pour les enfants et les personnes qui 
son obligées de garder la maison le 
soir. A 7 kR., confirmation, salut 
solennel, et un quart d'heure après, 
levée du rideau pour îÎe grand dra- 
me biblique: Joseph. . - 

Concert Larrieu — Ce n'est pas 
un article réclame que nous pu- 
blions en ce moment, pour nous at- 
tiver du monde, puisque le concert 
a eu lieu le 26, C'est simplement 
une attestation que nous devons 
donner pour Ia satisfaction des 
spectateurs. Disons d’abord que 
ceux-là n'étaient pas aussi nom- 
breux qu'ils auraient pu l'être, à 
peine 200, mais que les autres main- 
tenant regrettent fortement leur, ab- 
sence. Ils avaient une excuse. On 
leur avait sans doute parlé favora- 
Blement du Trio Larrieu, mais n’a- 
vait-on pas vanté aussi les prédé- 
cesseurs qui pourtant, malgré leurs 
talents, n'avaient pas réussi à satis- 
faire tout le monde? Ce qu'on ne 
leur avait pas dit, ct ce qu’il cût 
fallu savoir, c'est. qu'ils n'étaient 
plus invités pour une simple série 
de chansons données par la même 
voix, qu'on ne comprend pas tou- 
jours; ce qu'il eût fallu publier par- 
ani eux, c’est que le Concert Larriceu 
allait être quelque chose de nou- 
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| ROSETOWN, Sask. 


les 


Baptèmes dans familles de 
lungue française. 

10—M. et Mine Alf, Normand, une 
fille, Marie-Simonce, Parrain et mar- 
vaine, Gilbert Normand et Simone 
Caron. 

20—M, et Mme Dominique Monet- 
te, une fille, Maric-Blanche-Fernan- 
de. Parrain et marraine, M, et Mme 
Gustave Monette., 

30o—M. et Mine Joseph Pelletier, 
un fils, Joseph-Eugène-Robert, Par- 
vain et marraine, Jos-Edouard Le- 
mav et Geneviève Lemay. ‘ 

{o—M, et Mme Eugène Labrecque, 
une fille, Alice-Marie-Caroline, Par- 
rain et marraine, M. et Mme John 
Laicunesse. 

5o—M, et Mme Jos Eugène De- 
mers, un fils, Joseph-Roy, Parrain 
et marraine, M. et Mme Jos-Adrien 
Demers. * 

Go—M. et Mme Odilon Blais, une 
fille, Rita-Thérèse, Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Eddy Fitzgerald. 

7o—M. et Mme J. Ogle, un fils, 
Denis, Parrain et marraine, M. et 
Mme Thom, Fitzgerald, ‘ 

— Rosetoivn s'embeilit, Avec ses 
nouveaux trottoirs en ciment, juste 


‘assez larges pour laisser cireuler la 


foule, si compacte chaque samedi, 


et ses autos s’alignant en rangs ser-f 


rés dans les rues, on a Pimpression 


il d’une cité à la vie intense où cha- 


cun, par le travail ou le plaisir, veut 
sa part à l'existence, Les nombreu- 
ses résidences vraiment très conve- 
uables, entourèces d'arbres partout, 
ajoutent une idée de bonne tenue gé- 
nérale, 

Presbytèére — Le presbytère se 


[remarque cette année par une toi- 


lette extérieure qui plaît à tous, Sur 
la pelouse soigneusement nettoyée, 
les arbres qui commencent à pous- 
ser et les fleurs qui s'épanouissent, 
donnent une note poétique très agré- 
able, L'ordre ct la propreté qui rè- 


«[ gnent à l'église et au presbytère aus- 


si bien qu’au dehors font honneur 
son personnel, 
mais ils s’en donnent la peine. 
Fête Dieu — Les cérémonies et 
la procession de la Fête-Dieu ont été 
imposantes; surtout c'était la pre- 
mière fois qu'elles avaient lieu 
ainsi. À cause du temps peu favo- 
rable, le réposoir extérieur, proje- 
té par M; le Curé, n’a pu être cons- 
truit, « 
Séance — Si la modestie est une 
vertu éminente, beaucoup ne veu- 
lent pas la voir dans les finances, 
Or nos finances catholiques, à la 
suite des mauvaises années, sont 


‘surabondamment modestes, Pour y 


remédier autant que possible, on 
parle d’une séance très intéressante 
pour Je Ô juillet, Cela ne fera pas 

‘ CE EL 


Fêtes du dimanche 9 juillet — 


Centres Franco-Canadiens 


SERVICE SPECIAL DU “PATRIOTE DIE L'OUEST”? 


ne = = DEN CR) 
5ème année, 5 juillet 1922 


veau!.. nouveau par les chanson- 
nettes, puisqw’elles sont les oeuvres 
si spirituelles de M. Larrieu lui-mé- 
me; nouveau par la manière de les 
présenter, puisqu'elles sont reliées, 
amenées par des scènes parlées, 
qui en font comme des perles en- 
chassées dans un beau cadre, de- 
vant lequel on ne sait que préférer; 
nouveau enfin par la valeur de la 
musique, des voix et de l’actioÿ, qui 
captivaient toute l'attention dés le 
début et la soutenait jusqu'à la fin 
sans laisser perdre une seconde, un 
geste, une syllabe. ‘ 
Voilà pourquoi les montres al- 
laient marquer minuit sans qu’on 
s'en doutât, voilà pourquoi nos ex- 
cellents artistes, si gentiment pré- 
sentés par M, A, Marcotte, président 
du cercle de PA, GC, F, C., et si cha- 
leureusement remerciés par M, Île 
Curé, ont emporté notre sympathie 
et ont recu, avant leur départ, l’in- 
vitation de revenir aussitôt que pos- 
sible. . 
Ces concerts font certainement 
beaucoup de. bien, nous en remer- 
cions le comité central de l'A. C, F. 
C., car ils développent le bon goût, 


et prouvent netlement par eux-mnê- 
mes que l'on peut se distraire,”s’a- 
muser même à coeur joie sans avoir 


recours à des histoires ou à° des 


chansons malsaines, mais. au .con-! 
traire en puisant aux sources les 
plus morales'et dans les sentiments 


les plus élevés qui, sans exclure wñe 


gaité franche, fent les cocurs no- 


bles et les hommes d'honneur! 


Divers — M. l’abbé Bois, curé de 
Meyronne, est venu ici entendre de 


nouveau le ‘Trio Larrieu, ce qui 
prouve bien la grande satisfaction 
qu'il en avait*eue chez lui. 

— M. Arpin, intendant de la Ban- 
que d’Hochelaga, est venu en visite 
à Ponteix et-de:là s’est rendu à Dol- 
ard,' ." 


— Mme Rousseau, à eu le. plaisir. 


de posséder quelques jours son 
beau-frère M. Doiron, avocat à 


Vonda. © . 

— M. Ste Marie a eu l'agréable 
surprise de voir arriver chez lui 
pour quelque temps son frère ainé, 
venant des Etas, 

. Baptéme — Robert-Pierre-Marie, 
fils d'Alex Luron et d’Angélique Le 
Barzic, Parrain, Pierre Briand; 
marraine, Murie-feanne Bouris, 


n } 


de tort à notre.église. Avec M. Jos. 
French en ville et le comité de la 
campagne encouragés par 1ous nos 
paroissiens, il faut compter sur un 
franc succès, A tous cordiale in- 
vitation. U ‘ 

À Sovereign — M. le Curé Bonny 
visitait la semaine dernière ses ca- 
tholiques de Sovereign., ‘Tous ont 
coutume de lui faire fête, mais cette 
fois “la France“ le recevait particu- 
lièrement chez les familles Mourre 
et .Wivers, Ces braves catholiques 
savent honorer et aimer le prêtre, 
aussi notre bon curé en revint le 
coeur content et lauto chargé de 
provisions, JT] a prouvé sa satisfac- 
tion en y retournant Île surlende- 
main à son retour de Dinsmore. 

— M, Elisée Morin, après avoir a- 
chevé ses travaux dans sa proprié- 
té de Rosctown, est allé quelque 
temps sur ses terres au nord, à Kap- 

St-Jean-Baptiste : — * Dimanche 
dernier, la St-Jean-Baptiste a été 
célébrée par des groupes de Canu- 
diens-français nombreux et joyeux, 
au Crystal Lake. Il:n'y a pas eu 
d’offices religieux, puisque le qua- 
trième dimanche.appartient à Pia: 
to, | 
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ROSTHERN, Sacs 


. Le 20 juin, M 4, €. Faucoup, 
instituteur, recevait par  cäblo- 
gramme la doulouraise nouvelle de 
la mort de son père bienaimé, 
décédé la. veille, dimanche, en Fran- 
ce, à l'âge de 82 ans. Les funérail- 
les ont eu lieu au milieu d'une âf- 
fluence considérable ‘le mercredi 
suivant, dans la’ paroisse natale, où 
le défunt avait passé toute son exis- 
tence. à l'exception: d’une douzaine 
d’années de service militaire, pen- 
dant lesquelles il fit les dernières 
campagnes de l'Empire, Fait pri- 
sonnier en 1870, il s’évada après 
plusieurs mois de captivité et rejoi- 
gnit son corps d'armée, À la fin des 
ostilités il revint au pays natal 
pour sy établir, Après quelques 
années de bonheur familial, Dieu 
lui enleva une épouse chérie dont il 
orta le deuil toute sa vie. Elle le 
aissa avec quatre enfants en bas- 
âge sur lesquels il concentra ses af- 
fections et ses soins, 


Un service solennel a été célébré 
pour le repos de son âme à l’église 
de Rosthern, le samedi 1er juillet, à 
10 heures du matin. Les nombreux 
amis et connaissances, el surtout les: 
élèves présents et. anciens de M, 
Faucoup ont bien voulu en ce jour 
g'associer à sa peine et prier pour 
le repos d'une âme qui lui est si 
chère, ‘ » - 


DORA 
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de désire ne pas re 
- ' , oir me servir BÉATR me 

Le 25 juin, la Saint-Jean-Baptiste ère mninuie pour n'a- BEGIN « GODDU 
a été célébrée dans la “capitale” de ” _ : Lo, 
, *RÂSC C’est ainsil C'est bien ce qui arriva, € 5a- su 
PA btait Saint-Paul (ne voix au- medi matin vers une heure, elle se Garage et atelier de machine] 

iséc), Après cette journée, l’on | leva, alluma un cierge, prit son cha- LL . ;° - 
our Aussi je me viens au- |pelet et tomba. Au bruit qu’elle fif, SERVICE NUIT ET JOUR 


cunement dérouler des phrases s0- 
nores et des banalités stéréotypées. 
: Pour diverses raisons, l’on redou- 
tait un échec; la célébration s’est 
terminée au sein d'une atmosphère 
de satisfaction manifeste, Cet heu- 
reux résultat récompense les efforts 
intelligents du R, P, Ed. Tessier et 
de MM. E. Primeau, E. Comeau, E. 
\Mailloux, A. U. Lebel, Jean Lessard | 
et H. Frazer, . 
L'on devine ce que furent les par- 
ties ordinaires d’une telle journée, 
telles que messe, vibrant sermon, a- 
musements, elc., etc. Mais il s'o- 
père de ce temps un réveil d'énergie | 
française dont je voudrais montrer 
une des manifestations. M. le doc- 
teur Desrosiers est à Saint-Vincent 
depuis moins d’un an. Déjà, il y a 
accompli un magnifique travail. A} 
notre soirée, six enfants en jolis cos- 
tumes ont, sous sa direction, parfai- 
tement exécuté de brillants exerci- 
ces de callisthénie. Grâce à lui, é- 
galement, des jeunes, ont fort bien* 
rendu le Poignard de Botrel, Ce fut 
probablement trop dé dire que la 
séance fut la plus belle qui ait ja-| 
mais été jouée à Saint-Paul, c'est au 
moins vrai qu'elle suscita des ap- 
plaudissements enthousiastes, L’au- 
ditoire, à n’en. pas douter, et tout 
chacun le disait tout bas, voulait té- 
moigner son admiration pour l'oeu- 
vre Sun apôtre laïque, à 
Cet enthousiasme facilita grande- | 
ment la naissance d’un mouvermenf | 
qui ne pourra que cimenter l’union | 
entre. nos centres du nord, Voici. | 
Grâce à la générosité des organisa- 
teurs de la fête, grâce aussi au sa- | 


- ‘Tout ouvrage garanti 


‘Agence des huiles Snowdon 


” PONTRIX, SASR, 


Que ses parents affligés dai-|' 
gnent agréer le tribut de noîre sym- |? 
pathie et de nos regrets. 
:0: 

BERLIN — On a arrêté un étu- | 
diant de 21 ans, Ernest Werner Te- 
chow, que la police déclare être le || 
conducteur de l'automobile dans la- |: 
quelle se trouvaient les assassins de |} 

athenau, Ses deux compagnons | 
sont connus, mais ils sont encore en 
liberté, 


marohé, ‘ 


Dr GEO E. CLERK 


“M, D. C. M Coroner. 
. Dos hôpitaux de Paris, 


_Durcau géufrel d'affalnes, 
Assurances do - touts est 
Prêts — Torres À vedire à ds 
prix ed distancen aniéas, 
Condilions facllcs, — 
Uon @AUurÉe,. 


MEDBCINE-CHIRURGIE, 
Mile A. Privé, Modiste 


. {De retour de Régina) 


RISLNCS 


Toùt genre de couture. 
Réparations de fourrures. 


voir-faire du personnel ‘de l'hôtel “ee . enir la : 
Saint-Paul, un \ charmant goûter | chez M. N. Privé Pour sbten meieure 
groupait une vinglaine d'invités in = : = = salisraction ve pee 
imédiatement après la ségnce. Ja-| OA DYADTAIPES . uto, ’ € o 

mais auparavant autant qu'en cette HOMMES D A F AÎRES aulo,’empiovez la 


rencontre, je n'avais expérimenté | 
combien un banqurt peut être in-}: 
comparablement mieux qu'une man- 

geaille. C’est la communion ferven- 
te des âmes au sentiment noble qui 
leg a réunies. En l'occurrence, | 
d’une facon inattendue, au soir 
œune journée patriotique, se trou- 
vaient réunis devrais amis, portant | 


ne (GAZOLINE WHITE 

_ PONTEIX. ROSE = 

| Par l'entremise dB votre et le lubrifiant En.Az.Co, 
agence à Pontelz donnez _EN VENTE PAR’ NOUS ‘SEI- 
tons vos imprimés aû “Pa-  LEMENT, 


tous au coeur l'attachement à dla triote dé POucst”, . . a 
pensée française, Dès l'abord, fa W, À. LANGEVIN 
causerie est vivante, Ces soldats se EE enr net - - 
racontent les tracasseries dont ils . re : 
souffrent, en leurs postes divers, et LA CODPHRATION EDRA NOIRE |< 

la lutte qu'on livrera bientôt sur | FOROD 


toute la ligne, Il y avait du feu dans } 
Pair, On veut se dévouer, mais 
c'est avant peu lexpression de tous 
qu’on devrait immédiatement créer | 
une organisation, Ce serait regret- 
table, s’exclame un jeune, que cette 
réunion ressemble à tant d'autres 


l'as fêtes sans lendemain, ’ 


Arhue Marcotte, BA 
&voest-Notairo | 
Ponteis, es Sask 


4 


“à 


= | — 
BOIS. 

Ne om 
MATERIAUX DB CONS- 
TRÜUCIMON. 

CHARBON ; COAUP, 

BOIS DE CHAUFFAGE. 
RDVRLSTOET.RAWAMIEE. 


La boutade n'est peut-être pas 
out à fait justifiée, C’est si facile 
de croire é l'inutilité de! nô4 mäni- | 
festations. Et pourtant ces réu- 
nions populaires sont les semailles | 
de la fierté nationale, La semence | 
lève insensiblement mais infailli- | 


+ té = 


| TT 
Dr J, ©, Lupien 
Des hôpitaux ds Cicsge. 


blement, Plus tard, aux heures de | RÉRARTNELÉTTEÉ, 

péril, elle se manifestera quand, 0- Dan. St. Julien, Gérant : BSÉeGINECRTENr aies t 
béissant aux mots d'ordre des-chefs, ; . : 
la masse accomplira des actes vrai- E Ponteix, =  Sask, 


ment héroïques.' Qu'on'se rappelle 
non seulement les Polonais de Po-| 
sen, inais nos mères d'Ottawa. Mais 
passons, Cette fois l’assistance à 
tout prix réclama une action immé- 
diate, Ne dévoilons pas nps projets 
avant Je temps opportun; pour 
l'heure, qu’il suffise d’écrire. qu’une 


| 


} 


ue — 7 - ñ ES L 
CLS ET TTL € TT TETE TENTE TT TTORS 


Charles A. Gillis _ 


ASSURANCES  » 


HHUH SIL 


e, qi NOTAIRÉ. PUBLIC PRETS ! 
orgaisation est commencée qui ne | : ’ .. 
peut plus s'arrêter. L'avenir dira, | NOTRÉ SPECIALITE: : L 


nous le sentons, qu’à cause de cela, 


e : hal Fournitures funéraires, Pie , Sépara . 
Pon vient de vivre une des jour- u es funéraires, Plerres tumulaires, Séparateurs Advanco. 


Rumely, Séparateurgs Onse, Automobiles Chevrolet, Machines Sawyer- 


Ua MERE 
nes mémorables en Phistoire delË nnssey, crémeuses de Laval, Moteurs Frirbanls-Morse, Huiles et 
AIDCRE Irançals, greisces Imperlel, Installations éléætriques Delco ét Patrbanks, Ma- 
—— QE - Chines à Inver Maytse, Instruments aratoires Masuéy-IHaris, Sépara- 
STE-LIN À Âlta. tours Stanley Jones, Machines à coudre Singer, Cribles Superior et 

- ’ Oratham, Pneus Dunlop, Courroics, Pièces de rechange pour touto 

mme, # 4 Le 


marque de churrue, ‘ 
PONTEIK 


E 20 


Re HR SIENNE RARE 


— Dimanche le 11 juin, nom-Ïlé 
bre de parents et amis de Ia famille {Hi 
se réunissaient chez Mine Eva La-{!…— 
rivière, à l’occasion du mariage cé- | 
lébré à Edmonton de son: fils Raoul ! 
avec Melle Eugénie Derval: 

Outre les nombreux amis de la 
place, étaient présents: M, l’abhé 4. 
B, Leduc, curé de la paroisse,-M, Mi- |. 
saël Laplante, &rand’père du marié: | 
M. et Mme Louis Derval, d’Edmon- 
ton, parents de la mariée, et sa. jou- | 
ne soeur Léonie; le docteur et Mme 
$. Sabourin, de Bonnyville heau-frè- | 
re et soeur du marié; M. et Mme P. 
R. Rouillard, de St-Paul, oncle et 
tante, le docteur et Mme W. Desro- 
siers, de St-Vincent; M, et Mme Le- 
belle, de St-Paul; Melle Maximilien- 
ne Laplante, tante du marié, et ses 
oncles, MM, FR. et W, C, Laplante 
et ses frères Alfred et Rodrigue 
Larivière. | 

Le souper fut suivi d'un joli pro- 
gramme musical’ qui dura jusqu'à 
minuit, . 

A leur passage à St-Paul, un ban- 
quet attendait les jeunes époux chez 
leur oncle, M. P. R, Rouillard, Des 


CD UT STE eAENELEL TELE EEE ET EU AAA LL TTL 
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LES PRIX POUR LA SAISON, 1922 SONT :—/! 1 TOUS 


14 12cla-livre pour la 550 


.66 66 


À 
15 1-20 | 
£a ficelle PLYMOUTH est la meilleure et 


| satisfaction.  . 
Nous savons que beaucoup d'entre vous ne veulent pas d'autre fi- 


‘donne toñjours #leine 
Î - 


Ponieix, Sasls 


riôtel 


1 
PL 


{celle que la PLYMOUTH, et comme nous somines les seuls agents, à 

discours furent prononcés par M, ; 
Le Lassurer Ja livraison en temps voulu. . 

A Ronmen on en te ui for- [ , Nous,aurons un char de ficelle PLYMOUTH la dernière semaine 

maient pour eux tant de voeux. jde juin pour ceux qui ont du sei gle d'automne à couper. . 

M. et Mme Raoul Larividre -re- L | 
McMurray, où M. Larivière est de-| £ AVANT | 4 Ê -d 
puis quelques années à l'emploi de | à 1) ER IA O:,kst À 
la Baie d'Hudson. | nes 

Aux nouveaux époux nous souhai- | 
vies, os *  JROBERT FORET, Gérani 

: — to! ; 
À BELLEVUE, Sack, = nn 
, \ À 

Le 10,juin dernier s'éteignait 
die Gaudet, âgée de 78 ans, Qnoi- 
qu'elle soit partie presque subite-| 
ment, :le Maitre de la Vie ne l’a 
point prise à l'improviste, Quel. 

“Je sens que je -dois bientôt rendra 
compte de ma vie à Dieu, Suis-ie 
bien prête?” Elle l'était car'sa vie 
ne fut qu’une longue préparation ay || 

Aussi Dieu In récompenst en :-se || 
rendant à sa demande. : “Si Dieu Îl : 
m'accorde la mort'ielle que fc la dc 
mande, ajoutait-elle, je mourrei 51 


Ponteix, c'est à nous qu'il faut donner votre commande pour vous en 
le curè Leduc, le docteur Sabourin, . ee 
tournent immédiatement au Fort |. 
tons bouheur, prospérité et longe | | QUINCAILLERIE, HARNAIS ET MEUBLES : 
dans la paix du Seigneur Melle Elo- 
ques Jours avant sa mort, elle disoil : 
voyage d’où Pon ne revient pas. 
samedi, après avoir reçu les sex LA 
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Donner nm Sa TE es end 
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A ARCELIN, Sasls. 


jrocèdé à l'adju- 
x pour Ja Cons- 

i Plusieurs 
été déposées, 


juin on a } 
Ac de travaux hi 
: fn jon de notre église 


he forme 


ru ou sait que notre église 


M ie sur Je même plan. 
era faite: 
travaux vont, 

Gate ntetil est enten 

Vis seront complètenen 


Po jun Va, Ets : 
Noël. L la vieille église, qui es 


jansportl ètre aménagée pour, SéF- chan 


aroissiale. u 


" ap or 

! vendredi det niet 2 
e No marguilliers > la 
4 T H, Despins, Georges 
1 Godhout, H 
sdus à 
je entrevue 
y sujet de 
Mie Un st 


oyer, 


ñ 
À 


qu autres, 


le JA fi 
ee lour 
geilis CU M 
ue qu'il pre 
se par OISS Ce 


l) — 


FE 


4 pl 


qeroissant e du grain, 


ben EUrOPE 
acer 

Érochain, 
20 au Canada, 


2 _ Mme J 
4 rrince-All 


à 
ë 


Eh , 
« un prompt retour. 


Maires. 


we hier, Il doit aller à Prince-Al- 


il ñ JE TRE . 
she qui le fait souffrir depuis 
Mucques semaines. 


M Enient de passage à Marcelin M. 


ÆÆnbhé L. Paquette, dé "Bonne Ma- 
4 is inst que M. Elzéar Vien, de 
Æ jai Springs, qui, avec.sa: famil- 
ee, chient en promenade chez M. 
neo Paguette, de Marcclin, Lu 
E À 


À | LAFLECHE, Sask. 


a communion soiennelte eut lieu 
#9 juin, 30 enfants, aprés avoir 
marché" au catéchisme et fait une 
Wraile préparatoire, reçurent la 
ainte Communion dans-l'eghsecinrar 
iquement parée, 

Ad heures, rénovation &es voeux 
a baptème et consécration à la T. 
Medicree, avec réception d’aspi- 
Éantes Enfants de Marie. Furent à 
Mhonneur, Melles Annette . Nogue, 
Œnadette Morisselte, Graziella Hé: 
Bet, Everetta Early et M. Donald 
Érphy, Après la cérémonie de 
Beaux souvenirs furent donnés à 
Æhacun des connnuniants, : 

E — Le 27 fut le jour de In distri- 
Æuon des prix au couvent. MM. 
Es curés de Mevronne et. de Fer- 
md, alasi qu'un professeur tde:Gra: 
elbourg y accompagnaient M. le 
Buré Dubois, au inilicu.de nombreux 
mis de linstilution, Jes choeurs 
Mrent très remarqués, surtout le 
Lhant “A l'étendard de Jeanne 
Br" Dans la saynète “Quand 


Et“Les Sermons.” Dans “Mercière 
Bt patissière" Melle Hélène Boisjoly 
Marie-Anne Fournier jouèrent à 
perfection. [ . 
Une adresse à M. le Curé et à MM. 
s commissaires d'école vint en- 
dite, lue par Melle Emma Pélissier, 


os el se déclara satisfait des pro- 
Bt des élèves en catéchisme et en 
Français, M, T, H, Bourassa, pré- 
Pident de la commission scolaire, 
lit aussi sa satisfaction, et les en- 
ans qui suivirent Je grand caté- 


Hivisir devant une table .magnifi- 
ment chargéc de prix. Ceux qui 
aaient le maximum de bons points 


| . . Q o 
Fhéisirent les premicrs, puis vin- 


prnt Ceux qui avaient un nombre 
rimédiatement inférieur de bons 


Dnts, et, à la fin ceux qui en a- 
paient le moins, Plusieurs magni- 


is eatéchismes en images étaient 
dllerts en prix, 


, Enfin, les prix de classe furent [scolaire, M. Amédée Motut, au nom 
fnés par les prêtres présents, GÇes | d 
ER aient offerts surtout par l'A. 


UF. G, et n'étaient donnés que. 
zur le succés en langue française: 
[fat Melle Lucile Morin qui rem-- 
a la palme. Après la séance, les 
“isiosnaires parlirent. en vaeñnce 
piec leurs parents et il°ne resta 
paiére que les 15 élèves qui subirent 
Lasuite leur examen d’entrée. Mer- 
| a TA, CG F, C, aux enfants et à 


es dévonées maîtresses, 


[nn 


!— Nous apprenons au dernier 


‘frand 
Fe 


1 {2 
dl 
ms 


tee 


“ans. PaoUs y de lle dé M. Alex 


d'achever. la rendirent cette scène ‘édifiante., 


nt ètre commencés 


t achevés 
commencer par 


M, l'abbé Myre fait aussi vite qu'entre Winnipeg ou 
le la’ paroisse, . d 


{, Charlebois, se. sont |çaise dans nos provinces de l'Ouest 
Prinee-Albert pour avoir pa 
avec Mgr Prud horme fait par la poste, nous trouvons que 2 
là construction dé’ lé“ |la presque totalité des commandes séc 
ul de nos-marguilliers, | vont aux maisons anglaises où au- 
ee tan, n'avait pu se joindreïtres, Et ce qui est étonnant c'est 
LU [Is sont revenus le soir 
Ê ! absolument enthousiasimés |courager lës maisons canadiennes- |: 
ie à n charmante dont les a ac: 
évèque et du visible in-|des succursales dans nos provinces, 
nd à l'avenir de .n0- 
. …  .….Jlonté ou par négligence? A vous 
La révolte avec sa belle. appa- 
be est des plus encouragenntes 
luies dernières ont bien aidé à 


] sohorésse qui EXis- 
La grande sécherésse qui € 
lie a certainement influ- 
is é à lPautomne 
cle pris du blé à 
ain, Le blé se vendra de $1,50 


A, Bover est à l'hôpital 
kert. L'opération qu’el- 
a subie dernièrement Jut des, 
px réussie. Ses anis lui souhai- 


D _ Cléophas Ronaud-était au vil- 


consulter un médecin pour: sa 


|peur. 


Xilda-Lina, enfant de Jérémie Pate- 


Trio Larrieu donne une représen- 


ne sc sont pas encore procurés leurs 
billets se hâtent. Le succès rei- 
porté ailleurs par les artisies nous 
promet uné charmante soirée que 
Pon se rappellera plus tard avec 

: D 
plaisir. - 


à te fre ” n £ it. x , 
bus serons grands” on applaudit|}]6 lorsqu'on ne s’avise pas de l’é- 


beaucoup Le jeune Jules M. Dugas, | oïler à deux heures du matin) M.|KenWood remporte le prix de #25, 
A. Labonté, vient d'entrep 

construction d'un établissement où 
il alignera ses instruments de tor- 
ture et ses parfums. Nous lui sou-' 
haitons plein succès. * 


F [ ! Charles Ouellette, vient d'être dou- night Fü 
Le euré x répondit en quelques [oureusement atteint par la perte de C 5 

sa compagna .dévouée, décédée su- [7 

bitement, à l’âge de 48 ans, des sui- 
tes d’une maladie de coeur. | 
- Au service funéraire qui eut lieu à 
à Domremy, se pressa une foule res- 
4 | - |[pectueusement émue. Espérons que 
Bhisme furent ensuite appelés à [cette marque de chaude sympathie 


Les chanteuses du couvent eu-Îla cour à bois, le nouveau garage, la 
jt aussi leurs belles récompenses, 
Elles js avaient bien mépitées par 
lsehänts délicienx qu'elles nous a- 
piient fait entendre souvent, sur- 
ju lors de Ja communion: solen- 


ou & C sur les terrains du vil- 
um lusicurs équipes de balle- 
Extergns seront préséniés pt se dis- 
F* ont de gros prix, fa Fanfare 
eng eche à promis son gracieux 

, PE les paroissiens /atten: 


: ; jy 
nn en ces jours de nombreux n l'inspecteur fout en donnant aux 


les de la région. 
Quant à ! 


. — | minés à faire tout notre devoir, 
Dimanche le 18 juin noùs avons "09: 


Fète-Dieu. Le trajet se fit à partir 
‘de léglise jusqu'a chez M. Moïse 


tance. . , 
La presque totalité des parois- 
siens y prirent part, et par leur re- 
cueillement et leur bonne tenue| baptême; cérémonie touchante, 
— Nous avons le plaisir d’accuser }.; 
réception de blancs de commandes 
en français de. la maison Dupuis] 
Frères, de Montréal, Nous consta-|} 
{ons en outre que leurs marchandi- 
ses sont cotées aussi bon marché 
que chèz Eaton ou Simpson. Ayant 
fait une commande d'essai, nous a- 
vons pu nous assurer que leurs mar 


n ss. 0 cu n $ $ ü ri bs, 
ises sont de première qualité, tons bonheur et prospérité 


Let de plus que le service postal s’est 


Régina, . 
En examinant Ja question fran- 


par rapport au commerce qui se 


que nous faisons très peu pour en- 
françaises , de l'Est à venir ouvrir 


Pourquoi? Est-ce par mauvaise vo- aucune mort. 


SAINT-CLAUDE, Man. 


de répondre et d’agir. Si nous en- 
voyions nos commandes aux nôtres 
de l'Est, nous les convaincrions vite 
qu'ils y gagneraient en venant s’ins- 
taller parmi nous et en même temps 
nous gagnerions beaucoup par rap- 
port au français; car avec une bon- 
ne compétition faite par lés nôtres, [rieuses victimes de la Grande Guer- 
nous verrions lessmaisons anglaisesire, Ce n’est pas seulement un obé- 
ou autres s’empresser de nous four- [lisque quelconque que nous avons: 
nir des cominis et correspondants fun magnifique. buste de Foch domi- 
de notre langue, au lieu de conti- [nant en bas relief un soldat français 
nuer leur campagne de dénigrement [dans la position “garde à vous” et 
cemme à l'heure. actuelle, un soldat canadien s'appuyant sur 

— M, Xavier Dumont a fait cette {son fusil les yeux baissés vers la ter- 


* 


D _ 1 Raoul Lalonde, de Mildred, |semaine une rencontre peu banaleÏre. Une croix incrustée venant de 
de passage à Marcelin en voyage 


dont il se souviendra  longtemps.{ France vient tout dernièrement d’é- 
Etant à l’ouvrage seul, il vit soudai. tre fixée sur le socle du généralis- 
nement apparaître à une quinzaineÏsime. Notre monument déjà’si im- 
de pieds de lui, un ours. Jugez de {posant attend encore quelques em- 


son effroi; il n’avait aucune arme lbellissements qui coûteront encore 


avec lui pour se défendre. Finale-|des sous. Voici donc où l'on a ima- 
mént l'ours se retourna et continua giné les trouver, La colonie fran- 
son chemin en grognant et mon-}caise qui forme la grande majorité 


tant les dents. C’est bien le cas|de notre population organisé pré- 


de dire que M. Dumont a vu l'ours! sentement une magnifique journée 
Heureusement qu’ils étaient. tous [récréative en même temps que pa- 
deux de très/bon caractère, et que !triotique pour la journée du 14 juil- 
M. Dumont en a été quitte pour la [let prochain. Rien ne sera négligé 
: ‘ pour la rendre disne de celles des 

Baptêmes — Le 4 juin, Marie-Au- 
tes ,V compris, très certainement, 
naude et Adélaïde Richer, Par-{dit-on, promenade dans les airs, cte, 
rain et marraine, M, et Mme Moïselete., discours de circonstance, , et, 
Rousseau. pour clôturer :le-tout, soirée drama- 
— Le 11, Ernest-Honorëé, enfant {tique et musicale donnée encore cet- 


de Georges Lapierre et de- Léonielte fois-ci par les jeunes filles de ta 
Desrosiers. Parrain et marraine, paroisse, A la fête de Sainte Jean- 
M. et Mme Honoré Lapierre, defne d'Arc clles nous avaient fait 
Québec, grands-parents, xeprésen- pleurer, eh. bien! elles se proposent 
tés au baptême par Donat et Donal-!de nous faire rire cette fois. 
da Desrosiers, oncle et tante de l'en-! Qu'on se le dise! ù 

fant, ‘ ° . ‘0: 


HOEY, Sask. Malgré la température peu favo- 
. mm rable la St, Jean-Baptiste s'est pas- 
Sée agréablement, À midi le diner 
fut servi sous les arbres, Maïhou- 
reusement la pluie empêcha un 
grand nombre d'y préndre. part, 
mais tous purent se reprendre le 
soir au souper, 

La joute de balle‘au-champ eut 
lieu vers les quatre heures et fut des 
plus contestée. ‘rois équipes y 
prirent part: Polworth, Kenwood et 
ebden. Polworth commence avec 
Kenwood et est défait, puis Debden 
reprend Kenwood ‘et est défait, 


Nous rappelons à nos lecteurs: 
que samedi prochain, 8 juillet, le 


lation à Hoey dans-la salle Neefs. : 
. Que ceux de nos compatriotes qui 


— Notre aimable barbier :(aima- 


Après le souper il y eut séance 
dramatique, comique et. musicale 
parles dames et demoiselles de Ja 
paroisse. . L'assistance était. nom- 


rendre la 


ee, , soirée:  ” : 
— Un de nos estimés fermiers, M, Ouverture: Solo de piano “Mid- 


re Alarm,” par Melle May: 


Tragédie 
Madeleine ou lorpheline des Py- 
rénées, ‘ler acte. La scène $e passe 
au château de Sélicourt. 
Personnages ne 
Madame de Sélicourt, Mine_T. L. La- 
pointe, . 
Céline, Melle Eva Couture, 
Madeleine. jlelle A. Lacourse. 
— Il monte, il monte, notre éléva- | SAAne, ere AIMIA Nyre ‘ 
teur de la Saskatchewan Co-opera- Soeur Ste Geneviève, Mme H: De- 


. . . . ve { 
tive: pians une dizaine de jours il Mme d'Argenteuil, Melle A. Duchar- 

Er pen .| me . Lors . 
notre nee tre fn RE cours Mathurine, jme IN Laieunesse, 

les dif è eants: [Crttherine, Melle A, Couture, 

entre les différents commerçants: Villagéoises, Melles . Paulettes Cyr, 
Royal Mercantile, l'écurie de joua ADR Cye Cyr, Claire Lajeunesse, 
ge, chacun tient à honneur dé don- rntooto _ ©  _ dé : 
ner à son, établissement un attray- nie par Melle May Gao Ame 


ant aspect par une couche de pein- 9ème acte — Madeleine ou l’or- 


apportera à M. Ouellette et à sa: fa- 
mille un-adoucissement à leur grand 
chagrin. : 


; Îl a été question ici d'orpaniser 

=, ee un concours de langue française au- 
anale ce lauel participeraient toutes "les éca- 
AI) AGIEIIS 


EE 


5 


O0 - pour 


ë 


enseignement religieux, 
sauf quelques interruptions moti- 
vées, il s’est donné et se donnera 
= DERI ORD. encore dans notre école, Sur ce 
PERIGORD, Sas à point comme sur la question du 
NE Te français, nous sommes bien déter- 


tent en état de rer 
mon ouvrage. 


J'étais auparavant dans 
l'impossibilité de travail- 
ler à cause des maux que 


eu la procession du Saint-Sacrement : ‘ ; 
à locchsion de la solennité de la BONNE-MADONE, Sask. 

à LA] ss. x, 

ITS :: 

Le 18 juin avait lieu de première J endurais, ti 

minunion à Bonne Madone, C'é- "ie 

tait beau de voir tous ces enfants 

s'approcher pour la première fois 

de la Sainte-Table. Dans l'après- 

midi, renouvellement des promesses 


— Mardi 18 était célébré le ma- 
age de M. Elzéar Viens et de Mine |. 
cuve Beauchamp. Demoiselle 
‘honneur, Melle Gabrielle Paquet- 
e; garcon d'honneur, Adrien Viens, 
Après la cérémonie, un banquet réu- 
nissait parents et amis; après quoi 
les jeunes mariés sont partis pour 
Prince-Albert, Nous leur souhai- 


— Mercredi 19, la contrée nord 
de Bonne Madone était visitée par 
un cyclone épouvantable, ‘Les té- 
moins en garderont longtemps le 
souvenir, cat nous n’avions encore 
jamais vu rien de pareil, Une éta- 
ble emportée, des maisons renver- 
s, des bâtiments de toute sorte 
ruits, bien des machiñes agrico- 
les détériorées, de gros arbres déra- 
cinés. Enfin où ce cyclone a passé 
il ne reste presque plus rien debout 


êt les pertes sont trés lourdes, Ce- 
pendant, bien que plusieurs person- 
nes aient été blessées, on ne signale 


a d'ordinaire, prépondérante qu’excr- 
J'avais eula typhoide, pen- cent sur la destinée des peuples les 
dant deux ans après j'ai été 
d'une très grande faiblesse, 
Ni les soins, ni les précautions 
ordinaires n'avaient ramené 
Loin de là, un 
mal de reihs s'était, dans l'in- 
tervalle, déclaré et me tenait 
ossibilité de travail- 
ièrement., Encoura- 
r les guérisons faites par 
28 Pilules Moro ef rapportées 
par les journaux, \j'ai voulu 
me traite” avec ce remède. 
J'eus la joie de voir peu à peu 
mon État s'améliorer, + Après 
deux: ou trois mois de traite- 
ortais bien et 
-j'étais assez fort pour me re- 
mettre de tout cœur à. l'ou- 
. vrage. M. Wilfrid Janson, St- 
Denis, (Richelieu) P. Q, 


: Les Pilules Moro pour les 
‘Hommes sont le remède le 
‘plus puissant qu'un’ homme 

puisse employer. Elles gué- 
rissent les maladies de l'esto- 
: mac, préviennent les rhyima- 
‘fismes, les névralgies, les mue 
 ladies du foie, etc. elles puri- 
| fient et enrichissent lé sang 
: et sont pour tous une source 

de forces nerveuses. 


& 
“Des consultations gratuites 
sont données, soit par lettre, 
:soiè personnellement à tous 
Îles hommes qui désirent'hous 
consulter. : 

Lea Pilules Moro sont en vente chez 
tous les marchande de remèdes, Nous 
les envoyons aussi par la poste, au |À 
Canade et aux États-Unis, eur réception : |} 
du prix 50 sous Ja boîte, ; 


Adresses COMPAGNIE 
MÉDICALE MORO, 274, 
sue St-Denis, Montréal. , 


Au 14 juillet — Qui connaît St- 
Claude sait que nous possédons le 
plus joli monument élevé dans les 
campagnes à la mémoire des glo- 


mes forces. 


ment je me 


années passées: jeux de toutes sor-- 


breuse. Voici le programme de la TT F 

d : Mathurine. 
‘Solo de piano — “Swect by 
bye” Melle Mary Cyr. 
‘ Comédie — “Cest la fau k 
grandes’ par les petites filles de l'é- 


si 
la faute aux 


mort” par Mmes Hormidas Demers 
et Henri Lajeunesse. 
Villageoises, 
par M. Nop P : . 
lumineuses — O Ca- 


‘ Les comités pour l’organisation 
de cette fête étaient composés de M. 
le curé J, E, Joyal, président hono- 
taire; M. Léandre Desormeaux, pré- 
sident actif; M. Athanase Lajeuñes- 
se, vice-président; M. Nap 
2ème vice-président; M. Narcisse | 
Cyr, secrétaire. 

Directeurs: MM. A, I. Heureux, 
L. Fréchette, H, Lajeuncsse, P.'Bu- 
jold, O. Demers, W. Belair, Jos, Fau- 

, B. Blais, ofs. Couture, 


ture: . 


Thom. Blais, Ant. Paquet, W. Bc- 


— Le président de la commission 


e ses collègues, nous communique 
Ja noté suivantes ©. 

A l'ocaston de 1à fermeture des 
classes pour les vacances d'été, nous 
avons été visiter notre école et nous 
avons constaté, ce dont nous étions 
certains l'avance, que l’errseigne- 
hent dy français, loin d’y être né- 
ligé, y recoit une attention spécia- 

. L’instituteur consacre à l'étude 
du français tout le temps permis par 
aloi, °"': ‘ 

Tous les enfants de langue fran- 
caise ont appris à traduire en un 
français correct les lecons de leur 
livre de lecture anglaise, et les plus 
avancés savent lire et écrire leur 
langue aussi bien qu’on peut le dési- 
rer sous le régime scolaire de la ° 
Saskatchewan, Go qui proc 
qu'un professeur pairiote et compé- !# RE 
tent esi capable de réussir dans 
Penseignemient. du programme an- 
glais, et ‘s’attirer les’ félicitations de 


3€ 


à É 


ipheline des Pyrénées, à la ferme de de nos plus fructueuses sources de[C, L 


Hair, . Jrichesse, les exploiter sous nos Montréal. Prix 81.60 franco, * 
Comité des dames —- Mmes Emi- yeux à son bénéfice et à notre détri- 9! 


les Charpentier, présidente; Joseph ment, diriger les entreprises et nous OTTAWA 
Couture, vice-présidente; Omer De- [condamner à luë-fournir Ia main- TA 
mers, secrétaire, d'oeuvre, nous dominer dans notre 
Directricest Mmes E, Croteau, G, propre pays, avec nos propres res- 
Tremblay, 4 Filteau, D, Joan, A.fsources, et nous tenir en esclava- 
Lajcunesse, P. Audet, L, Frechette, ge? Autant de questions angoissan- 
H, Lajeunesse, À, E, Pelletier, L. [tes auxquelles la réponse est diffi- 
Pesôrmeaux, N, Cyr, A. Paquet, À. Ïfcile, car elles soulèvent autant de 
Lavoie, À. liteureitx, À, Gauthier, problèmes çguchevètrés et compli- 
.e président d'honneur ainsi que fqués qui requièrent une solution es : à 
les membres des deux comités tion dréala le, 1 ° tudier ce probléme. ‘ 
nent à gemercier par Ia voice du eux que la question industrielle us 10% 
journal tous cepx qui ont pris part Disscen : . er 
à cette -fèle nationale et Cornent des intéresse Peuvent se procure le : 
voeux pour que l'assistance soit en- FE roblème industriel au Canada fran- rer d'admiration, “ 
core-plus nombreuse Pan prochain, féais au Secrétariat général de VA, Mgr Lenfant, 
— Le 20 juin Mme Amédée Ghali- z 
foux, née Rose Florence Dolly, ad- 
jurait le protestantisme et reçut te 
baptème; parrain et marraine, M. 
Alfred Chalifoux et Mme Alphonse 


aired Ch | Pélerinage diocésain de 


Mme Chalifoux fera sa première FL 


communion prochainement et sera NL. HD. de Lourdes - 


confirmée lors de la visite de notre 
‘0! a 


| SAINT-LAURENT | 


Winnipeg, Edmonton, Calgary 


SA LEE M SOUS ES NAN MNT APE 


Un livre qui s'impose 


Le Problème. industriel an Canada 
‘ ° français 


Grand in in-8 de 300 pages, im 
primé sur papier vergé, 

Le Problème industriel au Cana 
da français est l’un des plus passion 
uauts que Fon puisse imaginer, £ 
cause des immenses ressources na 
turelles du pays: cet de l'influenc 


près de Duck Lake 


D'après un indult spécial accordé en 1920, une in- 
dulgence plénière est: accordée à tout fidèle qui recevra 
détenteurs de In richesse la Sainte Communion ce jour-là à la Grotte. 

Ba plus grande des neuf provin- ; a ne, ee Eee PTT sé | 
ces de la Confédération et a mieux Îf, Tous les prêtres du diocèse sont autorisés, el mê- 
pourvue peut-être à tous égards, la FT: 


DCE FT 


nr 4 Se men seu ne me meme 0 
me est Lee .. eme mr T' * 


province de Québec, ne sui pas se me invités à recommander à leurs fidèles de faire partie 
éfendre avec assez d'énergie con- fi . \ A , . 
crétenel enéreprises enOUQUe Rat ele du pèlerinage ct d'y apporter Beaucoup de dévelion cet 


a subi le sort commun, Où en som- de recueillement. 
mes-nous à Fheure actuelle? Qu'r El. ‘ 
aurait-il à faire pour ne pas con 


+. 


promeltre irrémédiablement l'ave- Et + een Gta ' +. 
hir et assurer aux fils du sol la jouis- TA ALL EE mo H. Delmas, ptre., O.M.I, Ÿ 
sance d'une faible partie de l'hévi- AREA Sn) ses A . n 
tage légué par leurs aïeux? Tel est dE MAP Ge € à Directeur, 
le problème que contribueront à ré- FRS RON RNUR EU CURE UT R 
, SON ni UT ask 

soudre les travaux contenus dans ce [HSE mi An LUN pe Duck Lake, S . 
volume, - | ' 

Il pportera les réponses à ceux ù - : 
qui se demandent S'il est opportun sus 


el avantageux de pousser à un dé-f 
veloppemént intense de Pindustrie 
dans notre pays L'avenir écono- 
mique du Canada consiste-t-il à met- 
tre tous ses plus beaux oeufs dans 
le panier industriel et, avec ce fra- 
gile bagage, à s’aventurer sur les 
marchés extérieurs pour s'y faire 


D'ART magnifiquement réalisé, enbjuguora ot enthoustlagmers 
la pensée plus que ne le pourrait toute autro chose, Sn puissance 
est réelle ot lorsqu’i s'applique à des travaux ecclésinstiques, 11 
devtont une grande puissance pour le blen, 


L'on peut l'obtenir dans les produits sulvanta de non studios. 


LES 


SSS 


écraser sans merci? Par contre, AUTELS, TABLES de COMMUNION, ONMAIRIES, on Marbne, Scag- 
doit-on laisser le capital s'emparer hola, Rigalico. n 1 . 
: mms STATUES eu Marbre, Orbronze, Pierre, Rigallco, \ n | 
u HN L STATIONS de OHIEMIN de CROIX (Gronpes et Relief). 
El | t ‘ ë VERRIERES en verre antique ou opalin, \ ., 
É Canadiens Français, âvant ka ‘ ABAT VOIX, ajustement breveté Dapratoe, ii hu: 
É de vous établir, choisissez un f FONTS BAPTISMAUX, en Marbre et Rigalloo. DUR 
F endroit pour la culture mixte. k CREONES de NOK, | me 
a fi Catalogues, photographes on dessins soumis sur demande, \;| 
| LEVASSEUR&CIE, À 


Lac la Biche - - - Alta. D] COMPAGNIE STATUAIRE DAPRATO Limitée 


LA 
Terres 4 vendre übon | ! Institut Pontificai © Art Chrétien. 


Jccasion, 3-4 de. section pour à 966 Rue St-Denis Montréal, P.Q. 
$3,500.00, moitié comptant. CHICAGO — NEW YORK — PIETIRASANTA, ÉTAT, 
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RAP EM CPP ES RIQLENT 


nes des experts 


VATEETEE 


Quand vous avez besoin 
äbois de construction, 


portes vitrées, cadres, moulures, 
ciment, chaux, plâtre, lattes, 
bardeaux, poteaux de clôture, 
argile réfractaire, lattes métalli- 
ques, bois franc pour plancher, 
planches à lambris, charbon à 
forge, poll pour plâtre, toiture 
préparée, papier pour construo- 
tions, bois ou charbon, 


pour réparer les voilures. Notre: 
lravail est rapide, complet et nos 
prix sont très raisounables, Nous 
découvrons à première vue ez qui 
est défectueux, Nous sonnes spé- 
cialistes dans toutes les branches 
du métier; nous possédons Phabileté 
et les avantages qui nous permet- 
tent de garantir fous nos travaux, N} 


F ë fs 
Ne m7 L : 
nn nn. tu ie e 
VAI 


l'Erdman & Sons *” 


Téléphonez au No. 2733; 
| «notre camion vous apportera À 
l'instant ce que vous désirez, 


1ième Rue Est 


|. CANABIEN NATIONAL 


Choix de routeg lon- À] 
gennt les Grands Lacs. À] 
Visitez Toronto, le beau {6 
vieux Québec.. Doscen. | 
des le St. Laurent, visi- À 
‘ tez les Milles Iles et Leg À 


Chutes Niagara. 


A travers les Montagnes 
Hocheuses, Cholx de 
routes gur terre et sur 
mer pour l'aller et le 
getour, Un magnifl- 
que voyage de 750 mil- 
les sur mer entre Prin- 
ce Rupert, Vancouver, 


Les convois du Ca. -| En voyage à la Côte, passez quelques jours à | Dans votre voyage 


nadien National - à l'Est puseez quel- 
sent à toutes les at. |  ‘JASPER PARK. LODGE” ques jours à “MINA 


sent à toutes les al- LAC BEAUVERI, JASPER, ALFA. 


dtudes dans les OUVERT DU 15 JUIN AU 15 SEPTEMBRE KE INN”—115 mile 
Montagnes KochCu- | ont le confort moderne, ete. On y jouit du panoram les à l’est do Winni- 
ses. des plus hautes montagnes. ; peg. | 


Il Ne tardez pas. Des vacantes vous feront du bien ainsi | WM. STAPLETON, 


Agent local 
Service des Passagers 


pl 


enfants une solide connaissance de | 
leur langue mnternelle., .. : 


t 


0 1.  . 4 


90, vue Saint-Jacques, 


_—— L’hon, Charles 
Stewart, ministre de Pintérieur, est 
parti pour un voyage de trois se- 
maines dans l'Ouest, I visitcra 


Medicine Hat, Faute de temps, il 
ne s'occüipera pas de la question des 
Indiens, mais il fera plus tard un 
autre voyage spécialement pour é-+ 


Si l’on pouvait voir les pensées de 
certaines âmes, ce serait à en pleu- 


jrisormvnt 
‘enthrr, 


{ 


bst 


CS 


Le 


11 


Loin 


SORt € acquitiés eñ appel) 


Texte du jugement de M. le Juge 


ni 


7722 Dyisée mn ropul 


Doak . 


messes 


u son inye- 


ar dans l'affaire de l'école Ethier. 


pi tt 
ŒU 


CIN 


estiecr 


uinlée et il disnense de tous frais 


cartiamtat les 
Boutin Ethier por ahoir toléré 
trop de francais 4 l'école, 
repesrunt ne la doi à été 


do juyenrent 


Li 


SH 


-firéré dent 
HHNINISSUITES 


Le’ Juge 
le 


défeñcdenr PTITRT EPL de bonne foi, I. 


d'un autre 


JP pus poule s'occuper 
chef ac cusition gti concernail 
lorscignentent du catéchisas, 


 Lanaenl de de défense détail Mod 
{. Diejenhok ve, de Wakon, assisté 


7 34, 


Adrien dhéire 


fs, de Vonda 


“lat douée L'importance de eve 


[LE 


s'if 


un appel 


nous le rebodRisons 


er 


contre une 


condnnanitinn sommaire pronone ée 


#hnire 
d425 


en 


aires 6 


es appelants Le 


tu district 


1 février 


Les appietants sont eoninis- 
secofaire 


fthier, 


Ko, HS s1. provinre de la Sasliaiehe 


AVR, 


L'iceusetion 


por 


fée conire 


es wl qui les FH condnmner ester 
tecis dx cn sciemment pers que | 


ju 


fans 


lrogemise soi 


0 employée 


connue bn beineipalo d'insirne- 


Don 


dretts 


lécote Etlrier, 


eoniraire- 


auent aux dispositions “le fa doi, Le 


défense 


produite pur fe 


scappofants 


consiste Pabord op vu déne des al 
léentiuns, »t sccondemenut, miûne en 
uditothont qui les fails atlégiés Fas- 


sent vrais, elle soutient qu ns va 


pas vu disfraeion comtiise, 
Pour ce qui est ‘abord des laits. 


L'intiutriee 


eu cferse 


de Pécoie 


au Hi pl en question it enseigné 
He école pendant une péri 


d: his 

de de Re HS 

nains Fr nnenise ms 
ment Piontsis, Elle dé 


Elle est de natia- 
pute coran 


elare dans 


sen noise que ba langue eme 
gheviee vrr lle en elusse était exe 


sivenent fa langue autgitise, 


DC 


é pondaut Je ten permis par fa 
foi pour Fenseinarment du franvais, 


Elle 


adtttei 
ics'uvaut ol après Li classe, 


cependant que les pri 


le ut 


Gin ct Fapresinii, élijent en fran. 


Ps, 


ligirur A LA 
des doux enfants 


ha 


un outre Côl 


de née que Pinstraction re 


le témoi- 
du pial- 


ë, 


dant qui ulliedt à l'école est que 


lon 


fa 
faite on français seulement: 


classe Ptil 


pratiquement 


Pinski 


tutrice observail le progruntue GÎTi- 


cief ct oiupfovaif fes Livres 
tonte 


mais: 


les esplienti 


autori isés, 
iuns et fis- 


tveuetions &faiont dennées par ele 
‘pratiquement cn frateats soute nent, 


Le 


(FRE rohorc [0 
plus nr 


valet ] 


Jéniaiune ac de institutrice 


les déel: 
enfants 
miuis de 


per 
DITIRR 
u chrsse, 


el 
wations de 
qui «ui- 


léinoiune te 


de ceci ol infirihé pre les cons- 
tabnivis fiites pur moianème pen- 


dun Phadtruebon de Ha oause 


tes 


enfaits, dent quelques-uns suivenl 


lu et 


asse depuis quatre arts, on! été 


exaruinés par moi pour me rendre 


couple 


Fanghsis, 


des HU 


de fenr Cons 


us 4 et # de 


issance de 


Bien ‘ue TaisanL varie 


brole, quet- 


duesuus d'entre eux furent inrapa- 


bles, de rendre leur 
anglais el durent &e servh un 0-24 de Ja loi en vertu de Jaquelie 


terpréte, de tour denandai de lire jeinq contribuables peuvent, sur pê- 


té 


ioignage 6h 


un passe du fivre de lecture en 
usnge à Pécole, ils ne porent 1e fair 


Je vu 


un 
a dentente s'ils 


anufais inteigible, 
ROTTITINOTHEE nl ee 


ñ 


qu'ils venaient de lire, is me rèpone 


divent qi non, 
conemnen par res constatalinns que, 
enfiots ht ponvent. avoir recu 
unssluise suffisante: 
jo suis également convainen, par fa 
sopnugissance de anglais oslriée 
par Pinstitatr ie & en Penthint SUR té 
MGIRIUTHE, 
coinpétenfte à 
enfants 


Ph 


une instiuetion 


des 


fuire, 


Pour ceux paisuns, je suis eonvain- 
cu du bieu-londè de la plainte du 
défendeur que Ia elasse Gfait prati- 
quermepnt ft: dire en nnsgfuis seulement, 

Le yoitit maintenant À élucider 
de savoir SE cuei 
connaisanes 
ment des-sppeiunis, 


est 


Je suis 


qu'elle était 
cnsoigner 
si 


et avec I 


cle” avail voulu 


entièrement 


e nu ROUTE 
l'unglais à 
lv 


an GEO Lait à la 


u' conschle- 


Luë des appe- 


anis seulement rendu témoignage 
À Puudienee et in nié Licrgique- 
ont que fa else fût faite d'une 


manière conbriure à La doi: 
ioignane evpendant 


der Hpié, 


puisqu'il: ace 


Son té. 


ne peut ar e 


tou’ n'a 


fait P insper ion de l'école que diesix 
fais et qu'il a pu se faire que lins- 
titoiri Fev se SO servi de} 
sa présence, 


Une € 


chase be: WCoUp l 


Panglais en 


us signifi- 


cative ponr moi est l'admission du 
lait que de défendeur s'est plaint, 
au début du printemps de 1921 que. 


le clans 
ln -dect: 
Poutin 


que es couitnissaires 


eo Gfait faile 
ration faite 
à 4 lemme 


CR 
par 
dut 


fuançguis ot 
F appel: uni 
défendeur 


ne fur: iivut pas 


de efangernents puree qu ‘its étaient 
la usjoride el qu'ils ébuienñt dans 


leur droit: 


dire cet 


l'uppélaut n'a 
te déclare dion, 


pH'eontre- 
I fe: sent. 


ble sue si hs commissaires avaient 
veilé À ve que Pécole fût inspeciée 


snhivenabhement lé auraient pu fa- 
ceriert ee vendre compte que Fa 


N iase ét 

france: IDE 
té #. 
non 


croire, 


til pratiquement 
Ft je suis grand 
que es 


faite eu 
eient por- 


ronpnnisst ures 
seutoment connaissaient cut de 


tal dé Roses, mais ont vermis délt- 


pérément cutte * 


viol: tion” 


de a loi. 


Lx éliuse 178, sie ki Loi des Ecoles 
stipule que, sauf tel que par ailleurs 
spécifie, Tangluis sera la seute Tan- 


gue d’ instruction duns toutes 


TT ie 


es 


les &- 


| 


cotes dl la clause, 0 stipule qu’il 

a du devoir des commissaires de 
voir à ce que la classe soit Faite 
vouformément aux stipulations de bi 
loi, 

Je conctus sans hésitation que La 
clause 178 lut régulièrement et d6- 
libérément violée ‘dans cette évcole 
et que si les commissaires ne s'en 


sont pas rend rompre, cest sit 


lion est celle-ci: 
quelque recours y 


ue de lt présente loi ou des 


pement paree qu'ils ne Je vou 
rent pas, de fais mème plus que 


doutes que cet état de ehoses srsl 
perpélré avue feur tonnivence, 


els sont les faits L'autre ques 
Le défendeur 4-14 

La plainte du dé- 
fendour est Duasée sur la clhuise 216, 


qui stipule: 


Fer oute personne qui doit, en Vers 
régle: 
ments faits d° apres eofte toi, fournir 


une information, faire un À #pporl du 


qui 


| 


| 


acte où un devoir, 
rentdanscettec lause, sont restreinte 

dans leur significAtion par bes mots, 
peuvent être: 
interprétés selon Îa rogie ejusdem 
Jyeneris, 
sortion est juste, 


vent 


eue déclaralion par dosit àu dépare 
tesient, où accomplir un acte où un 
de Voir, el qui refuse où néglige di 
le Jaire, esl coupahie de contravent 
Hion el pa ssible d'une amende d’ ai 
plus SÿL O0? 


Les appel: ts soutiennent, len ré- 
sunié, que les mots “accomplir up; 
qui se rence fe, 


les précédent ef 


Et d'après moi cetié as- 


Je crois que es 


mois qui les précèdent, “louvtiir 


uue information, faire un rapport 
ou une déclaration pur cesit," puis 
leurs, 
genres respectifs, de telle sorte que 
eS 

devoir” doivent forcément se 
porter à quelque chose bompléte 
inenE différent des devoirs abord 
ÉUIHICTUS, 


étre dits pour épuiser 
mots “uecomplir un acté où un 


"HD 


lome semble que les 
Hs cn question doivent être lus 
cvessatirement ave 


pettverntt être ainsi interprétés St 
lon fa maxhne “noseuntur a'sociis 
es tt dd analogues aux autres es- 


pressions du paragraphe, 
lerpréiés, les mots. seraient Himilés. 
dans teur application à foul'acte ou 
devoir en refution avec Le départe- 
ment dont Ja foi el Les 

enjoigaent positivement 
plissement, et He pourraie ni pis 
s'apphiquer à toute ‘omission 


: 


le eontexie ef 


des 


rissaires de l’école Htler Leg presiice 
de la Papauté 


grès 
DEL 

sion qu'en ft eue lons les speethe |SEUTs quelqu’ 
leurs vrahment objec tifs comme fui, 
cette iuipression dtuit un mélans 


Ainsi in. 


règlements 
Paccoin- 


commissaires de vemplir dans leur 


snlier les diverses stinulations de 


kr clause 110, 


mission des commissaires daecont 


Hume semble que si 
la Légistature avait voulu que lo 


plier quelqu'un des devoirs que jenr. 


impose la clause #10 soil proie par 
Pinftiction d'une pénalité telle que 


colle dont s'agit présentement, el- 


le laur 
clairs et évidents, 

Hoiwvest peut-être pas nécessaire 
que je pousse plus loin ees considé- 

ations, Hiais on a sonlevé le point 
que si l'apensalion portée est annu- 
lu, le défenduur reste sans recours, 
H me semble cependant qu'il x a 
un recours accordé par la 


tition à un jupe, obtenir Le renvoi 


de. ont commissaire coupable de 


fonte: négligence ans 08 devoir 
Je dois dire que j'aurais été pleine 


ment justifié un prenant cette déoi 
soute 
+ défendeur cependant son 


sion, Si la chose n'avait été 


inisi 
lient quescetté clause lite l'action 


au Cas GÙ at moins cinq contribua 
el 
qaulrement les connnissaires peu- 
vent enfroindre fhpunément toute 


bles peuvent s'unir à celle fin 


stipolation'de ba foi, 

Qn peut factlement voir que dans 
un distriet où Les contribuables 
consentument COIN, 


minorité de moins de cinq pourrait 


$ée trouver fout à fait imipuissanie 


à l'en empêcher, 

F va cependant un recours dans 
untet ons, car eh vertu de la clause 
8 de fa loi, Le ministre de Péduta- 


ion a Le pouvoir d'urdonner yne en 


quète el méme do rejeter les com- 
niissauires dlus et de les remplacer 
par un commissaire officief Ju 
n'hésite pas à affirmer qu'il éerail 
invconteslablemeont du devoirdu mi- 
nisire d'agir ainsi dans chaque cas 
sù une telle action.est devenue né- 
cessuire pour sauvegarder  Pobser- 
vance de Ja loi des écoles, . 

fl n'y a cependant auéune clause 
de fa toi des écoles qui autorise ou 
iustifie un individu de prendre la 
défense de la cause publique ef, 


bien que.je n'aie aucun doute qu il 


Va er dans le cas présent viojatiôn 
lagrante de ja foi, je ne puis wiin- 


tenir ta condamnation qui Aélé por: 


tée contre vs commissaires, En con- 


tion, mais je n nposer" ai 


i la condamma- 


séquence 
pas de 


Î 'annulera 


frais au défendeur qui à agi de bôu- 
je foi et dans un effort justifiable 
pour faire obse rver fa loi des écoles, 


appel ants pour ameude, 
frais d'appel, leur so 


Tout argent pavé à ln cour par les 
[ruis, ou 


“à FeINis SANS 


autre ordre, 


( 


t 


Duté à Prince-Albert, ce 260 jéur 
le juin, AD, 1924. 


. Nigné À, DA Doak, 
Juge de’ fa cour dé district, 
a 0: 
Qui travaille beaneaup n'a pas le 
emps de juger Les autres à tortet à 


{ruvers, . 


ne goes ce sen à 


ne 


SN 


‘La White Stur, cd Star et American Line offrent E 
‘aux vVoyageute un sérvice rékülier do | 
“.. pour’ la lrance, la Belgique, Jes: ports, de” la Bal- . 
RE, “ tique er le LE : F, a 


ane Éenosomenr ee 


ur AT 4 

4 sa” : 
Dir demi-sièrle “de sevice à établit re #potét “dut, 
que ef Vorasours expérimentés chofsissent..de 
once los pauéhots de Jat White “Star-Dotninion 
ï ine: Mewsnliie, Canôpie, Canadr plc nouveau: paques 2 


bot de cabine Roginn,.sur ln route Montréni- Fret Le 
Lis "expool, ‘ 


ol ra AA 


"4 


Néparta tous les Samédis 


New York 


mures 


ail décrété deus des termes 


clause 


du 
condbisent 
l'école contrairement à la loi, une 


eue Je: Congrés 
combien à a fuit ressortir aux Voux 


ee moment fr Papaulé. 


rèLe, 


made 


o 


pme 


Le “Temps” 


pondanee de fome, signée Jean 


Carrère, gui mérile d'étre citée pres- 
que tout entière. Le prestige erlra- 


ordinaire du Pape actuel 1} est dé- 
crif avec the réelle “sympeattiie AE, 


Jeun Carfère assigne gutlynes-unes 
de re prestige, ef purli- 


des ranses 
culier le renoin de savutit qui S'at- 
tache 4 la personne de Pie A1 14 
«a cela, Suns. doute, mais il 1j « sur 
font lassislance . du Suint-Esprit, 
d'autant plas visible, à vélle heure, 
une, lé chaos règne partoit 
leurs: : 

Le simple ek posé des Faits a 'sur- 
Fi à démontrer quelle importance 4 
cuchuristique, el 
dut 


de tous des pélcrins wifluant 


monde entier Ja situation véritable. 


ment extraordinaire gu'ocrupe en! 

-Hvadlaun 
fait moral, je ue dirai pas nouveau, 
mais nouvellement révélé aux fou- 


les, 


+ 


Pour donner une idée. ‘de ce que 
‘| représente en ce moment Île Pape, 
si peu de EDS après son 
ment et a fendemain 
morils qui ont si profondément re 
mué Phurape, je laisse la parole à 


un observateur qui vit & Pautre pô- 
n'est 
Ge 


le de Fa Roine religieuse, qui 
ni emiholique ni même chrétien. . 
iatin, je le rencontre dns un des 


dartiers lus plus élégarits de foie, | 
pi se promènent les! gens à la mo- 
( est le directeur” d une aÿonee 
fin anelère, vioux Romain qui à vu, it 
jesc el jugé des Las d'événements el 
regarde et: Léon KI, 
sans préjue {devr a CONVEDIE que le prestige” nio- 
bordé, iluesral'de La Papauté n'a fait que croi 
et les. jourhées. du 


de. 


qui, excellent isruélite, 
apprécie’ toutes choses” 
ue aueun, Dès qu'i m'a tt 


publiv tthe carres- 


ait. 


H vaut ja peine qu'on S'y uv: 
d'autant plus qu'il donne. lieu 
à des commentaires nombreux dans 
tous'fes journaux de Bone cet d'Eta: 
.]tie, 


avêénc- 
des événe- 


(Los autres tablefles ne soi 


pas de l'aspirine 


Seules les’ tablettes portant la 


tez, pas lPAspirine, 


f “Croix Bayer” sont la 
véritable ‘Aspirine 


pas 1° “Croix 


Si ons ne voyez 


inais seulement 


une imitation, 


moyen 
Aspirine, 


Î 
: sur les tablettes, vous n’äiche- 


La “Uraix Bayer” est votre seul 
de recoanaître Ja véritable 


preserite par les. médecins 


pendant plus de'dixmnenf ans eb-qui 


n fait ses preuves sur des millions 


toutes les douleurs en géngrat, 


| rine ‘est #YNonyine de: mannfucture 


Des boîtes en fer blanc, ‘commodes 


de 19 fufettes et des paquets “hdyor”. 
plus gros sont dans. toutes, les pharf 


auacies. - , if] 
dns celle ville, 


Aspirine est li marque de fabrique. 
(enregistrée au Canada) de 1n 10a8y- 


facture Tinyer de monoaveticacide de 
aulicycacide, Ù 


“Bien qu'il soit bien connu ‘qu "Aspi. 


Buyer, afin de prévenir le public con 


tre les imitations, les tablettes de, la 
Compagnie 
le cachet de leur “niarque de” commer” 


uver, limitée, porteront 


: à 


2e, TR “Croix Bayer.” 


eals qui Pont directement précéitél 


c'est-à- dire aux régnes de'Pie "IN, 


m'a parité ni dé Dioyd George nf se 


Fchitehévine, ni de Gênes ni de I 
Have, 
des Easeistes el 


de Gabriel d'Annun- 


tios il ma parlé du Pape, du Con- Halde choses? 
etcharistique et de lHnpres-: ‘confrères Îcs ont rec 


se d'admiration el, d'élonnement, 


1e éuthousiasme et de eraiute, 


venir, 

- Neon doutez pas, me disail-il: 
vÙ st le plis grand événement de Fa- 
prèés-guerre, en tous les « 


ne ou mauvaise? 
sereuse? L'avenir s 
"ile 


que nous venons de voir à Rome dé. 


passe de beuucoup ec que nous ai 
où à Wash 
inglon, à San-Remo ou à Cannes, à 
Car, dans ces di 
sers Congrès fe nations variées aux 
avait In 
sensation. de vivre dans Péphémère 
on Hälissait plus 
au 
lci,-on à F'impres-. 
sion d'une oeuvre à grande portée, 
Jongucment préparée, dont Les fon: 


VORS Vu ailleurs, à Paris 
Spa ou à Giôries, 
idées conte adieloires, on 
le contingent, 


ou thoins sur fe sable où 
plus sur pilolis, 


tout 


ements $ ’enfoncent dans les siècles 


passés et dont lt coupole s'achéve 
sathoficisnie ñ 
repris Loule sa puissance, EE est au 
du! 
al 
tres tentatives, devant la faillite mu 
nifeste du bolchevisme, est lo soul 
qui apporte enfin quelque chose de 
concret 


ra dans le futur Le 
jourd’'hui le seul vrai maitre 
monde, et duns le désarroi des 


solide, dorgunique et de: 
ous désirs conêus et inquiets de V pu 
mauilé renmuée par la guerre. 1/1 
glise, en ce moment, esl plus puis- | 
santé qu'elle n'a jamais été, 

— À condition, dis-je, que s 
pre victoire ne Jui fasse pas com- 
mettre des fautes, 


— Et colle n'en ‘commeitra pas, 


sOVez-Cn sûr, me répond mon inter 


lüeuteur; elle n'en commettra pas, 
‘ar cile est instruile désorinais et lu 


iransformée par sa longue épreuve, 
Comme laus ces 


d'éeux-mémes! L'avez-v ous 


nent de remporter! 
su faire 


quement! 
out su désarmer Jeurs ennemis et sè- 
duire les indifférents! 


mailrise  foujours disputée 
Saint-Siège, s'il veut, sera le vrai 


maître morni de ce mode, 


Ainsi nie parlait de PEglise ro- 
maine un homme d'une religion dif- 
férente, de laisse à penser, par con- 
séquent, sur quel tan parlent les ca- 
tholiques, mème ceux qui ne passent 
pis pour cléricaux. 
tror.s de Rome, d'opinion libérale, 
évrivait ces jours-ci: 


Un de nos -con- 


— Maintenant, quand on arrive à 


Home lors d'une de.ces mmanifestu- 
tions mondiales canpiie est Pagluel 
Congrès eucharistique, on a fu'sen- 
sation directe et immédiate que le 


ape est vraiment le. premier après 


Dieu; au-dessus des FH ats, au-dessus | 
des rois, au-dessus des patries, : 
dessus de ‘tout, 
nimb surbimain, ct que'tonte häi- 
ne uÔmMe 
‘de lui ‘ 


au- 
dans une sorte. de 


& fini ‘pas se taire autour 


Tel est, en général. %e ton de. in 


presse, même dans es organes : Jibé. 


"aux où moptains, et qui iadis “afli- 


e haient di bituvant anticléricaliäme, 


Si l'on se, “elle, en effet, le tops 


più l'on. consacr ai, sur dt Campo: di 


Flori, au son des lanfates gouverne 
tuentales et muñicipates,: 
de: Giordano’ Bruno, 
plus. récent encorc, 
Jeriers Vive Ferrer!” ‘SON le 
tres du Vatican, .on voit quel: 
sénent. prôdigieux s'est onéré, 


et le: Lens 
“où lon 'allit. 
$ fén- 


Si'ün.compare.simplement ce. dé. 


but du règne. de Pie A. aux pontiti 


ait 
ni des connuniste $, Ji môme 


gens sant maîtres 
vu? 
Comme ils savent se diriger et se 
dominer, seu) secret pour. diriger of 
dominer les autres! Comme, ils ont 
soin .de ne heürter rien ni person- 
ne, dans la préparalion ‘silencicuse 
de ce formidable succès qu'ils vien- 
Comme. its ont 
e accepter leur victoire, Sans 
même qu'on s'en apescoive. publi- 
Avec quelle science ils 


.Nert doutez 
pas, dans notre Europe où se dispu- 
lent des maitres de passäge, dont a 
dure 
quelques mois ou quelques jours, le 


hi statie 


| 


com- 
ane devant un phénomène subi etire concerne | : 
inévitable, qu'on he peut plus con- de Pie XI. 
tesler, qu'on ne peul pas arrêter et 
dont on se demunde ce qu’il va de- 


:2S SA CON- 
séquence Lt plus. marquante, et dont 
où peut dater une ère nouvelle, Bon- 
Heureuse où dan- 
seul nous le di- 
Ce qui est certain, c'est que ce 


E 


! 


| 
j 


Ti 


SENS 


Ê 


tre ot 


quel 


Pie X -etNBenoit XV, 


s'élaranr, 


Congrès eue Ï: wislique vidinént EL ‘en 
montrer ‘ ° 


toute l'intensité, 
Quelles sont Les 
Phisiours le. 
ésaccord,.: sélon ‘Ha 


couture, À en cst deux, . toutefois, 


sur Jesquull ; ik semblent $'accor- 
arlicnlier, 


“f'une ot or dre fi 
géné A d emiè- 
sn Matité méme 
Be "1 .. ngk.cori- 


dut 
F autre d'ordi, 


frères constater. 
la grande majorité des pbélcrins in- 
terrorés par eux, de quelque” pays 
qu'ils soient Venus, le. preshite- per- 
sonnel de Pie XI vient de ce qu'il à 


Javéputation méritée d'étre un sh; 


vant:un lctré, et, disons fe mot: 
un intellecinel, 5es pr édécesseurs 
étaient de pieux évèques: ou dl’excel- 
lents diplomates, piais lui: 
outre, un 
ri 
no$ confrères, 


UE Or Le d'orgucil coftleetif”. 
tont cas, celle 
ressantte à noiër en ce momunt. 
Quant à la raison d'ordre géné 
en, elle confirme ce que nous Tous, 
ici, nous 
vinul ans: à savoir que 
le toujours croissante 


Evidemment, lorsque, avi in 4870, 


les aduers 
PEglisé prolestaient 


et. fonnaient 


icantre lé pouvoir tempürel, él vou- 


Erient réduire Le Pape à être plus 
que le premier des évêques, Îfs ne 
prévosuient pus cette conséquence | 
de leur hostlitè: ils .ne pensaient 
vus qué vichdrait un jour où ee” “dé. 
pouiffement du pouvoir  ftémpote! 
serail justement considéré par des 
écrivains laïques ti Hbéraux comme 
la cause même d'unc:plus grande 


à pro- jpuissaneu pour Fe Saint: Siège, d'une 


puissance invulnérable, 

elles sont les réflexions les plus 
répandueset les plus importastes 
suscitées” dans: l'opinion publique 
lt réussite incontestée du Con- 
rès eucharistique, 


LIN I— 
Alphonse XHL ‘reconnu héri. 
fier” présomptif de don. 

Jaime TT 


Les partisans dù al icndant don 
Jaime ont lancé ur manifeste par le: 
is reconnaissent ic roi AT- 


phonse XUT comme l'héritier pré- 
soinplif du fils de don Carlos, 


qui 
siècle derñier, 


Celle détision mel fin à la divit 


sion des motarchisies espaanols | 
'AUSA. {rois guerres civiles âu 


cet elle facilitera 1s 


formation du grand parti icatholi- 


que 


ä | laquelle” on tr avallle depuis. 


quelque temps. 


allemantte he .cesse da poursuivre 
contre fa Fri ince ut ‘campagne hai. 
neuse 
que des prisonniers de ‘guerre sont. 
encore 
France ou dans Jes colonies fra 


vi lui- même “contraint 
court à ces, informations mèenson- 
gûres, et Panbassade d'Alleningné à 
De avis # prié Île gauvérnement fran- 
çais de lui, füurnis : A--cet effet une 
décl audio officielle, 


Les prisonniérs de guerre alle. 


qu’ en debot 1 
ns en application «les 
et 219 du traitée paix, audun pris 
sonhiur ne se trouve.plus bn France; 
nids lesi colonies 
prolectors it 


son -dé délits ant ils se sont rénhis 
COUP: bles sont Pobict, dit'une: nûté 
afficieuse alléiandc, de toute la:sot: 
“Hicitude - dur: ‘éouvérnenient. francais 
et sont en: <onunientIon constante. : 


1e * 


- 


mands en F rance 


PARIS Lune partie: de La presse 


en prenänt camme prétexte” 


retenus, ‘ illégalement en 
caises, : 
“Le souverñémient : allemand s'est 


de couper 


aéclaralion.| 
onnicrsi Peté- 
‘ artièlek 218 


1 résulte de. .cette. 


ait 


-Les:28 pti sonniéré 8 retenus en vi ni 


docteur 
tishn de Lénine, 
-{Mounténégro, la République sovièti- 
que, 
Hotnmes, 


DCre corvent 
cesser So ésploitation, : .. 


Un petit-fils du roi de Daño- 


que de Nancy, vient de bi puise r, à 
Longwy, le prince Juvques, ils de 
pour'te mal de tête, la névratne, Je i}a HEINCPESE Harauerie de Pane- 
rune, le rhumatisme, Le Rinbago àt us urk el. du prince Renë-de. Bot 
1QH- - 


uvint lenu ce que.son enfant vini 
tu monte sur de sol Friuicais, le € 


ot 


raisuns de cel 
nos 
herchécs, un: 


i @n cifess que pour, 


est, en: 
homme de haute eultu- 
et conne le remarque nn de 
‘il semble qne tous 
lés bôns cutotiques en éprouvent 
En 
constatation, est inié. 


ne cessons de dire depuis 
la forge HtO- 
de Ha Papaur- 
té vient de cette espèce de mystique 
isolement dus feguol vf, ar eénire 
ide Ja rhrétienté, le Père purement 
spirituel de lous les Tidéles, 


aires de la Papanté el de 


Hona paru in 
léressant de: vous les re porter lidè-. 
lement, : 


“ou. eh D: as ‘le | 


‘ ‘guille; cie. 


ta 


Que se passe-t-il au Monténé- 


geo? 


; Lo] 


Reiv hsposl annonce que, Le 
Voukochin Markosieh, pare 
a proclanté, at 


“La 


Markovieh dispose de, 2,000 


La Saciélé franc aisé ile lindas- 


trie du bois, à Vasujevich,. u été for- 


+év par des'bandes soviétiques, qui 
des  contriliutions, de 


Les partisans deja dynas lie. ont 


prochoné, à Drebuidcs. roi de Mun- 
ténégro, le ‘prince Mic bel, petit: is 
du dernier roi, ; 


Dmememmune Ÿ 0 Pme Lie re. 


mark vieñt de naître en. 
France 


PARIS — Mar de La Colle, évè 


ares 


Le prinee de ouh Parme 
où 


de princier était arrivé rétémme 


See ne ee 


de * St-Louis, 


Sask. 


 Pensionnat 


Le nouveau couvent. constrhit en 
hriqte gobido, au vil'are, sur es bords 
de ,f& rivière, à l'ombre des grands 
bois, avec toutes les améliorations mé 
dernes,, inmière électrique, : eau 
chaude et enu froide,, bains, cabinets 
de toilette à tous lef élages, promet 
aur £lèves le hien-être et le progrès, 

instruction donnée: par des Rell- 
uieuses diniomées es t toute supérieure 


On y enseigne tout ce qui est nécos- 


gaire pour parfaire l'éducation de la 
Jeunesse: religion, seiences ot arlis, 


Nous acceptons les filles à tout'âge 
ét.les garçons jusqu’à leur treizième 


année. : 


. Pour. Îes eénditians, qui sont des 


plus acceptables, s'advensér à: 
, Révérende Mêre Supérieure, 
Couvent, 


LS LOUIS ./- - SASK , 


= 


3 
mnt 


rernnenrenenmesemeeenn 


o Notre-Dame de Sion 
PRINCE ALBERT, Sask. 


idéal. 


Le cours d études. comprend le 


cours complet adopte par le geuveor- 


Le français est enseigné dans tou- 
tes les classes, 


de dessein, de travaux à 
de. dactylographie et de 
phie 

La Révérende 


sténogra. 


Mère 


qu’elle donnera très volontiers 


es Soeurs Converses, 
RP 1-1-21 


Vous trouverez ici une éducation. 
soighéc, un cours d’études compet, Adresse: 
unu parfaite discipline et un, milieu 


nement «de la Saskatchewan, de plus 


Leçons demusique, de peiñture, 
l'aiguille, 


2 normes men ne mn 
nn 


Pensionnat Notre Dame du 


Sacré-Coeur, Howell, ‘Sask. 


Has AU De Je 7° ani 


Conférence d'agriculture à. | Les mr schande de ane E.. 


gri 


, 


ke 


ui 


nelle, les troubles d'eslom 
Non vendu par les droguistes. 


KG. 
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REX 


‘ 


JOHN DAISLEY |: 


Académie et Pensionnat de Plombier, 


Réparations faites 
Nous sommnés heureux de donner es 
tinés poul ouvrages neufs. Le moil-}; 


Le 


déi. 


propres irais, 
prend un certain. nümbre'de confé- 
reneus parues pr ofesseurs d‘ ngrie 
culture et La visite -de:FEXposition 


| semer f 


; Quand’ LEPATOLA enlève. Jes 
caleuls biliuires 


sans douleur, et guérit, V'appendici- 


THE GREAT WEST LIFE] 


Ueprésontans: 


Vureau, pdiftice MéDonntd, Ave, 


Corregnondance fran 18e) et anglaise; 


2 eannnare 


l'Université de Saskatoon . 


4 
ten ane 


SASK ATOODN Le ministère de 
Ve agricultire de 
organise 
qui 
kaloon les 19 pt 
gué de eh eue dés 560 QUNTATOR \Pa- 


m Saskatchewan 
une Contre. agricole 
aura Hog à l'Université de Sas. 
t20 juillet Un: dulé- 


icufiure de fr prüuvinee y'Vi ieudré 


aux frais, du ;gouver nement :c{' Po 
espère "que la insjorité des. sociétés 
ÿ CHVerla UIL. auire délégué. 


SEK, 
Lu Drograme got 


# RE ame me Rs 


su 


Ans TT LR ca 
en 


OTFAWA TT, à adn N 
tiendentent à ladoi de DA Li 
par lequel le droit dus N 
interdire l'export ait 
‘queuts he prendra Pas vite 1 4 
Heter octohii u i0a2, Cu ue Ne 
réponthre à Ja Situation ns L né 
k atchewan; Où, de gros à luc, 'Ls 
quêurs ont” été accent si 
iGis: de grâce Berisellront cu 3 
priétaires : de les trans Le 


oter 
d'autres provinces dd 


“iUË 


rss la journée, “ee Ir légal d'e en tenir en Mn Fb ‘4 4 
Cartes Professionnelle S 
= cr “| 


Pourquoi se. faire opérer?. 
dans' 24 “heurès 


ae et du foie, 
“Prix: 


50, Réponse en anglais. 


Mrs. Geo. 5. Almas, 


Le seul mañufacturier . 
ù 4ème AVE. S. SASKATOON, Sask 
. Phone 4855 Le : 


INSURANCE CO. 


ASSURANCE DE LA VIE 


L 
, 


GC. 1, BROSTROM, 


traie, Prince. Albert, 


CR BENDER, 


490 Pème-ruc'fst, Prince Albert, 


1 


'r'éi, 24 bg. 


CEE 


ainsi qu'en langues étrangères. 


expert en chauffage. 


ur matériel, le “meilleur: suvrage. 


114 14ème, RUE OUEST. 
2s01" 


mere 


Supérieure 
rappelé aux lecteurs du Patriote 
fous 
les renseignements . qui lui. seront 
dernandès “Soit ua sujet Au Pensién. 
nat, soit à cehri du Noviciat récem- 
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